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R A P P O R T  AU M I N I S T R E .
J’ai l’honneur de placer sous les yeux du M inistre la statistique 

îles pêches maritim es pour l’année 1 8 7 7 .

E n  1 8 7 6 ,  te  p ro d u i t  d e s  d iffé ren te s  pèclies 
é ta i t  re p ré s e n té  p a r  u n e  so m m e  d e ..............

E n  1 8 7 7 ,  la v a le u r  des p ro d u i ts  s’e s t é lev ée  
à ............................................................ . ......................

PECHE

EX BATEAU-.

8 3 , 5 3 0 , 4 6 7 '

8 1 ,8 8 0 ,8 2 3

PECHE

À P IE P .

5 ,4 6 0 ,1 2 4 '

6 ,2 3 4 ,0 6 3

D ’où ressort une d im inution , pour 1 8 7 7 , de.

TOTAL.

8 8 ,9 9 0 ,5 9 1

8 8 ,1 2 3 ,8 8 6

8 6 6 , 7 0 5 '

La dim inution constatée est relativem ent peu im portante; elle  
est inférieure à un pour cent du chiffre total des ven tes, et ne pro­
vient pas d’un rendem ent m oins grand de la p êch e, considérée dans 
son ensem ble, mais uniquem ent d’une variation dans les prix de 
vente. On a , en effet, capturé 572 ,5 /12  kilogram m es de poisson de 
plus qu’en 1876 . On pouvait craindre, d’ailleurs, d’avoir à signaler 
un déficit beaucoup plus considérable dans le m ontant des ventes en 
1 8 7 7 , en présence des résultats exceptionnels obtenus pendant la



cam pagne de 18 7 6 , qui a donné une augm entation de 1 1,82/1,0/19 fr. 
sur l’année 1 8 7 8 . S i, dans le cours de la cam pagne de 1 8 7 7 , cer­
taines pêches ont p éric lité , d’autres se sont accrues d’une façon 
appréciable; com pensation fa ite , les résultats acquis sont des plus 
satisfaisants.

D e la  comparaison des années 18 7 6  et 18 7 7  par arrondissem ents 
m aritim es, il résulte pour ce lte  dernière année :

i cr arrondissem ent (C herbourg). Augm entation de 2 ,8 3 /»,/i7 5 ‘ 
produite par un rendem ent supérieur des pêches de la 
m orue (Islande) et du hareng, ainsi que des poissons 
classés sous le  titre autres espèces.

2e arroiul1 (Brest). D im inution d e . . . 2,1 1 3 ,5 3 3f 
résultant de déficit constatés dans la pêche  
de la m orue à Terre-Neuve et dans celle  du 
m aquereau, de la sardine et des huîtres.

3° arrond1 (L orient). D im inution d e . . 9 1 0 ,3 o 5
portant principalem ent sur la pêche de la 
sardine.

k° arrond1 (B och efort). D im inution de '7 ,8 9 2
insignifiante sur l’ensem ble des produits 
de cet arrondissem ent.

5" arrond1 (T ou lon). D im inution d e . . . 6 8 9 , /i5 o
provenant de ce que la pêche du poisson  
en général et la récolte des am endem ents
marins en particulier ont été m oins a b o n -____________
dantes qu’en 1 8 7 6 .. 8 ,7 0 1 ,1 8 0

Soit en m oin s, pour 1 8 7 7 .................... 8 6 6 ,7 0 8

Les trois tableaux qui su ivent font ressortir pour chacune des 
années 1 8 7 6  et 18 7 7  :

1” Les quantités p êch ées, exprim ées en kilogram m es, en nom bre  
ou en m esure de capacité, suivant la nature des produits;

20 La valeur en argent de ces m êm es produits;
3" Le nom bre d’hom m es em barqués, celui des bateaux em p loyés, 

ainsi que le tonnage de ces bateaux.
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Il résulte de ce tableau que les produits de la pêche de la m orue 
(T erre-N eu ve et Islande), du hareng, du m aquereau, des anchois et 
des divers poissons désignés sous la rubrique autres espèces, se 
sont élevés à  i i o , i 2 9 ,6 5 8  kilogr.

Ces m êm es produits n’avaient d o n n é , en 

8 7 6 ,  q u e .................................. .............................. 1 0 9 ,5 5 7 ,1  16

Soit, pour 1 8 7 7 , un excédant de pro-

Il ressort égalem ent de ce tableau une augm entation de :

/;8 ,o 6 i  hectolitres de m oules et i 8 5 ,8 o 3 m ètres cubes d'am en­

dem ents marins.

Par contre, on constate une dim inution de :

9 2 ,3 5 1 ,9 7 /1  sardines;

5 5 , 9 1 3 ,3 i 5 huîtres;

1 6 ,2 6 0  hectolitres de divers coquillages, autres que les  
huîtres et les m oules;

7 0 ,2 2 3  hom ards et langoustes; 

et 2 0 8 ,6 5 8  kilogram m es de crevettes.

2 e TABLEAU.

VALEUR EN ARGENT DES PRODUITS.

TOTAL.ANNEES.

7 errc-Neuve. Islande.

y compris 
celles du hareng 

et
dn maquereau.

1 8 7 6 ........................... , ............ .. 9 ,0 6 5 ,9 7 0 '0 0 ° 7 ,0 8 4 ,9 0 1 '0 0 e 7 2 ,8 3 9 ,7 2 0 '0 0 e 8 8 ,9 9 0 ,5 9 1 '0 0 e

> 8 7 7 ..................................................... 8 ,0 5 9 ,8 9 8  00 8 ,2 5 2 ,7 9 0  00 7 1 ,8 1 1 ,1 9 2  00 8 8 ,1 2 3 ,8 8 6  00

Difference i «" P1“».......... ». « 1 ,0 2 8 ,5 2 8  00 »

pour 1 8 7 7  1
( en m o in s.. . . 1 ,0 0 6 ,0 7 2  00 l,167-,895  00 - 8 6 6 ,7 0 5  00

3 e TABLEAU.

NOMBRE D’HOMMES ET DE BATEAUX EMPLOYES ET TONNAGE DES BATEAUX.

NOMBRE D'IIOMMES 
e m b a r q u e s .

NOMBRE D E  BATEAUX  
employés.

TONNAGE D E S  BA TE A UX .

A N N l í  B S .

Pêche 
de la morue.

Pêclic 
do la morue.

Pêche 
de la morue.
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j Pecho

côtière.

1876..... ................... 7,417
•

3 ,9 4 2 68 ,317 168 228 2 0 ,6 6 2 28 ,9 0 3 2 1 ,9 2 3 102 ,090

>877 .............................................. 7 ,731 4 ,3 1 4 69 ,1 8 5 179 244 2 1 ,1 4 2 30 ,1 1 8 2 3 ,7 1 8 105 ,330

Différence I cu Plu!l- • • 
pour 1877  )

314 372 868 11 16 480 1 ,215 1 ,795 3 ,2 4 0

[ eu m o i n s .  .

P È C H E  D E  L A  M O R U E .

T E R R E -N E U V E .

A N N E E S .

NOMBRE

d'hommes
embarques.

NOMBRE 

do navires.
TO NNAGE.

Q U A N TITÉS
en

kilogrammes 
de poissous 
rapportés.

V A LEU R .

187 6 . .  ..................... .................. 7 ,417 168 2 8 ,9 0 3 1 6 ,2 9 6 ,9 9 3 k 9 ,0 6 5 ,9 7 0 '

‘ 8 7 7 .............................................. 7,731 179 30 ,1 1 8 1 3 ,9 2 2 ,7 1 4 8 ,0 5 9 ,8 9 8

Différence j on p lu s . . . 314 11 1,215 •

pour 1877 j
( en m o in s.. 2 ,3 7 4 ,2 7 9 1 ,0 0 6 ,0 7 2

Le nom bre des navires arm és pour cette p êch e , en 1 8 7 7 , a été 
supérieur de 1 1 à celu i de l’année précédente. Malgré cet ac­
croissem ent, les produits péchés accusent une dim inution de 
2 ,3 7 /1 ,2 7 9  kilogram m es; c’est dire que la cam pagne de pêche s’est 
effectuée dans des conditions très m alheureuses, telles qu’il faudrait 
rem onter à un grand nom bre d’années pour constater un résultat



aussi défavorable. U serait d’ailleurs difficile d’assigner une cause à 
l’insuccès signalé; faut-il l’attribuer à l’absence des glaces, aux vents 
de terre, à la brum e? Les pêcheurs son t, en général, assez dispo­
sés à donner des raisons différentes pour explicpier leur insuccès; 
mais la vérité est qu’on n’en connaît pas les m otifs. La côte Est a 
été particulièrem ent éprouvée, la m orue n ’ayant fait que de très- 
courtes apparitions dans les baies. La côte Ouest a été m ieux par­
tagée; à l’île R ou ge, notam m ent, la m orue a donné en abondance, 
La pêche sédentaire des navires banquiers et la pêche locale de 
Saint-Pierre ont été m édiocres; par contre, la pêche m obile prati­
quée sur tous les bancs par de nom breuses goélettes a donné d’ex­
cellents résultats. Si le  rendem ent de la p êch e, en poids, présente  
un déficit considérable, par contre, le  prix élevé que la m orue a 
obtenu sur les m archés a heureusem ent contribué à atténuer les 
pertes des armateurs. C om m e atténuation encore des mauvais résul­
tats de la cam pagne de pêche de 1 8 7 7 , com parés à ceux de 1 8 7 6 ,  
il est bon d’ajouter que la cam pagne de cette dernière année s’était 

effectuée dans d’excellentes conditions.
Le com m andant de la station de Terre-N euve a déjà signalé les 

bons résultats obtenus sur les bancs par les arm em ents légers (g o é­
lettes et dorys) adoptés par les Anglais et les Am éricains. Cette 
année, alors que nos grands banquiers 11’avaient qu’une pêche m é­
diocre, les goélettes armées à Saint-Pierre rapportaient de grandes 
quantités de poisson .C ette supériorité s’explique par la faculté qu’ont 
les petits bâtim ents de se m ouvoir facilem ent; ils rentrent souvent 
à Sain t-P ierre, prennent des inform ations et se rendent prom pte­
m ent sur les fonds les plus poissonneux. Le port de Fécam p a tenté  
l'essai p récon isé;jusqu’en 1 8 7 6 , ce port n’avait expédié pou rT errc-  
Ncuve que des navires jaugeant au m oins 2 0 0  tonneaux et m unis 
de grandes chaloupes. En 1 8 7 7 , il a arm é pour ce lle  destination  
U navires jaugeant de 61 à 77  tonneaux, pourvus, au lieu de ch a­
loupes, de petites em barcations dites dorys, entièrem ent sem blables 

à celles dont se servent les Am éricains. Cette tentative a donné des 
résultats encourageants, puisque onze navires sont partis, en 1 8 7 8 , 
dans les m êm es conditions. Le tem ps des grands bâtim ents, avec 
leurs lourdes chaloupes, est passé ; il ne faut plus que les pêcheurs
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s’im m obilisent sur les bancs et attendent que la m orue vienne les 
trouver; il faut aller la chercher, la poursuivre, se déplacer et avoir 
de la boëtte fraîche. Ce systèm e de pêche est d’ailleurs celu i qui est 
pratiqué dans ¡es mers d’Islande, où il réussit parfaitem ent.

En vertu des ordres du M inistre, le com m andant de la station 
de T erre-N euve a été invité à faire étudier l’em ploi des lignes usitées 
en Norwége pour la pêche de la m orue. La question a été exam inée 
par une com m ission spéciale, qui a procédé à des investigations à 
la suite desquelles elle a recom m andé l’em ploi desdites lignes.

ISL A N D E .

A N N E E S .

NOMBRE

d ’h o m m e s

e m b a r q u e s .

NOMBRE

d o  n a v i r e s .

TONNAGE.

Q U A N T IT É S
e n

k i l o g r a m m e s  

de p o i s s o n s  

ra  p p o r t e s .

V A L E U R .

3 ,9 4 2

4 ,3 1 4

228

244

2 1 ,9 2 3

2 3 ,7 1 8

1 1 ,5 8 9 ,4 7 9 k 

13 ,1 0 2 ,2 4 2

7 ,0 8 4 ,9 0 1 '

8 ,2 5 2 ,7 9 6

Difference i  on Plu s- ■ •
p o u r  1877 j

( en m o i n s . .

372 16 1 ,795 1 ,5 1 2 ,7 6 3 1 ,1 6 7 ,8 9 5

L’exam en de ce tableau dém ontre que la pêche de la m oru e, en 
Islande, est dans une situation prospère, surtout si l’on considère  
que la cam pagne d e i 8 7 6  a été classée parmi les bonnes années. Le 
nom bre des navires armés pour l'Islande augm ente sensiblem ent, 
à raison des bénéfices réalisés ; l’im pulsion donnée aux arm em ents 
serti it encore plus grande, si les armateurs n’étaient arrêtés souvent 
par la difficulté de recruter des équipages. Le poisson est très-abon­
dant en Islande et le  succès de la pêche généralem ent assuré quand  
des coups de vent ne v iennent pas en interrom pre les opérations.

Les pêcheurs de la côte O uest, favorisés par le beau tem p s, ont 
cu peu  d’interruption dans l ’exercice de leur industrie; l’abondance  
de la m orue a com p en sé, pour eux , le retard éprouvé dans la p re ­
mière saison de p êch e , et ils ont pu , pendant la seconde saison, se 
m aintenir facilem ent sur les fonds qu’ils fréquentent de préférence  
à ce lle  époque. Aucun navire n’accuse une pcche m édiocre.Pendant
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le m ois de ju ille t e l le com m encem ent du m ois d'août, la m orue 
est arrivée, à la suite des bancs d’encornets, en m asse tellem ent 
considérab le, que le nom bre des poissons capturés n’a dépendu que 

de la force physique des équipages et de leur énergie.

A la côte E st, m algré la persistance des vents de nord-est, la 
pêche a donné aussi des résultats satisfaisants. La quantité des m o­
rues pêchées est un peu inférieure à celle des sujets pris à la côte 
O uest; m ais cette différence est largem ent com pensée par la gros­
seur du p o isson , qui est d’une taille supérieure.

P Ê C H E  D U  H A R E N G .

A N N É E S .

Q U A N TITÉ S  

p ccliées, 
on kilogrammes.

V ALEU R .

2 6 ,0 6 1 ,5 3 6 k 

3 0 ,4 2 0 ,2 2 6

9 ,0 7 1 ,5 2 8 '

9 ,9 0 9 ,4 6 4

Différence en plus pour 1 8 7 7 .............................................................. 4 ,3 5 8 ,6 9 0 8 3 7 ,9 3 6

La pêche du hareng présente, en 1 8 7 7 , pour les produits p ê­
ch es, une augm entation de é ,3 5 8 ,6 9 0  kilogram m es, e t, dans la 
valeur de ces produits, une plus-value de 8 3 7 ,9 3 6  francs. L’écart 
qui existe dans le  rapport de ces deux chiffres doit être attribué aux 
cours des ven tes, qui se sont m oins b ien  tenus qu’en 1 8 7 6 . N éan­
m oin s, les résultats de 1 8 7 7  sont d’autant plus appréciables, que 
l’année 1 8 7 6 , com parativem ent à i 8 y 5 , avait produit une augm en­
tation de 3 ,8 2 2 ,9 2 6  kilogram m es de poisson et une plus-value de 
2 ,4 7 5 ,4 6 8  francs. Cette bonification était pour ainsi dire exclusive­
m ent due aux arm em ents de B ou logne, les autres ports qui arm ent 
pour ce genre de pêche n’accusant qu’une très-faible am élioration  
sur le  rendem ent de la cam pagne précédente. E n * 8 7 7 , le  port de 

B oulogne a dépassé, dans une forte proportion , les brillants résul­
tats qu’il obtient chaque année. Le port de Fécam p a égalem ent 
contribué à l’accroissem ent signalé en produits et en valeur.
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PÊCHE C Ô T IÈ R E .

SARDINES.

ANK É E S .
QUANTITÉS

pêchées.
VALEUR.

1 8 7 6 .................................................................................................
nombre.

1 ,1 98 ,402 ,181

1 ,1 0 6 ,0 5 0 ,2 0 7

francs.

16 ,4 9 6 ,0 4 8

1 5 ,0 3 1 ,7 0 0

Différence en m oins p o u r  1 8 7 7 .................. .. .............................. 9 2 ,3 5 1 ,9 7 4 1 ,4 6 3 ,3 4 8

La dim inution constatée dans le tableau qui précède ne révèle  
rien qui puisse surprendre, si l’on considère que le  nom bre de sar­
dines capturées en 18 7 6  constituait un chiffre lo u tà  fait exception­
nel. Les résultats réalisés en 18 7 7  font encore de la cam pagne de 

pêche une bonne année m oyenne au point de vue des quantités 
pêchées; seu ls, les prix de vente ont subi une légère dépréciation  
com parativem ent à ceux de l’année 1 8 7 6 .

A D ouarnenez, les arm em ents pour la pêche de la sardine ont été 
plus nom breux en 18 7 7  q u e l’année précédente, grâce à l’abaissem ent 
notable du prix des appâts. La rogue de m orue, qui valait environ  
5 o francs le baril en 1 8 7 6  , n’a atteint, en 1 8 7 7 , que le prix m oyen  
de 42  francs; les rogues inférieures sont descendues jusqu’à 26 francs 
le baril. Les rogues artificielles ont suivi la m êm e décroissance, et 
au lieu  de 2 5 francs en 1 8 7 6  , elles n’ont été vendues que 20 francs 
en 1 8 7 7 . On évalue, pour cette année, la consom m ation de rogue, 
à D ouarnenez seu lem en t, à 2 0 ,0 0 0  barils dont 1 6 ,0 0 0  barils de 

rognes de m orue et 4 ,0 0 0  barils de rogues artificielles, se répartis- 
sant com m e suit :

R ogue hétérogène (Isp a )................................................  2 ,7 0 0  barils.

Rogue de Douarnenez (M orvan etD ela ssa lle ) . . i , 3 oo

4,000
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Seine Belot. ‘23 associations avec Zi6 seines ont pris part aux opé­
rations de la p êch e , sans soulever aucune opposition de la part des 
détracteurs de cet engin. Les armateurs ont recruté les équipages 
avec plus de facilité que précédem m ent : cela tient surtout à ce que 
ces filets, pendant environ deux m ois, de novem bre à janvier, se 
sont seuls trouvés en m esure de capturer le  poisson q u i, encore  
abondant, ne m aillait plus et rendait à peu près illusoire l’em ploi 
tant des filets ordinaires à sardines que des seines Eyraad. Les p os­
sesseurs de ces sortes d’engins se sont trouvés dans la nécessité, pour 
profiter, en partie, du poisson par eux am orcé, de réclam er fré­
quem m ent le concours des seines Belot, dont ils reconnaissent ainsi 

la supériorité.

Seine Eyraacl. Plus de 3 o o  patrons se sont pourvus, en 1 8 7 7 , 
de cet engin : plusieurs en ont tiré un excellent parti; d’autres n’en 
ont fait em ploi qu’accidentellem ent et selon les circonstances de la 
pêche. Ce filet intéresse vivem ent les pêcheurs, qui le m odifient ou  

le  perfectionnent à l’envi.

Les seines Belot et Eyraad  ont leurs partisans et leurs détracteurs; 
mais un fait incontestable, consacré par la pratique de trois années 
consécutives, c’est que ces deux espèces d’engins sem blent avoir 
une supériorité m arquée sur les anciens filets. N éanm oins, à la de­
m ande de certains pêcheurs, qui prétendent que la seine Belot pré­
sente des caractères de n ocu ité , des expériences sont en cours. Le 

résultat en sera publié l’année prochaine.

• Poisson fra is  désigné sous le nom  autres espèces, et com pre­
nant : turbots, b arb u es, so le s , sa u m o n s, carrelets, lim andes, raies, 

rougets, m u le ts , m erlan s, congres, lam proies, esturgeons, etc.:

L i ­

A N N É E S .

NOMBRE 

d’hommes 
embarqués.

NOMBRE 

do navires.
TO NN A C E.

Q U A N TITÉS
eu

kilogrammes 
de poissons 
rapportes.

V A LEU R .

1 8 7 6 ................................................................

'8 7 7 ..............................................

Difference ( cn P 1"* ...............

p o u r  1 8 7 7  j on

GS,317

0 9 ,1 8 5

2 0 ,6 6 2  d  

2 1 ,1 4 2  I»)

102 ,090

105 ,330

4 2 ,5 5 7 ,9 0 2 k

4 2 ,6 5 0 ,7 9 4

2 9 ,1 9 1 ,9 0 2 r

3 0 ,7 4 9 ,1 1 2

8 6 8

«

480

H

3 ,2 4 0 92 ,8 9 2

u

1 ,5 5 7 ,1 5 0

I1) Dans ces cliilïYes figare le nombre des bateaux qui ont pratiqué la  pèche du h a ren g , du maquereau, 
de la sardine, des anchois, des huîtres , des m oules, des autres coquillages, crustacés, crevettes, ainsi que 
la recolle des amendements marins. —  Ces bateaux exercent alternativement ces différents genres d'industrie.

l i  ressort du tableau qui précède qu’il y a eu , pour 1 8 7 7 , ac­
croissem ent dans le nom bre des hom m es em barqués, celu i des 
bateaux em ployés, le  tonnage des bateaux, la quantité des produits 
péchés et la valeur de ces produits. L’écart très-accentué qui se 
rem arque entre les prix de vente comparés avec les quantités cap­
turées ne peut être attribué qu’à une augm entation des prix du 
poisson. La marée fraîche a , en effet, su b i, en 1 8 7 7 , la hausse des 
cours qui se m anifeste depuis quelques années sur les denrées ali­
m entaires.

La pêche du m aquereau, qu i, en 1 8 7 6 , avait produit un rende­
m ent considérable, principalem ent sur les côtes de B retagne, n’a 
don n é, en 1 8 7 7 , que des résultats ordinaires.

Une innovation heureuse a été introduite dans les habitudes des 
pêcheurs de Calais et de B oulogne. Au départ, ils em barquent de 
Ja glace pour la conservation du poisson capturé, ce qui leur per­
m et de tenir la m er pendant plusieurs jours sans discontinuer leur 

p êch e, dont ils transportent ensuite les produits dans les ports les 
plus voisins.

Sur le littoral de la Bretagne, les pêcheurs ne possèdent que des 
em barcations d’un faible tonnage, ce qui les oblige à rester près 
des cô les, qu’une exploitation excessive tend à appauvrir. Dans le 
but d’élargir le  cercle des opérations d e la  pêche et d’inciter les m a­
lin s  à pratiquer la pêche au large, la seule véritablem ent rém uné­
ratrice, le départem ent de la Marine a accordé à quatre patrons
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pêcheurs des subventions qui leur ont perm is de se procurer des 
bateaux m odèles, com m e construction et arm em ent, d’un tonnage 
assez élevé pour leur perm ettre de m ieux tenir la m er qu’avec les 
em barcations actuellem ent en usage dans la plupart des ports. Les 
résultats obtenus par les bateaux m odèles ne laissent aucun doute  
sur le  parti avantageux que l’on peut tirer d’arm em ents faits dans 

de sem blables conditions.
La voie indiquée par l’Administration de la Marine a été su iv ie , 

notam m ent par un armateur de C herbourg, qui s’est procuré et a 
armé plusieurs bateaux d’un type perfectionné.

Les trois bateaux à vapeur appartenant à la Com pagnie dite des 
Pêcheries de l’Ouest qui pratiquaient la pêche au chalut dans les 
eaux du quartier de la R ochelle ont quitté ce port au m ois d’août 
pour aller s’installer au V erdón, en vue de se rapprocher des lieux  
de pêche qu’ils avaient coutum e d’explorer. Il existe encore à la 
R ochelle deux bateaux à vapeur qui exercent au large l’industrie du  
chalutage. A la T este , quatre bateaux à vapeur poursuivent, com m e  
les années précédentes, leurs opérations de pêche. Ces sortes d’ar­
m em en ts, dont l’essai rem onte à quelques années, réussissent bien. 
Les bateaux à vapeur p euvent, en effet, se rendre d irectem ent sur 
les fonds de p êch e, malgré les vents contraires. Ils o n t, en outre, 
l’avantage de pouvoir se servir de leur m achine pour traîner et 

lever des engins très-puissants.
Les produits des madragues calées dans le 5 " arrondissem ent m a­

ritim e se résum ent com m e suit :

S O U S -A R R O N D I S S E M E N T  D E  M A R S E I L L E .

M artigues, M arseille ont donné :

En 1 8 7 6 .............. 1 i o ,8 5 5  kilogr. de poissons vendus i 4 i , 5 o 2 f r .

En 1 8 7 7 .............. 5 9 .7 8 1 -------------------------------------------  8 6 ,o 5 o

Soit en m oins
pour 18 7 7  . . . .  5 i ,0 7 /i 5 5 , 4 5 a

S O  U S -A R  R O N  D IS S E  M E N T  D E  T O U L O N .

La S eyn e, T oulon  et Saint-Tropez ont produit :
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En 1 8 7 6   5 5 , 3 3 8  kilogr. vendus 6 5 , i 8 o fr .
En 1 8 7 7    5 8 , i o 3 ---------------------  7 3 ,4 0 0

S o it, pour 1 8 7 7 , en p lu s .. . 2 ,7 6 5  8 ,2 2 0

En C orse, une madrague 
établie en 1877  a capturé.. . . 3 ,2 1 9  kilogr. vendus 3 ,2 1 9  f*’-

Le poisson pris dans les madragues se com pose presque exclusi­
vem ent de thons.

H U I T R E S .

E n i 8 7 6 ...................  1 6 0 ,3 6 7 ,3 9 6  { onÍlé tó vendues8 ! 2 ’5 9 2 -7 ° 7‘

En 1 8 7 7 ............... i o 4 , 3 5 4 , o8 i --------------------------------- i ,5 o 2 ,g 5 i

En m oins pr 1877  . 5 5 , g i 3 , 3 i 5  1 , 0 8 9 , 7 5 6

Le déficit signalé pour 1877  paraît considérable au prem ier  
abord; mais il faut rem arquer que le draguage des bancs d e la  baie 
de Granville et celu i des huîtrières du bassin d’A rcachon, qui 
avaient été autorisés en 1 8 7 6 , ne l’ont pas été en 1 8 7 7 , en vue de 
ménager ces foyers producteurs. En o u tre , la pêche des huîtres dites 
du Portugal, très abondante dans le  quartier de R oyan, en 1 8 7 6 ,  
présente, pour 1 8 7 7 , une dim inution de 1 6 ,0 0 0 ,0 0 0  dans la quan­
tité des m ollusques recueillis. Les bancs d’huîtres avoisinantles ports 
du H avre, du C roisic, d’O léron , de R ochefort, de M arennes, de 
Pauillac, de Saint-Jean-de-L uz, de la Ciotat et de Bastia ont produit, 
en 1 8 7 7 , une légère augm entation com parativem ent aux résultats 
réalisés en 1 8 7 6 ;  par contre, on constate dans l’exploitation des 
fonds situés dans les eaux des quartiers de Calais, F écam p , C aen, 
la H ougue, P aim pol, Lorient et V annes, une dim inution peu sen ­
sib le, en général, mais plus accentuée pour les huîtrières de Can- 
cale et d’Auray.

Les gisem ents exploités en 18 7 7  à Cancale étaient m oins garnis 
de coquillages que les huîtrières soum ises l’année précédente à 
l’action de la drague; de p lu s, pendant la durée de la pêche les 
conditions atm osphériques n’ont pas été favorables, circonstance sous 

l'influence de laquelle les dragues perdaient une grande partie de
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leur efficacité. A u ssi, pendant les six m arées passées sur les bancs 
du quartier de Cancale, les pêcheurs en bateau n’ont-ils pris que 
5 ,3 7 8 ,0 0 0  huîtres, soit m oins du tiers des quantités draguées en  
1 8 7 6 . L’exploitation des fonds huîtriers du quartier d’Auray fait 
ressortir, pour 1 8 7 7 , une dim inution de 6 ,4 i 4 , 3 oo  huîtres. Il ne 
faudrait pas inférer de ce résultat que les bancs sont appauvris; ils 
continuent heureusem ent à prospérer, à faire la richesse du pays et 
n’ont jamais été plus beaux, au m oins dans la rivière d’Auray. Deux  
causes principales justifient le déficit constaté : 1” la drague a duré 
m oins longtem ps qu’en 1 8 7 6 ;  20 le nettoyage et le triage des 
huîtres, qui n’avaient pu être faits consciencieusem ent en 1 8 7 6 , à 
cause du mauvais tem p s, ont été effectués, en 1 8 7 7 , avec la plus 

grande sévérité.

Ostréiculture. Les diverses phases’par lesquelles a passé l’industrie  
ostréicole ont été successivem ent indiquées dans les rapports publiés 
les années précédentes. Il ne reste plus qu'à constater les progrès 
soutenus de cette industrie dans les centres tels qu'A rcacbon, Auray 
et V annes, où les collecteurs se couvrent chaque année de quantités 
considérables de naissains, qui sont ensuite é lev és , am éliorés par 
une culture raisonnée, puis livrés à la consom m ation. Il serait inu­
tile d’insister sur les conséquences heureuses de l’ostréiculture pour 
les populations riveraines.

Les avantages que retire l'alim entation publique de la vente des 
huîtres ont été égalem ent reconnus et appréciés. Pour donner une  
idée de l’im portance du com m erce de ces coquillages, il suffira de 
relater q u e, pendant l’année 1 8 7 7 , il est sorti des parcs, dépôts, 
claires, étalages, etc., (35 1 ,8 8 2 ,4 0 0  huîtres, qui ont été vendues  
2 3 ,2 9 3 ,8 5 4  francs. Ce chiffre de 65  1 ,8 8 2 ,4 0 0  huîtres com prend  
les huîtres provenant de la pêche effectuée soit en bateau, soit à 
p ie d , ainsi que celles qui ont été recueillies à l’aide de collecteurs. 
L’ostréiculture á pris un tel d éveloppem ent, que les em placem ents 
du dom aine public m aritim e propres à la création de claires ou de 
parcs sont devenus insuffisants. Sur beaucoup de points, on a songé  
à étendre le cham p des opérations aux marais salants, im productifs 
pour la plupart. D éjà, l’Adm inistration , par ses avis, ses conseils, et
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la dém onstration résultant d’expériences dont elle a pris l’in itia tive , 
a décidé bon nom bre de propriétaires de salines à les convertir en 
parcs d’élevage. Le succès ne paraît pas douteux, si l’on en juge par 
les dem andes que les propriétaires de marais salants adressent au 
départem ent de la Marine à l’effet d’obtenir l’autorisation de con ­
vertir leurs salines en établissem ents de pêche.

Les côtes de la M éditerranée sont l’objet de tentatives de repeu­
plem ent et d’élevage d’huîtres. Les faits constatés dans la rade de 
T o u lo n , ainsi que dans les étangs salés du quartier de M artigues, 
perm ettent d’espérer que le  succès couronnera l’œuvre poursuivie.

C om m e l ’année dernière, il m ’a paru utile de com pléter la statis­
tique des pêches maritim es par l’indication du nom bre des établis­
sem ents de pêche existant sur le littoral au 3 1 décem bre des années 
1 8 7 6  et 1 8 7 7 . T el est l’objet du tableau ci-après, duquel il ressort 
qu’il y a v a i l ,au 3 i décem bre 1 8 7 7 , 3 5 ,5 1 1 étab lissem ents, occu ­
pant une superficie de 1 0 ,7 5 6 ’' 70" 3 5 eet détenus par 3 9 ,6 44 per­
sonnes.
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Les statistiques des pêches m aritim es, ainsi que les rapports qui 
les précèdent, sont annuellem ent livrés a la  publicité,

J’ai l’honneur de prier le Ministre de vouloir bien décider qu’il en 
sera ainsi de la statistique et du rapport que je  lui soum ets aujour­
d’hui.

Le Commissaire général, 

Directeur des Services administratifs,

Signé : COUSIN.

A p p r o u v é  : 

Signé : POTHUAU.
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NOMBRE
D ’IIOMBIES

em ­
ployes.

1876.

1.714

958

850

3 ,5 2 2

1877.

1,060

944

800

3 ,704

D IF ­
FERENCE  

cotre 
1 876  

et 1877

246

182

50

BATEAUX

FL O T E S.

1876.

114

164

278

1877.

123

151

274

D IF ­

FÉRENCE  
entro 
1876  

et 1877.

TONNAGE

des

BA TE A U X .

187 6  1877

10 ,558

2 ,7 4 3

11,694

2 ,5 5 6

13,301 14,250

FBRBNCE
entre

o t l8 7 7 .

1,136

949

INDICATION

des

1871

Q UANTITES PÊCHÉES.

1877.

DIFFERENCE

entre
] 870 et 1S77.

ESP È C E S C A PT U R É E S.

U S IT É . 1876 .

PÈCHE EN BATEAU.

( T c r r c - N " . . 
M o ru e .!

Kilogr.

I s la n d e .  . . Idem. 5,288 ,000

H a ­
sa la iso n  à 

b o r d . . . Idem .
r e n  5 .

U fra is  ............ Idem . 3 9 1 ,0 0 0

M aq u e ­
sa la iso n  à 

b o rd  . . .
re a u

f r a i s ............. Idem . 2 1 8 ,0 0 0

S a r d in e s ....................... Nombre. »

A nclio is Kilogr. n

A u tre s  e sp è c e s ........... Idem . 9 3 0 ,0 0 0

H u ître s Nombre. n

M oules. Hoclol. n

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem . „

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t l a n g o u s te s ) . . . Nombre.

C re v e t te s ...................... Kilogr. 4 8 ,0 0 0

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ Met. c. «

PÊCIIE À PIED.

D iv erses  e sp èces  d e  
p o is s o n s .................. K ilogr. 6 0 ,0 0 0

H u ître s Nombre. n

M o u le s . Hectol. n

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem . „

C re v e t te s ....................... Kilogr. 1 8 ,0 0 0

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ Met. c. H

0,775,01 457 ,000

4 3 0 ,Ot 39 ,000

80,00'J

0 0 0 ,0« 30 ,0 0 0

55,0« !

» i

2 4 ,0 0 0

5 ,0 0 0

T o t a u x .

T O T A  L
D E I.A V EX TS  

d o s

p r o d u i t s  p é c h é s .

DIFFÉRENCE

ENTRE

1870 e t  1877.

1870 1877
e n

p l u s .
1

e n

m o i n s .

f r u n c s . l i a n e s . i r a  n e s . f r a n c s .

3,500 ,000 '1,040,000 4 7 4 ,0 0 0 *

1 2 1 ,0 0 0 137,000 16 ,0 0 0 ■

« » « .

120 ,0 0 0 103,000 43 ,0 0 0 »

n * • •

9 4 8 ,0 0 0 9 2 9 ,0 0 0 ■ 19,000

« » H 'I

• " " "

« « n ‘1

2 4 ,0 0 0 1 2 ,000

„

12,000

54 ,000 5 0 ,0 0 0 4 ,0 0 0

“

9 ,0 0 ( 9 ,0 0 0

-

»

u « " «

1
1,842,000^5,340,000

D if f é r e n c e  e n  p l u s .

5 3 3 ,0 0 0

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

M o ru e .  —  La p ê c h e  a  d o n n é ,  en  1S 7 7 , u n  r e n d e m e n t  p resq u e  
se m b la b le  à  c e lu i  q u i  à  é té  o b te n u  en  1 8 7 6  ; ca r  s i , d  u n e  p a r t , 
011 c o n sta te  u n e  d ifféren ce  d e  4 8 7 ,0 0 0  k ilo g r a m m e s d e  po isso n s  
en  fa v eu r  d e  1 8 7 7 , l 'o n  d o it  re co n n a îtr e  q u e  le  to n n a g e  d e s  
n a v ir es  b ê c h e u r s  d ép a ssa it  c e tte  a n n é e  d e  p lu s  d  u n  d ix iè m e  
l e  to n n a g e  d e s  n a v ir es  e x p é d iés  l ’an  d e rn ier  en  Is la n d e  e t  au  
D o g g e r ’s -B a n k . E n  r a iso n  d e s  te m p ê te s  q u i  o n t  r é g n é  p e n ­
d a n t  la  fin  d e  m ars e t  le  c o m m e n c e m e n t  a  a v r il ,  la  p ê c h e  n ’a 
co m m e n c é  sé r ie u se m e n t  q u e  v ers  l e  i 5  a v r il . B o n  n o m b r e  d e  
n a v ir es  o n t  é té  d é se m p a r é s . Q u a tre  o n t p ér i c o r p s  e t  b ie n s ,  e t  
l e  p o r t d e  D u n k e r q u e  a cu  à  d é p lo r e r  la m o rt d e  9 3  h o m m e s  
p e n d a n t  la  c a m p a g n e  d e  1 8 7 7 . V iv e m e n t  to u c h é s  p a r  ces  
s in is tr e s ,  p ar le s  m isères  p ro fo n d es  q u i e n  r é s u lt e n t ,  l e s  arm a­
teu rs  d e  D u n k e r q u e  se  so n t e n g a g é s  à  n e  p as fa ire  p a r tir  leu rs  
n a v ires  a v a n t  l e  i ff a v r il.

H arenrj f r a i s .  — • L a  p è c h e  d u  h a r e n g  fra is  e n  v u e  d e s  
c ô te s ,  trè s -p r o d u c tiv e  à D u n k e r q u e  d è s  l e  d é b u t  d e  la  s a is o n ,  
a  é té  m o in s  fr u c tu e u se  lo r s q u e  le  p o is so n  e s t  a rr iv é  d a n s  le s  
p a r a g e s  d e  G ra v e lin es  : e l le  a  a lors é lé  e n tra v é e  p a r  le s  g r o s  
te m p s .

M a q u ere a u  f r a i s .  —  L a p ê c h e  d u  m a q u e r ea u  fr a is ,  f a ite  e x c lu ­
s iv e m e n t p a r  d e s  b a te a u x  d e  G r a v e lin e s , a  é té  assez h eu reu se  
c e tte  a n n ée .

P êch e  a u  c h a lu t.  —  L a  p è c h e  a u  c h a lu t  a  é té  c o n tra r ié e  p a r  le s  
tem p ê te s  q u i o n t  r é g n é  c o n s ta m m e n t;  n o n  s e u le m e n t  le s  p é ­
c h e u r s  n 'o n t  p as o b te n u  le s  ré su lta ts  q u ’i ls  e sp é r a ie n t  ,  m a is  
e n c o r e  i ls  o n t  g é n é r a le m e n t  é p r o u v é  d e s  a v a r ie s  a ssez  im p o r ­
ta n te s , so it  à  le u r s  b a te a u x ,  s o it  d a n s  le u r s  e n g in s  d e p ê c h e .

C reve ttes.  —  L a  p ê c h e  d e  la  c r ev e tte  e n  b a te a u  a s e n s ib le m e n t  
d im in u é  en  1 8 7 7 ; 12  b a te a u x  l ’a v a ien t  p r a t iq u é e  en  1 8 7 6 , 
6  s e u le m e n t  l ’o n t  ex e rc é e  e n  1 8 7 7 .

P êch e  à  p ie d  —  La p ê c h e  à p ie d ,  s ta t io n n a ire  à  D u n k e r q u e ,  
a u n  p e u  d im in u é  à G ra v e lin es . L es  r é su lta ts  n e n  p e u v e n t  
d ’a ille u r s  ê tr e  q u ’im p a r fa ite m e n t  c o n s ta té s .

B a in s  d e  m er. —  L es b a in s  d e  m e r  d e  D u n k e r q u e ,  trè s  fré -

Î[u cn lés  c e tte  a n n é e ,  o n t  é té  u n e  so u rce  d e  b é n é f ic e s  p o u r  le s  
a m ille s  d e  m a rin s  q u i h a b ite n t  la  c o m m u n e  d e  R o se n d a e l,  

s itu é e  p r è s  d e  la  v i l l e ,  à  l ’E s t  d u  p o rt.
Sociétés de  se co u rs .  —  L a s o c ié té  d e  seco u rs in s t i tu é e  en  fa v eu r  

d e s  fa m ille s  d e s  m a rin s  m o rts  o u  p r é su m é s  p ér is  à  la  p ê c h e  d e  
la  m o ru e  a  r e n d u  d ’im m e n ses  se rv ic e s . S e s  r esso u rces  é ta n t  
é p u is é e s , so n  c o n s e il  a  fa it  a p p e l  à  la  g é n é r o s ité  p u b liq u e  e t  
a  r e c u e i l l i ,  p a r  v o ie  d e  s o u s c r ip t io n s , p lu s  d e  5 o ,o o o  fra n cs  
q u i o n t  é té  e m p lo y é s  à  p a r fa ire  le s  so m m es  à  p a y e r  a u x  fa m ille s  
d e s  9 8  m a r in s  n o y é s  e n  Is la n d e .

P O U R  M É M O I R E .

L os b a te a u x  é tr a n g e r s  au  q u a r t ie r  d e  D u n k e r q u e  o n t  v e n d u ,  
d a n s le s  p o r ts  d e  ce  q u a rtier , p e n d a n t  l ’a n n é e  1 8 7 7 , sa v o ir  :

35 ,0 0 0

49S,000r

Hareng fra is .. .  . ,  
Maquereau frais.. 
Autres espèces. . .

T o t a u x . .

P O ID S. V A LEU R .

4 0 0 ,0 0 0 k
8 ,0 0 0

3 2 1 ,0 0 0

1 2 0 , 0 0 0 r
11 ,000

2 9 2 ,0 0 0

7 2 9 ,0 0 0 4 2 3 ,0 0 0

M La dim inution constatée dons le nombre des bateaux et des ma­
rins employés à la pêche n’est qu’apparente. E lle provient de ce que 
le  nombre des bateaux qui font la pêche de la morue en Islande et au 
Dogger’a-Bank pendant l’eté et celle du poissou frais pendant 1 hiver  
s’est sensiblement accru celte année. Ces bateaux et leurs equipages 
déjà comptés à l’article M orue, ne peuvent plus figurer dans la catégo 
rie d i  ceux qui fout exclusivement la pcchc fraîche, :
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Q U A R T I E R  DE C A L A I S .

NOMBRE
D'nO M M ES

em ­
ployés.

D IF ­

FERENCE  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM­

PLOYÉS.

D IF ­

FÉRENCE
entre
1876  

et 1877

TONNAGE

des

RATEA U X .

D IF ­
FÉRENCE

entre
1876  

et 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCHÉES.

d i f f é r e n c e

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L

DE LA VENTE  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

1876. 1877. M 0 .5« 0
B

1870. 1877. si
Ch

a .5  e- 0 
B

1876. 1877. S ,5
1 rf 

a .B  1 * S
1 E

ES P È C E S C A PT U R E ES.
U N IT É . 1876. 1 877. en

plus.

en
moins.

1 8 7 6 . 1877.
en

plus.
en

moins.

francs. francs. francs. francs.

PÈCHE EN BATEAU.

■ « • “ » « « ' - - » ■ j T p rre -N ” . . 
M o ru e .(

Kilogr. - ■ « - " « ■ «

20 20 » u 1 1 n 131 131 „ „ ( I s la n d e .  . . Idem. 52 ,3 3 0 44,400 n 7 ,930 37 ,0 0 0 3 1 ,0 0 0 u 6 ,0 0 0

1 [ sa la iso n  à 
I L -  j L o r d . . .  . 

r e u "  ]
( fra is  ............

Idem .

Idem . 4 2 0 ,6 7 6 498,875 78,199 147 ,237 174 ,5 8 3 2 7 ,3 4 6

■

( sa la iso n  h 
M aq u e - b o r d . . . .  

r e a u  /
Idem . « » „ * » „

[ fra is  ............ Idem . 68 ,8 2 7 59,874 « 8 ,9 5 3 4 6 ,3 5 0 4 1 ,6 0 0 " 4 ,7 5 0

Nombre. " "

............................
K |

0 * * " " " " II

950 1,043 93 t 130 151 15 3 ,1 0 4 3 ,4 8 2 378 " Idem . 2,538 ,352 2,740,392 202,040 1,288,000(i
y 1

94 ,5 2 5 17 ,895 4 ,5 5 5: « "

M o u le s ........................... Hectol. - » » • « n n »

A u tre s  c o q u illag es . . Idem.

C ru s ta c é s  (h o m a rd s
e t la n g o u s t e s ) . . . Nombre. » * u „ « « * u

K ilogr . “ ° 'i a " - . . V C

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s .............................

PÈCHE À PIED .

Met. c. " " " " " " ’■

D iv erses  e sp èces  de  
p o is s o n s .................. Kilogr. 38 ,2 5 0 49,192 1 0,942 2 0 ,8 0 0 2 6 ,7 5 0 5 ,950

Nombre. V
1 " ■ U "

214 221 i - « • - " « » " «
A n tre s  c o q u illa g e s . . Idem. B « » II “ •

C re v e tte s ................................. Kilogr. 11 ,2 2 5 16,540 9 ,0 6 5

A m e n d e m e n ts  m a ­
r i n s .......................................... Met. c.

1 ,184 1,284 100 137 152 15 3 ,235 3,613 378 T o t a u j ......... 143 492

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

C o m m e  le s  a n n é e s  p r é c é d e n te s , i l  n ’a é té  arm é e n  1 8 7 7  
q u ’u n e  se u le  g o é le t te  p o u r  la  p ê c h e  d e  la  m o ru e  e n  I s la n d e ,  
q u i  a  d u r é  5 m o is  2 5 jo u r s .

3 7  b a t e a u x ,  m o n té s  p a r  2 9 9  h o m m e s  e t  ja u g e a n t  e n se m b le  
2 5 5  to n n e a u x  6 /i°, s e  so n t  l iv r é s  à  la  p ê c h e  d u  h a r e n g  fra is ,  
q u i ,  c o m m e  to u jo u rs , a  é té  p r a t iq u é e  p a r  le s  m a rin s  d e  W a l-  
d a m  e t  d e  W iss a n t . C e t te  p ê c h e  a  é té  p lu s  fr u c tu e u se  q u e  

. l’a n n é e  d e r n iè r e ;  e lle  e û t  é té  p lu s  lu c ra t iv e  e n c o r e  sa n s le s  
m a u v a is  te m p s  su r v e n u s  p e n d a n t  le  m o is  d e  n o v e m b r e .

L a  p ê c h e  d u  m a q u e r ea u  I r a is ,  m o in s  p r o d u c tiv e  q u ’en  1 8 7 6 , 
n ’a é té  fa ite  q u e  p a r  10  b a te a u x ,  ja u g e a u t  d e  5 à i o  to n n e a u x .

8 6  b a te a u x , ja u g e a n t  d e  0 0  à  4 5  to n n e a u x  e t  a y a n t  u n  é q u i­
p a g e  d e  7  à  8  h o m m e s , o n t  p r a t iq u é  la  p ê c h e  au  c h a lu t ,  q u i  
a d o n n é  cíes ré su lta ts  très sa tisfa isa n ts  d u s ,  e n  g r a n d e  p a r t ie ,  
au  b o n  a r m e m e n t d e  ces  b a te a u x  e t  à  l'h a b itu c le  p r ise  p a r  le s  
p a tr o n s  d ’em b a rq u e r  d e  la  g la c e  p o u r  la  co n se rv a tio n  d u  
p o isso n  c a p tu r é , c e  q u i  le u r  p e r m e t  d e  te n ir  la  m er  p e n d a n t  
p lu s ie u r s  jo u r s  sa n s d isc o n tin u e r  le u r  p ê c h e ,  d o n t  i ls  tran s­
p o r te n t  le s  p r o d u its  e u x -m ê m e s  d a n s  le s  p o r ts  l e s  p lu s  v o is in s .  
L e  b é n é f ic e  d e s  é q u ip a g e s  a  é t é ,  en  m o y e n n e ,  d e  g 5 o  fra n cs  
n e t  p a r  h o m m e .

L a  p ê c h e  a u x  co rd es a é té  p r a t iq u ée  p a r  5 b a te a u x  d e  15 à  
2 0  t o n n e a u x ,  e t  c e lle  d e  la  sa r d in e  se rv a n t d ’a p p â t  a u x  b a ­
tea u x  c o r d ie r s ,  p a r  12 b a te a u x  d e  u n  à  u n  to n n e a u  e t  d e m i.

L e s  b a n c s  d ’h u îtr e s  d u  q u a r t ie r  n ’o n t  é té  d r a g u é s  c e tte  
a n n é e  q u e  p a r  u n  s e u l  b a te a u ,  q u i ,  p ro fita n t d e  l ’a b se n c e  d e  
to u te  c o n c u r r e n c e , a  ven d u  trè s  c h e r , su r  le  m a rch é  d e  C a­
la is  , le  p r o d u it  d e  sa  p ê c h e .

L a  p ê c h e  à  p i e d ,  au m o y e n  d e  lia s  p arcs tem p o ra ires  e t  d e  
l ig n e s  cle fo n d  ten d u e s  su r  le  sa b le  à  m a ré e  b a s s e ,  a  se n s ib le ­
m en t  a u g m e n té .

L a  p ê c h e  d e s  c r ev e tte s  e s t ,  c o m m e  p ar le  p a s s é ,  e x c lu s iv e ­
m e n t  fa ite  p ar le s  fem m e s .

L ’e x p lo ita tio n  d e s  p h o sp h a te s  d e  c h a u x  d e  S a n g a t te  a  d o n n é  
c e lt e  a n n é e  4 8 8  m ètr e s  c u b e s , e x tra its  p ar 7 7  o u v r ier s  g a g n a n t  
e n v iro n  2 5 fra n cs p ar m ètr e  c u b e .

I l  n ’y  a , su r  le  l it to r a l  d u  q u a r t ie r , n i p ê c h e r ie s  n i r é se r ­
v o irs  à  p o isso n s  e t  à  c ru sta cés .

L a  p o p u la t io n  m a ritim e  d e  C a la is  e s t  so u m ise  e t  a c tiv e . A u ­
c u n e  a sso c ia tio n  m u tu e l le  d e  seco u rs  n ’e x is te  p a r m i le s  p ê ­
c h e u r s . L a  s o c ié té  h u m a in e  d e  s a u v e ta g e ,  s i  p r é c ie u se  e n  cas  
d e  s in is tr e  m a r it im e , e s t  p a r fa ite m e n t o r g a n isé e  à  C a la is ,  ta n t  
so u s le  r a p p o rt d u  p e r s o n n e l q u e  so u s c e lu i  d u  m a té r ie l.

L es  b a in s  d e  m er  o n t  é té  u n  p e u  p lu s  f r é q u e n té /  c e tte  a n n é e  
q u e  p r é c éd em m e n t.

L es p a s s e s , fe u x  e t  p h a res  so n t  en  très  b o n  é ta t  d ’e n tr e ­
tie n .
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NOMBRE
D ’ HOMMES

em­
ployés.

D IF ­

FERENCE  
entro 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM­

P L O Y É S.

D IF ­

FERENCE  

entro 
IS76  

el 1877

TONNAGE

îles

BA TE A U X .

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1870  

et 1877

INDICATION

des

QUANT1TÉS PÊCH ÉES.

DIFFÉRENCE

ENTRE j

1876 et 1877

T O T A L

D E LA VENTE  

d e s

produits péchés.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

1876. 1877. B = «  _r : en 
j 

m
oi

ns
. 

1

1870. 1877. s  J
c .

~ c
Z '5

e
1 876. 1877. § i

!=-

3

5 ' I  
-

E S P È C E S C A PT U R E E S.
U N ITÉ. 1870. 1877.

en
plus.

en
moins.

1876. 1877.
en

plus.
cu

moins.

francs. francs. francs. francs.

PÈCHE EN BATEAU.

- « * - » » '• " ■ " « i T e r r e - V ’° . . 
M o ru e , j

( I s la n d e .  . .

1 s a la i s o n  à  
H a -  1 b o r d . . . .  

r011S  r  .
[ I r a i s ...............

Kilogr.
* - » « « " « j"

126 128 0 6 (i 751 739 12 Idem.

Idem . 

Idem.

4 0 2 ,1 5 0

16,296,200

9 0 0 ,6 0 0

409,350

17,349,700

823,200

7 ,200

1,044,500

77 ,4 0 0

402 ,1 5 0

5,558,153

3 4 2 ,2 5 7

4 0 9 ,3 5 0

5 ,898,523

3 1 2 ,8 4 8

7 ,2 0 0

340 ,3 7 0

2 9 ,4 0 9

i s a la i s o n  ¿) 
M aq u e- b o r d . . . .  

re a  11 i
Idem.

Idem.

8 83 ,9 0 0

4 4 ,4 4 0

58'1,900 

50,000 6 ,1 6 0

2 9 9 ,0 0 0 9 7 2 ,3 0 0

27 ,2 5 0

7 6 0 ,4 2 6

3 1 ,4 2 8 4 ,1 7 8

211 ,8 7 4

..............................
Kilogr.

.

3 ,912 4 ,060 154 „ 29G 30S 12 „ S ,955 9 ,5 5 5 600 , A u tre s  e sp è c e s ........... Idem. 3 ,706 ,010 4,432,160 066 ,150 « 2 ,3 0 8 ,8 9 0 2,457 ,137 148,247 •

Nombre. 

Hcctol. 

Id em .

2 0 ,5 0 0 18,450 „ 2 ,0 5 0 2 ,0 5 0 1,845 „ 205

.

A u tre s  c o q u i l la g e s . . " «

C ru s ta c é s  ( h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) .  .  . Nombre. 360 3«J0 39 " 1 ,069 1 ,139 70 V

C re v e t te s ....................... Kilogr. 1,600 6,480 4 ,8 8 0 - 1 ,600 3 ,2 4 0 1 ,640 «

A m e n d e m e n t s  m a ­
.. r in s .  ............................... M et. c. „ „ * " * « " U

PÈCHE À PIED.

D iv e rses  e sp è c e s  de
•

9 ,8 2 6 1 ,0 6 0p o is so n s .  . . . . . . Kilogr. 1 4 ,100 16,220 2 ,1 2 0 " 8 ,7 6 6 "

H u î t r e s .......................................... Nombre. « „ « „ „ „

535
M o u le s .......................................... Hectol. 2 ,7 4 0 3,440 700 u 2 ,7 4 0 3 ,4 4 0 700 II

580 u n . U. i n a a n u

1 A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem . n ,1 u » n 1,

* ' C re v e tlc s ........................... Kilogr. 3 ,8 0 0 4,540 740 » 2,3'14 2 ,7 9 6 452 u

A m e n d e m e n ts  m a-
Met. c. n . Il i u .1 n „

4 ,5 7 3 4 ,774 201 302 314 12 9 ,7 0 0 10,294 58 S iP‘ 9 ,629,569 9 ,891 ,998 503 ,9 1 7 2-41,488

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E  R A ü X .

E n co u ra g és  p a r l e s  r e su ltá is  o b te n u s  e n  1 8 7 6 , le s  arm a teu rs  
o n t  accru  c e l le  a n n é e  l e  n o m b r e  d e  le u r s  b a te a u x ;  a u s s i ,  le  
p r o d u it  d e  la  p ê c h e  d u  h a r e n g ,  sa la iso n  à  b o r d , a -t- il  n o ta b le ­
m e n t  a u g m e n té , e t ,  s i l’o n  c o n sta te  u n e  d im in u t io n  se n s ib le  
su r  le  r e n d e m e n t  d e  la  p ê c h e  d u  h a r e n g  f r a is ,  ce  n ’e s t  p o in t  
p arce  q u e  n o s  m a rin s o n t  n é g l ig é  c e l le  so u r c e  d e  p r o d u it s ,  
m a is  à  ca u se  d u  t e m p s ,  q u i n ’a  p as é té  fa v o ra b le  p e n d a n t  le s  
d e u x  d er n ier s  m o is  d e  l ’a n n é e .

L es (5 g o é le t te s  q u i o n t  a rm é  p o u r  l ’Is îa n d e  o n t  fa it  u n e  c a m ­
p a g n e  h e u r e u s e , e t  i l  su ffira it d ’u n e  m a u v a ise  sa iso n  d e  h a r e n g  
p o u r  d é c 'd er  n o s  arm a teu rs à  p ra tiq u er  la  p ê c h e  d e  la  m o r u e ,  
so it  e n  N o r w é g e , s o it  e n  Is la n d e.

20  b a tea u x  so n t  a llé s  p ê c h e r  la  m o ru e  au D o g g c r ’s -B a n k , e t  
i l  e s t  p ro b a b le  q u e  ce  n o m b re  a u g m e n te r a  l ’a n n é e  p ro ch a in e .

L es 3o8 b a te a u x  d e  p ê c h e  d u  q u a r tie r  a p p a r t ie n n e n t  a u x  lo ca ­
l ité s  su iv a n te s  :

Boulogne....................  187 avec 3 ,1 0 8  hommes.
Etaples........................  62   620
Le P o ite i ...................  57   35o
Amlressclles...............  2   16

16 b a te a u x  é tr a n g e r s  au q u a rtier  d e  B o u lo g n e  so n t  v en u s  y  
v e n d r e  3 2 ,¿5o k ilo g r a m m e s d e  p o isso n  frais. Les e x p é d itio n s  
p a r  B o u lo g n e  su r  le s  m a rch és d e  l ’in té r ie u r  se  so n t  é le v é e s  à 
6 , 2 g 3 ,8 0 i k ilo g r a m m e s.

L es c o m m a n d e s  a d r e ssé e s  a u x  sa le u r s  so n t  si p r e s sa n te s ,  
q u ’on  a d û  a d o p te r  u n  sy s tè m e  d e  p rép a ra tio n  p lu s  e x p é d it i f ,  
so u s le  u o m  d e  m o u ch e ta g e  : i l  c o n s is te  à  fa ire  u n e  s im p le  e n ­
ta il le  à  la  g o r g e  d u  h a r e n g ,  au  l ie u  d e  v id e r  le  p o isso n .

Le n o m b r e  d es  a te lier s  d e  sa la iso n s  a é t é ,  c o m m e  en  1 8 7 6 , 
d e  U!i.

L’em p lo i d e  la  g la c e  p o u r  la c o n serv a tio n  d u  p o isso n  d it  de  
m aree se  g é n é r a lis e ;  o n  en  e m b a rq u e  à  b o rd  d e  b e a u c o u p  d e  
ba teau x.

D es e ssa is  d e  p rép a ra tio n  d e  L a ren g  à l'h u ile  o n t  é té  fa its e n  
A n g le te r r e :  si l e  c o n so m m a te u r  fra n ça is  a p p réc ie  c e  p r o d u it ,  
on  créera  à B o u lo g n e  d e s  a te lier s  e n  v u e  d e  c e tte  p rép a ra tio n .

T o u s le s  g ra n d s  b a te a u x  d e  p ê c h e  so n t  m u n is  d e  h a leu rs  à 
v a p eu r , q u i p e r m e tte n t  d e  r e n tr e r  r a p id e m e n t le s  f ile ts  à b o r d ,  
sa n s fa tig u e  p o u r  les  h o m m e s.

Le se u l b a n c  d ’h u itre s  e x is ta n t  d a n s  1rs eau x  d u  q u a r tie r  n’a 
p as é té  s p é c ia le m e n t e x p lo ité ;  le s  h u îtr e s  p êc h é e s  o n t  é ic  tro u ­
v é e s  d a n s  le s  f ile ts  d its  c h a lu ls . Ce b a n c  se m b le  d ’a ille u r s  ê tre  
p lu tô t  u n e  é lé v a t io n  d e  terra in s  a r r êta n t le s  h u ître s  e n tra în é e s  
par la  m er , q u ’un b a n c  n a tu r e l.

U e x is te  d a n s  le  q u a rtier  d eu x  so c ié té s  d e  seco u rs m u tu e ls  
enLre ,lcs m a rin s  : l ’u n e ,  p o u r  B o u lo g n e  e t  lo  P o r te i;  l 'a u tr e ,  
p o u r  E ta p le s . La p re m iè r e  e s t  peu  n o m b r e u se ;  le s  m a rin s  d e  la  
v i lle  m e tte n t  u n  c e r ta in  a m o u r-p ro p re  à se  p a sser  d e s  seco u rs  
d e  la s o c ié té ;  l ’au tre  c o m p re n d  la g é n é r a lité  d e s  m a r in s  d u  
sy n d ic a t  d ’É ta p les. Il y  a a u ss i à B o u lo g n e  un a te lier -é c o le  p o u r  
la c o n fe c t io n  d e s  f ile ts ,  e n tr e te n u  au x  fra is d e  la v i l l e ,  e t  q u e  
fré q u en te n t  u n  certa in  n o m b re  d ’e n fa tils  lo rsq u ’ils  11e s o n t  pas  
à la  p ê c h e .

E n  cas d e  s in istre: d a n s le s  ea u x  d e  B o u lo g n e ,  les  n a u fra g és  
s o n t  se co u ru s  a u  m o y en  d u  m a tér ie l a p p a r te n a n t à u n e  in sti­
tu tio n  lo c a le ,  d ’a n c ie n n e  d a t e ,  e t  q u i p o r te  le  n o m  d e  S o cié té  
h u m a in e  et des n a u fra g es .;  su r  d ’a u tr es  p o in ts  d e  la c ô t e ,  c ’e s t  
la  S o c ié té  c en tra le  d es  n a u fra g é s  q u i a  p la c é  d es  p o stes  d e  
se co u rs .

L’é ta b lis se m e n t d e  b a in s  d e  B o u lo g n e  e s t  to u jo u rs  très-fré-  
q u e n lé  c l  a t t ir e ,  o u tr e  u n  g r a n d  n o m b r e  d ’A n g la is ,  L cau cou p  
d e  fa m ille s  fran ça ises.

E n f in ,  la  p o p u ta tio q  m a ritim e  e s t  to u jo u rs  d a n s l’a tte n te  d e  
la  c r éa t io n  d ’u n  p ort ex tér ieu r  q u i fera d e  B o u lo g n e  u n  c e n tr e  
c o m m e r c ia l , en  m êm e  tem p s q u ’il restera  le  p rem ier  p o r t d e  
p ê c h e  d e  la  F ra n ce .
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U S IT É . 1876. 1877.

PECHE EN BATEAU.

„ „ „ „ „ « „ „ I « „ „ u ( T e rre -N va. .
M o ru e , j

* " • " " " * " " " ( I s la n d e .  . . Idem. « -

( s a la iso n  à
1 H a- I I jo r d . . . . Idem. U „

I e n g  ) r  .
[ Ira is  ............ Idem. 1 ,544,916 1,304,365

/ sa la iso n  h
M aq u e- \  ])0 rJ ____ Idem. „ u

r e a u  i
( fra is  ............ Idem . 3 5 0 ,1 2 5 371 ,875

■ S a rd in e s ........................ Nombre. « M

A n c h o is ......................... Kilogr. - »

1,237 1,179 u 58 261 260 5 u 3 ,0 2 2 3 ,0 2 8 6 -
A u tre s  e sp è c e s ........... Idem. 2,543 ,377 2 ,210,690

H u îtr e s .......................... Nombre. » -

M o u le s ........................... Hectol. 650 60

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem. » "

C ru s ta c é s  (h o m a rd s
e t la n g o u s t e s ) . . . Nombre. » •

C re v e t te s ...................... Kilogr. 6 0 2 ,1 0 5 572 ,665

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ Mèt. c. * *

PÈCHE À PIED.

D iverses e sp è ces  d e
p o is s o n s .................. Kilogr. 3 6 8 ,7 6 3 2 5 7 ,4 4 3

O iseaux  de  m e r . . . . Nombre. 1 4 ,5 6 8 10,860

792 794 2 » « « • " « » » " < M o u le s ........................... Hectol. 1 ,113 H

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem . 14 ,640 6 ,602

C re v e llc s ....................... Kilogr. 86 ,1 0 0 71 ,300

A n n é lid c s ..................... Idem . 103,607 50 ,528

2 ,0 2 0 1,973 56 261 266 5 H 3,022 3,028 6 T o t a u x .................

29  —
SAIN T-VA L E RY- S U R - S O M M E.

T O T A r
DE LA VENTE

DIFFERENCEDIFFERENCE

ENTRE

1876 et 1877

ENTRE

1876 et 1877
des

produits pêches R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R  A I  X

1876.

francs

21,750

240 ,551

3 32 ,6 8 7

590

8 9 ,4 4 0

111 ,320

3 ,708

1, 113

8 ,0 3 8

14 ,8 0 0

53 ,0 7 9

4 6 3 ,4 7 5

140 ,050

1,017,351

1 ,950

132,421

110,020

7,284

3 ,340

2 9 ,2 8 0

2 5 ,8 3 0

77 ,7 0 5

2 ,009 ,315  2,036,051

521 ,7 4 6

148,750

1,105,345

180

114 ,533

7 7 ,2 3 3

5 ,430

13 ,204

14 ,2 6 0

3 5 ,3 7 0

D if f é r e n c e  e n  p lu s .

5 8 ,2 7 1

8 ,7 0 0

8 7 ,9 9 4

1,770

17,883

33 ,3 9 6  

1,854  

3 ,3 4 0  

16,076  

11 ,570  

4 2 ,3 3 5

154 ,9 6 5  128,229

26,731'/

II r esso r t d u  ta b le a u  c i-c o n tr e  u n e  lé g è r e  a u g m e n ta t io n  d e  
p r o d u its  d e  2 6 , 7 3 6  Francs, p o r ta n t su r  la  p èch e  en  b a tea u  se u ­
le m e n t ,  car la  p ê c h e  à  p ie d  a  é té  in fé r ieu re  à la  d e r n ièr e  
c a m p a g n e  p o u r  to u te s  l e s  e s p è c e s , y  c o m p ris  la  ca p tu r e  d e s  
o ise a u x  d e  m er . C e tte  in fé r io r ité  s’e x p l iq u e ,  p o u r  le  p o is s o n ,  
p ar l ’e n sa b lem e n t  to u jo u rs  cr o issa n t  d e  la  b a ie  e t  1 e x h a u sse ­
m e n t  d e s  fo n d s . L e  p r o d u it  d e s  b a s  p arcs su r  le s  b a n c s , a u tr e ­
fo is  très  f r u c tu e u x , e s t  a u jo u rd ’h u i d e v e n u  à  p e u  p rès n u l.  
L e s  m a rin s d u  sy n d ic a t  d e  S a in t-V a lé r y  a t tr ib u e n t  a u ssi la  d é ­
cro issa n ce  d e  le u r  in d u s tr ie  a u  serv ice  d u  r e m o r q u a g e , q u i , 
par le  va-et-v ien L  d u  v a p e u r  1’A m a r a n llie , e ifr a y e  le  p o isso n  
e t  l e  r e je tte  d e s  p a sses  v ers  la  h a u te  m er .

La p è c h e  a u x  sa u ter e lle s  fa ite  à  p ie d  e t  en  b a te a u  a  se n s ib le ­
m e n t  d im in u é ;  e l l e  a v a it  é té  très b o n n e  en  1 8 7 6 . L es  m a rin s  
d é c la r e n t  n e  p o u v o ir  e x p liq u e r  la  d isp a r it io n  e t  la  r é a p p a r itio n  
d e  ce  p e t it  c r u sta c é .

C o m m e l ’a n n é e  d e r n iè r e , la  c a p tu r e  d e s  o ise a u x  d e  m er  a  
é té  a u -d e sso u s  d e  la  m o y e n n e  d es  a n n é e s  ord in a ires . L es  h i­
vers d e  1 8 7 6  e t  1 8 7 7  o n t  é té  très d o u x  e t  p e u  fa v o ra b le s  a u x  
g r a n d e s  é m ig r a tio n s .

L a  c u ltu r e  e t  l ’é le v a g e  d e s  m o u le s  d a n s  le s  é ta b lis se m e n ts  
d e  M . R ozé  n ’o n t  g u è r e  p r o g r e ssé  e n  1 8 7 7 . C e  p a r q u e u r  s e s t  
b o r n é ,  c e tte  a n n é e  e n c o r e ,  à  d é p o se r  d a n s  so n  p a rc  d es  
m o u le s  r e cu e illie s  au  b o u r g  d ’A u lt ,  d ’o ù  e lle s  so n t  e x p é d ié e s ,  
a m élio ré e s  e t  e n g r a is s é e s ,  su r  le  m a rch é  d e  P aris.

Q u a n t à  la  r e p r o d u c tio n , i l  e st  en c o r e  im p o s s ib le  d  a ffirm er  
d e s  r é su lta ts  s é r ie u x  e t  certa in s .

E n  r é su m é , le  q u a r tie r  sc  tro u v e  en  p r é sen ce  d u n e  b o n n e  
a n n é e  m o y e n n e ,  o ù  l ’in fé r io r ité  d e s  q u a n tité s  p o u r  q u e lq u e s  
e sp è c e s  a p u  ê tre  c o m p en sé e  p a r  d e s  p r ix  p lu s  e le v é s .

L es s ta t io n s  b a ln é a ir e s  o n t  m a in te n u  le u r  r é p u ta tio n . Le 
n o m b r e  d e s  b a ig n e u r s  e st  r e sté  le  m êm e q u e n  1 8 7 6  , e t  c e l le  
a fflu en ce  d ’é tr a n g e r s  a ,  co m m e to u jo u r s , p r o fité  au x  v ille s  e t  
à leu r  co m m e r c e  lo ca l.

La S o c ié té  h u m a in e  d e  la  b a ie  d e  S o m m e , a ccu sa n t to u jo u rs  
ses  p r o g r è s ,  a c c ro issa n t son  ca p ita l d e  r é se r v e , a so u la g é  b ien  
d e s  m isè r es . E l le  e st  p rê te  a u jo u rd ’hui à fa ire  fa ce  à  to u te s  ses  
o b lig a t io n s , si d e  g r a n d s  d ésa stres  m a r it im e s , h e u r e u se m e n t  
é p a r g n é s  à  l’a n n é e  1 8 7 7 , v e n a ie n t  à réc la m er  d  e lle  un  c o n ­
co u rs p lu s  actif.
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NOMBRE
D’IIOMMES

em ­
ployes.

T O 'I A L DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

FERBNCE 
eu Ire 
187G 

e l 1877

BATEAUX

EM­

PLOYÉS.

1KRENCE 
entre 
1870  

et 1877

TONNAGE

des

BàTBADX.

DIF­
FÉRENCE 

en Ire 
1876  

et 1877

INDICATION

des

i : '~iT--r--nïa 

QUANTITÉS PÊCHÉES.
• j rr « r

D llT  RltlMNOP.* 

ENTRE

1876 cl 1877

DE LA
d

produits

VENTE
es
péchés. R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. 5 Jz. 
Si

s  ® « ‘o
a

1870 1S77. S 22 eu 
i 

m
oi

ns
, 

j

1876 . 1877. c ¡2 « Ph
a H« ‘o

e

ESPÈCES CAPTURÉES.
UNITÉ. 1876. 1877.

on
plus.

cu
m oins.

1876. 1877.
on

plus.
en

m oins,

francs. francs. francs. francs.

PECI1E EN BATEAU.

195

30

190

20

1

10

10

2

10

1 ■ 1

1,521

115

1 ,521

81 * 34

( Terre-iN ” . . 
M o ru e , j

( I s i a n d c . . .

[ s a la i s o n  à 
H a ‘  b o r d . . .

Kilogr.

/dem.

Idem.

987 ,591

51 ,4 6 8

2 3 4 ,1 0 0

876 ,4 6 9

66 ,670

3 2 0 ,0 0 0

15,202

80,500

111,122 6 0 5 ,1 8 3

3 0 ,3 2 0

164 ,540

5 9 3 ,1 9 8

39 ,1 4 7

122 ,752

8 ,827

11 ,085

4 1 ,7 8 8

L e  ré su lta t  d e  la  p ê c h e ,  en  1 8 7 7 , p o u r  le  q u a r tie r  d e  
D ie p p e ,  a é té  p lu s  fru c tu e u x  q u e  le s  a n n ées  p r é c é d e n te s  : la  
p ê c h e  d u  m a q u erea u  e t  d u  h a r e n g ,  a v e c  sa la iso n  à b o r d ,  e s t  
s e u le  resté e  a u -d e sso u s  d e s  a n n é e s  a n té r ie u r e s . M a lg ré  c e la ,  
l e  p r o d u it  o b te n u  a  é té  fa v o ra b le  a u x  m a te lo ts  p ê c h e u r s .

hlcm .

Idem.

S 22 ,260

109 ,604

2,239 ,120

4 5 ,6 6 2

1,410,860 « 3 8 5 ,3 6 3 4 4 7 ,7 2 2 62 ,3 5 9 «

( sa la iso n  à 
M a q u e - j  b o r d . . _ U 63 ,9 4 2 4 1 ,6 0 0 16 ,400 « 2 5 ,1 4 0

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Idem .

3 0 6 ,7 0 5 300 ,8 5 4
u 5,851 87,631 1 20,341 [3 2 ,7 1 0 «r

S a r d in e s ....................... i  . „ u „ „

. ,, „ U „

1,508 1 ,5 5 0 7> „ 18 259 252 7 4 ,2 0 6 4 ,1 4 2 64^ A u tre s  e s p è c e s . . . . 4,429 ,160 3,992 ,055 430 ,5 0 5 1,853,067 2 ,749 ,762 8 9 6 ,6 9 5 ■

Nombre.

Hectol.

Idem .

Nombre.

129 ,4 0 0 1  « 12,100 9 ,2 0 5 9 ,9 0 6 701 U
' /' H u „

■
A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) . . . 600

300

114

300

4 86 1,020

3 ,0 0 0

400

3 ,0 0 0

620

C re v e t te s ....................... Kilogr.
3; „ 875 7,000 5 ,2 5 0 „ 1,750

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s .............................

PÈCHE A PIED.

D iverses  e sp è c e s  de  
p o is s o n s ......................

Mèt. c. 

Kilogr. 8 0 ,7 9 6 112,799 32,003 » 32 ,5 9 9 5 1 ,9 3 9 19,340

■ H u ît r e s ............................... Nombre.

Hectol.

Idem .

Kilogr.

24 „ 197 198 1 «

482 519 37 ' M o u le s .......................... (s 596 1 4,892 16,347 1 ,455

A u tre s  c o q u illa g e s . .  

C re v e tte s ...........................

1 ,793 1 ,843 50

2 ,718

- 20 ,2 8 2

14,585

2 0 ,5 8 2

1 8 ,7 4 5

300

4 ,1 6 3

«

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s t e s ) . .  . Nombre. 60 55 E 5 1SC 167 «

13

5 ,8 4 2 5 ,7 4 4 98 3 ,26 7 ,6 6 ' 8 1 ,3 0 2
" TOTAUX.................

D i f f é r e n c e e n  p l u s ........................ 9 4 S ,2 4 9 f

-  .  _  . . i
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NOMBRE
D ’ QOMMES

em­
ployés.

187G. 1877.

D IF ­
FERENCE

entro

et 1877

4i02

5 i i

545

443

83

1 ,562 1 ,643

220 89

2 ,6 9 9 2,851 152

lü l

BATEAUX

EM - 

TL O Y ES.

1876.

221

1877.

220

270

D IF ­

F ÉRENCE  
entro 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BA.TEA.UX..

1876 .

5 ,226

2,020

3,721

1877.

5 ,7 6 5

1,667

3 ,597

D IF ­

FERENCE
entre

cl 1877

539

I I
1 0,907 11 ,0 2 9  G2

353

INDICATION

des

QUAN TITES PECH EES.

DIFFERENCE

ENTRE

1876 et 1877

ESPÈC ES C A PT U R E E S.

U S IT É . 1876. 1877.

PÈCHE EN BATEAU.

1 T e r r e - N " . . 
M o ru e , i

K ilogr. 3 ,239 ,058 3,287,109

I s la n d e . . . Idem . 1 ,501,432 1,398,961

H a ­
sa la iso n  à 

b o rd . . . Idem. 4 ,455 ,235 5,505,142
re n g

fra is  ............ Idem. 4 3 6 ,5 2 5 770,100

M a q u e ­
sa la iso n  à 

b o r d . . . Idem. 628 ,0 0 3 449,363
r e a u

fra is ............. Idem . 53 ,5 0 0 65,665

S a r d in e s ....................... Nombro. « »

A nchois Kilogr. « «

A u tre s  e s p è c e s . . . . . Idem. 112,504 153,321

H u ître s Nombre. 2 5 4 ,5 5 0 197,800

M oules Hectol. « «

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem. „ »

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . . Nombre. 3 ,8 8 8 2 ,360

C re v e tte s ....................... Kilogr. 780 3 ,570

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................. Mèlr. c. - 175

PÊCHE A PIED.

D iv erses  e sp èces  de  
p o is s o n s .................. Kilogr. 9 ,118 13,812

1 H u îtr e s Nombro. „ «

1 M ou les Hectol. 1 ,869 2,028

A utres c o q u illa g e s . . Idem. 1 ,040 2,210

C re v e tte s ...................... Kilogr. 425 1,310

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ Met. c. 4 ,3 5 0 4,390

plus.

S ,051

1,049,907

333,575

12,165

40,817

2,790

4,69  'i

159

1,170

T o t a u x  .

102,471

178,643

5 6 ,7 5 0

1 ,528

TOTAL
DE LA V EN TE  

des
produits péchés.

1876.

franc:

1 ,766 ,745

77G ,979

1,462,892

175,284

2 6 4 ,1 8 5

3 0 ,9 2 8

1 12,504  

28 ,0 2 0

7 ,7 7 5

1,557

9, 118

3 ,7 3 7

2 ,080

850

1 7 ,4 3 5

4,660 ,089

1877.

1,956,587

7 0 0 ,4 3 5

1,767,700

193 ,5 0 3

2 1 2 ,1 3 9

3 7 ,9 6 0

1 5 2 ,2 2 6

19 ,780

4 ,7 0 5

7 ,040

700

13 ,3 1 2

4 ,1 0 7

4 ,4 2 0

2 .8 2 5

1 7 ,565

5,095,004

D i f f é r e n c e  e n  p i n s .

DIFFERENCE

ENTRE

1876 cl 1877

plus.

fran

189 ,8 4 2

3 0 4 ,8 0 8

18,219

7 ,0 3 2

39 ,7 2 2

5,483

4 ,194

370

2 ,3 4 0

1 .975

130

5 7 4 ,8 1 5

francs.

76 ,5 4 4

52 ,0 4 6

8 ,240

3 ,0 7 0

139,940

4 3 4 ,9 15r

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

A l'e x c e p tio n  d e  la  p ê c h e  d u  m a q u erea u  , q u i ,  d e p u is  1 8 7 5 , 
va en  d im in u a n t ,  to u te s  l e s  a u tres  p êch es o n t  d o n n é ,  en  1 8 7 7 , 
d e s  r e su ltá is  sa tis fa isa n ts.

P êche de la m o ru e .  —  L a  d im in u tio n  d a n s  le s  a r m e m e n ts  e t  
l e s  p r o d u its  d e  la  p ê c h e  d ’Is la n d e  se  tro u v e  la r g e m e n t c o m ­
p e n sé e  p a r  u n e  a u g m e n ta t io n  c o r re sp o n d a n te  d a n s  le s  a rm e­
m e n ts  e t  le s  p r o d u its  d e  la  p ê c h e  d e  T e r r e -N e u v e . J u s q u ’en  
1 8 7 6 , l e  p o r t  d e  F é c a m p  n’a v a it  e x p é d ié  à  T e r r e -N e u v e  q u e  
d e s  n a v ir es  ja u g e a n t  au  m o in s  2 0 0  to n n e a u x  e t  m u n is  d e  
g r a n d e s  c h a lo u p e s . E n  1 8 7 7 , ^  a e x p é d ié  p o u r  c e tte  d e s t i­
n a tio n  h n a v ir es  ja u g e a n t  d e  61  à 77  to n n ea u x  e t  m u n is ,  au  
l ie u  d e  c h a lo u p e s  , d e  p e t ite s  e m b a rca tio n s  d ite s  d o ry s  , en t iè r e ­
m en t se m b la b le s  à c e lle s  d o n t  se  se rv e n t  le s  A m ér ica in s . C e lte  
t e n ta t iv e  a  d o n n é  d e s  r é su lta ts  e n c o u r a g e a n ts .  U n  b a te a u  d e  
7 7  to n n e a u x  a a r m é , e n  1 8 7 7 , p o u r  la  p ê c h e  d e  la  m o ru e  au  
D o g g e ’r s-B a n k . B ien  q u e  sa c a m p a g n e  a it  é té  p e u  fr u c tu e u s e ,  
i l  r e c o m m e n c e  c e l le  a n n é e ;  3 a u tr es  n a v ir es  e n tr e p r e n n e n t  la 
m êm e  p ê c h e .

Ilarenc]. —  La sa iso n  d u  h a r e n g  a é té  très  fru c tu e u se . Il en  
e s t  r é su lté  u n  p eu  d e  b ie n -ê tr e , n o n -se u le m e n t p o u r  le s  m arin s  
e t  le u r s  fa m ille s ,  m a is  en co re  p o u r  u n e  p a r tie  d e  la  p o p u ­
la tio n .

S itu a tio n  des p ê ch eu rs . —  L a m o y e n n e  m e n su e lle  d e s  sa la ires  
d e s  m a r in s  e m p lo y é s  ¿1 T er r e -N e u v e  e s t  r e sté e  la  m êm e q u e  
l ’a n n é e  p r é c é d e n te . C e lle  d e s  p êch eu rs  d a n s  le s  m ers d ’Is la n d e  
a  p r o g r e ssé ;  e l le  a a t t e in t ,  011 1 8 7 7 , *c m ‘̂m e  ch iffre  q u e  c e lle  
d e s  ter r e -n e u v ie r s  (e n v ir o n  1 0 6  fra n cs  p a r  m o is ) .  P o u r  la  p ê c h e  
d u  h a r e n g ,  la  m o y e n n e  m en su e lle  e s t  d e  8 4  fra n cs. L es m a rin s  
q u i  se  l iv r e n t  au x  a u tr es  p è c h e s  (m a q u e r e a u , h a r e n g  fra is ,  
a u tr es  e sp è c e s )  n e  g a g n e n t  q u ’un sa la ire  in s ig n ifia n t .

Il e x is te  d a n s  le  q u a r t ie r  tro is  ca isse s  d e  seco u rs p o u r  le s  
m a rin s : u n e  à  F é c a m p , u n e  à E tr e ta t ,  e t  la  tro is ièm e  à 
S a in t-V a le r y -e n -C a u x . C e lte  d e r n iè r e  a é té  fo n d é e  to u t  r é ce m ­
m e n t . L es  d e u x  au tres  so n t d a n s  u n e  s itu a t io n  d es  p lu s  p ros­
p ères.

* o
û
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BRE
MMES
li­
fe's.

DIF­
FERENCE 

entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM­

PLOYÉS.

DIF­
FERENCE 

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BATEAUX.

DIF­
FÉRENCE 

entre 
1876  

et 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCHÉES.

d i f f é r e n c e

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
DE LA VENTE 

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

r :  • ■ |

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1870. 1877. a 2 o —
a*

I 
en

 
j 

m
oi

ns
.

1876. 1877. S J
E.

a .S» o
Si

1876. 1877. S = 
"E

a .2« o 
2

ESPÈCES CAPTURÉES,
UNITÉ. 1876. 1877. en

plus.
en

moins.
1876. 1877 .

en
plus.

en
moins.

PÊCHE EN BATEAU.

francs. francs. francs. francs.

u

T

j T e r re -N ™ .. 
M o ru e ,  j

( I s l a n d e . . .

T s a la is o n  ù 
^ a" ) b o r d .  . . 

r e n g  )
( f r a i s .............

/  s a la is o n  ù 
M a q u e - J b o rc l . . .  

r e a u  J

Kilogr. 

Idem .

Idem. 

Idem .

Idem . 

Idem . 

Nombre.

"

4,312

»

* * »

«

L a  c a m p a g n e  d e p ê c h e  d e  1877  p r é se n te  u n e  a u g m e n ta t io n  
a ssez  s e n s ib le ,  c o m p a ré e  à  c e lle  d e  1876  ; m a is  i l  e s t  à rem a r­
q u e r  q u ’u n e  tre n ta in e  d e  p e t its  c a n o t s ,  q u i ,  p r é c é d e m m e n t,  
s e  b o r n a ie n t  à  fa ire  l e  c a n o ta g e  d a n s  le  b a s s in ,  se  so n t  l iv r é s ,  
c e tte  a n n é e ,  à  la  p ê c h e  a u x  co r d e s. U n  c e r ta in  n o m b r e  m ê m e  
o n t  e n trep r is  la  p ê c h e  d u  m a q u e r ea u  fra is e t  o n t  assez b ie n  
réu ssi.

La p ê c h e  d e s  h u ître s  n e  p r é se n te  p a s u n e  a u g m e n ta t io n  s e n ­
s ib le ,  e t  c e l le  d e s  c r e v e t te s  g r ise s  a  é té  m a u v a ise .

L es d e u x  m o u liè r es  d ’O c te v il le  e t  d e  l ’E u re  o n t  é té  liv r é e s  
à l’e x p lo ita tio n . C e lle  d e  l’E u r e  a d o n n é  u n  ré su lta t  s a tis fa isa n t ,  
e t ,  d e  ce  c h e f ,  i l  y  a  e u  u n e  a u g m e n ta t io n  d e  1 0 ,0 0 0  fran cs.

E n  s o m m e , la  m o y e n n e  d e s  g a in s , q u i é t a i t , p a r  h o m m e , 
d e  /i88  fra n cs  en  1 8 7 6 , se  tro u v e  ê tr e ,  c e tte  a n n é e , d e  52 6  Ir. 
Il y  a d o n c  u n e  lé g è r e  a m élio ra t io n .

"
6 ,4 6 9 6 ,4 6 9 "

"

380 397 67 180 217 31 466 491 25 D / A u tr e s  e s p è c e s ...........

H u î t r e s . .........................

M o u le s ............................

C ra b e s  ............................

C r u s ta c é s  ( h o m a r d s  
e t  l a n g o u s t e s ) . . .

C r e v e t t e s .......................

A m e n d e m e n ts  m a -

Idem.

Nombre.

Hectol.

Nombre.

Idem.

Kilogr.

M èl. c.

58,011

1,643,500

462

20 ,051

84,394

1,731,000

1,210 

97

10,003

26,383

87,500

1,210

365

10 ,0 4 8

46 ,501

98 ,2 3 7

1,848

20,051

81 ,3 7 3

104 ,7 5 0

1,210

387

10 ,003

34 ,8 7 2

6 ,5 1 3

1 ,210

1,461

1 0 , 0 'i8

" " " " "

PÊCHE A PIED.

D iv e r s e s  e s p è c e s  d e  
p o i s s o n s ..................... 10,380 6 ,875 3 ,6 4 5 10 ,270 6 ,6 2 5

i H u î t r e s ..........................
*

25 1,051 7,718 6,667

* " * *

A u tr e s  co q u illag es . . 

C r e v e t t e s ...........................

Idem.

Kilogr.

M et. c.

•

3 ,0 7 0 12,781 9 ,711

-

A m e n d e m e n t s  m a ­
r i n s ..............................

'

" * 1 " • « «

355 430 75 " 180 217 31 « 4 66 491 25 „ T o t a u x

fsa.floi*

3 .
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Q U A R T I E R

NOMBRE
D'HOM M ES

em­
ployes.

D IF ­

FÉR EN C E  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM­

P L O Y É S.

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1876  

et 1877

1 8 7 6 . |l8 7 7 . g J 0 .5
O O

S
1876. 1877.

J  -
C 3 ! C S®-£,l ©*S

1 e

595

595

528

TONNAGE

des

BA TE A UX .

187G. 1877.

B IF ­
FÉ R.ENGE

entre 
187G 

et 1877

528

G7 293 259

07 293 259

34

34

298 2 4 4

298 244

INDICATION

des

E SPÈC ES C A P T U nÉ E S.

Q UANTITES PÊCHÉES.

1876. 1877.

PÊCHE

M o ru e .

EN BATEAU.

T e rre -N ”' . . Kilogr. "

I s l a n d e . . . Idem .

H a ­
s a la iso n  û 

b o r d . . . Idem . U
re n g

fra is  ............ Idem. * u

M aq u e ­
s a la iso n  à 

b o r d .  . . Idem .
r e a u

fra is  ............ I  de m . u n

S a r d in e s ....................... Nombre. ,, u

A n c h o is Kilogr. « u

I  A u tre s  e sp è ces  . . . . Idem . 208 ,5 0 8 214,040

H u ître s Nombre. « u

M o u le s . Hectol. u

A u tre s  c o q u illa g e s .. Idem . « II

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . . Nombre.

C re v e t te s ...................... K ilogr. * «

1 A m e n d e m en ts  m a - 
\  r in s ....................... M et. c. K -

PÊCHE À PIED.

/ D iverses e sp è c e s  de 
p o is s o n s .................. K ilogr.

I H u ître s Nombre. ft „

I M oules Hectol. „

A utres c o q u il la g e s .  . Idem. ft
C re v e t te s ...................... Kilogr. „ „

A m e n d e m e n ts  m a- 
' r i n s ............................ M et. c.

—  37
D E  R O U E N ,

V
DIFFERENCE

ENTRE

187G et 1877

5,532

T o t a u x  .

TOTAL
DE LA  VENTE  

des
produits pêches,

1876. 1877.

DIFFERENCE

ENTRE

1870 et 1877

2 9 0 ,8 4 1

fia u es. francs. francs.

3 0 5 ,6 7 5  5 ,8 3 4

299 ,8 4 1 3 0 5 ,6 7 5 5 ,8 3 4

D if f é r e n c e  e n  p lu s . 5,834e

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

L e s  d iffé r en ts  e n g in s  d e  p ê c h e  e n  u sa g e  d a n s  le  q u a r t ie r  d e  
R o u e n  so n t  : la  s e in e ,  le  t r é m a il ,  l e  roc o u  tr é m a il tr a în a n t ,  
la  n a sse  e t  la  g r a n d e  l ig n e  d e  fo n d . L a  p è c h e  à  la  s e in e  e s t  
o r d in a ir e m en t p r a t iq u ée  p a r  d eu x  b a tea u x  a sso c ié s , d o n t  le s  
a rm a teu rs e t  l e s  p a tro n s se  p a r ta g en t  Je p r o d u it . L es  é q u ip a g e s  
so n t  p a y é s  p a r  se m a in e . L e s  au tres  p êc h e s  se  f o n t ,  en  g é n é r a l , 
a v e c  le  s y s tè m e  d it  : à la p a r i .  L e  j a u g e a g e  m o y en  d ’u n  b a te a u  
e s t  d ’u n  to n n e a u . O n  a  a r m é , en  1 8 7 7 , 3 /i b a tea u x  d e  m o in s  
q u ’en  1 8 7 6 . T o u s  a p p a r te n a ie n t  au  sy n d ica t d ’E lb e u f . C e la  
p r o v ien t  d e  l ’in te r d ic tio n  a b so lu e  d e  la  p ê c h e  d e  n u i t ,  q u i  
a u trefo is  é ta it  to lé r é e  d a n s  la  p a r t ie  m a r it im e , m a is  n o n  s a lé e , 
d e s  co u rs d ’e a u . 11 n ’y  a d ’a u tres  p ê c h e r ie s  d a n s  le  q u a r tie r  q u e  
le s  g o r d s ,  so r te  d e  c la y o n n a g e  e n  b o is  d e  sa u le  fo rm a n t la b y ­
r in th e ,  d e s t in é  à c a p tu r er  l e s  a n g u i l l e s ,  e t  sp é c ia l au  sy n d ic a t  
d ’E lb e u f . O n  n ’y  tro u v e  p a s n o n  id u s  d ’é ta b lisse m e n ts  m a r i­
tim es , te ls  q u e  p a r c s , r é se r v o ir s , fa b r iq u e  d e  s a la is o n , fa b r iq u e  
d e  f ile ts .  Q u e lq u e s  p ê c h e u r s  fo n t  eu x -m ô m e s  le u r s  e n g in s ,  
m a is  la  p lu p a r t  le s  co m m a n d e n t  à  D ie p p e  o u  à  F é c a m p . L es  
p a tr o n s  so n t p r e sq u e  to u s  p r o p r iéta ire s  d e  le u r  b a te a u . L a  
p o p u la t io n  m a r itim e  e s t  d o c ile  e t  le s  c o n tra v e n tio n s  fo r t  rares.  
L e b ie n -ê tr e  d e s  p ê c h e u r s  e st  r e la t i f ,  s u iv a n t  le s  lo c a lité s .  
B e a u c o u p  so n t  c h a rg és  d e  fa m ille .  O n  e m p lo ie  c o m m e  a u x i­
l ia ir e s ,  p o u r  la  p ê c h e ,  u n  a ssez  g r a n d  n o m b r e  d e  jo u r n a lie r s  
o u  d e  c u lt iv a te u r s , q u i se  fo n t in scr ir e  p o u r  u n e  sa is o n , e t  
r e n o n c e n t  e n su ite . C e so n t  d e s  n o n -v a le u r s  p o u r  l ’in scr ip t io n  
m a ritim e . L e s  e sp è c e s  q u i se  so n t  m o n tr é e s  l e s  p lu s  a b o n ­
d a n te s  so n t : l e  sa u m o n , l ’a lo s e ,  l’a n g u i lle  e t  l ’é p e r la n .
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Q U A R T I E R  I D E  H O N F L E U R .

NOMBRE
D ’nOM ME S

em­
ployés.

D I F ­

FÉR E NC E  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S.

D I F ­

F É R E N C E  

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

B A T E A O S.

D I F ­

FÉRENCE 
entre 
1876  

cl 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCHÉES.

- DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877

TOTAL
D E  LA V E N T E  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

ENT RE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

¡8 7 6 . 1877. en
pl

us
.

I 
en

 
j 

m
oi

ns 1876. 1877.

I 
cu

 
( 

pl
us

. 
1

1 
°!

1 
1 

1 
m

oi
ns 1876 . 1877. s  J

'e-
a .So o

s

E S P È C E S CA PTOR Ée S .

U N IT E . 1 876. 1877.
i en

plus.

en
m oins.

1876 . 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

PÊCHE EIV BATEAU.

• ' • « - - • * - « * ■

I T c r r e - N * ' . . 
M o ru e . ¡

(  I s la n d e .  . .

I  sa la iso n  à 
H a -  b o r d . . .
re ,1 S  .  .

[ I r a is ............

Kilogr.

Idem .

Idem.

Idem.

Idem .

Idem .

Nombre.

-

u

n
„

-

„

n

u

u u

L a p è c h e  d u  p o is so n  fra is a  a u g m e n té  d a n s  u n e  p ro p o rtio n  
n o ta b le ;  c e lle  q u i a  é té  e ffec tu ée  su r le s  c ô te s  b e lg e s  p ar le s  
b a r q u e s  d u  so u s-q u a rtier  a é té  très  fru c tu e u se . L a  p è c h e  d e  la  
c r ev e tte  a  é té  d é sa str e u se  p o u r  le s  p e t its  b a tea u x  d e T r o u v i l l e ,  
q u i , a p rès  d e  n o m b r e u ses  so r tie s  in fr u c tu e u s e s ,  o n t  é té  o b lig é s  
d e  d ésa rm er . L e s  p ê c h e u r s  d e  la  lo c a lité  a t tr ib u e n t  l ’ab sen ce  
d e  la  c r e v e t te  à  la  d o u c e u r  d e  la  tem p é r a tu r e  p e n d a n t  l ’h iv er.

( sa la iso n  à 
M a q u e -J h o r d  . 

r e a u  1
( f r a i s ...............

• ■ - • - "

La p ê c h e  d e s  m o u le s  su r  le s  b a n c s  d u  R a tier  d e  V i l le r v il le  
e t  d e  H e n n e q u e v il le  a  é té  m o in s  a b o n d a n te  q u ’en  1 8 7 6 .

S a r d in e s .......................

A n c h o is ..............
1 ........................

Kilogr. " "
971 1,006 35 " 338 328 10 3 ,274 3 ,3 1 5 4)

■
A u tre s  e sp è c e s ........... Idem . 1 ,583,334 1,620,666 i 37 ,3 3 2 » 2,305 ,882 2,431,000 125 ,118 “

M o u le s .......................... H ectol. 16 ,800 15,000 1,800 8 '1,000 7 5 ,0 0 0 9 ,0 0 0

A u tre s  c o q u illa g e s .. Idem . r „ - » « « » •

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) .  . . Nombre. „ » „ « »

C re v e tte s ...................... Kilogr. 2 1 0 ,5 0 0 101,700 108 ,800 2 1 0 ,5 0 0 101,700 108,800

A m e n d e m e n t s  m a ­
r i n s ..................................

PÈCllE À PIED.

D iv e r s e s  e s p è c e s  d e  
p o is s o n s .................. Kilogr. „ u „ „ U „

H u ît r e s .......................... u g

56 47 " 8 " - * * * ■ *

1

M o u le s ..........................

A u t r e s  c o q u i l l a g e s . .

C re v e t te s ......................

A m e n d e m e n t s  m a ­
r i n s .................................

Hectol.

Idem .

Kilogr.

13 ,000

5 ,5 0 0

14,900

1,300

t

1,000 ,1

4 ,2 0 0

52 ,500

l l , O0C

4 4 ,7 0 0

3 ,9 0 0 •

7.800

7 ,1 0 0

* "

1,026 1,053 27 « 338 328 » IO 3 ,2  7 ï 3 ,3 1 5 i l „
2 ,656,300 125,118 132,700

1 R R Q f
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Q U A R T I E R

—  41

NOMBRE
D ’UOMMES

em ­
ployés.

D IF­
FÉRENCE 

entre 
187C 

et 1877

BATEAUX

EM­

PLOYÉS.

D IF­
FÉRENCE 

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BATEAUX.

D IF ­
FÉRENCE 

entre 
1876  

et 1877

INDICATION

dea

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1870 et 1877

T O T A L
DE LA VENTE 

des
produits pêches.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1870. 1877. 8 J
Ü ,

B .5  n> o
S

1876. 1877. S i
P i

B .5u  O
e

1870. 1 877. B 2 o _2 
Cu

B .5
C O

S

ESPÈCES CAPTURÉES.
UNITÉ. 187G. 1 8 7 7 .

en
plus.

en
moins.

1876. 1877.
en

plus.
en

moins.

-
a

-

*

- - n «

- «

*

»

PÊCHE EN BATEAU.

j T e r r e - N " . . 
M o ru e . j

( I s la n d e .  . .

[ sa la iso n  à 
H a‘ J b o r d . . . .

r e n g  )  r  .

K ilogr.

Idem.

Idem . 

Idem .

Idem .

55 ,000

3 09 ,0 0 0

3 5 ,1 0 0

640

a

8 0 ,2 0 0

094 ,8 2 0

3 2 ,5 0 0

3 ,7 5 0

u

34 ,2 0 0

385 ,130

3 ,110

-

francs.

22,000

148 ,880

15 ,503

1,325

francs.

2 6 ,7 1 5

182,574

13 ,1 6 0

3 ,7 4 6

francs.

4 ,7 1 5

3 3 ,6 9 4

2,421

francs.

Les résu lta ts  de l’année 1877 sont en num éraire peu diffé­
rents de ceux qu i on t été constatés en 1876, bien que cer­
tains genres de pèche aient donné une quan tité  de produits 
notablem ent plus considérable. Cette différence est sensible 
su rtou t pour le h a ren g , dont la q uan tité , plus que double en 
1877, n’a procuré aux pécheurs qu’un q u a rt en p lu s , comme 
prix de vente.

Sauf à Port-en-Bessin , don t les pêcheurs exercent constam­
m ent leu r m étier au la rg e , dans de grands bateaux, l’indus­
trie de la  pèche est stationnaire dans le quartier.

A la halle de C aen , la  vente à la  criée accuse, en 1877, 
pour la m arée fraîche, un chiffre de 426,o56 fr. 25  cent.

( sa la iso n  à 
M a q u e - ) b o r d . . .

1 rCaU ]
2 ,6 0 0 2 ,4 0 3

S a rd in e s ....................... Nombre.

K ilogr.

Idem.

Nombre.

1,028 973 " 50 301 310 9 • 1 ,772 1 ,655 • U l { A u tre s  e sp èces  . . . . 704 ,5 0 8

850 ,000

200

u

1 ,1 9 5

8 25 ,0 3 7

7 8 2 ,5 2 0
i

120,529

6 7 ,4 8 0

200

405

6 5 4 ,3 4 0

72 ,4 1 3

073 ,217

6 6 ,4 4 9

18 ,877

M o u le s .......................... 1,200

770

A u tre s  c o q u il la g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) .  . .

C re v e t te s ......................

Idem.

Nombre.

Kilogr.

M et. c.

790 /»

//

2 ,6 1 0 1 ,8 4 0

u

A m e n d em en ts  m a ­
r in s ............................ 9 ,7 1 9 12 ,0 0 2 2 ,9 4 3 2 7 ,2 8 0

r

PÊCHE À PIED.

D iv erses  e sp è ces  d e  
p o is s o n s ..................

i H u îtr e s ..........................

Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem.

Kilogr.

Met. c.

03 ,961

10,000

7 ,3 7 5

170

5 1 ,5 0 5

2 ,2 7 5

5 2 ,9 0 0

7,000

!

H 10,101

3 ,0 0 0

4 7 ,3 2 0

700

34,800

525

5 8 ,5 0 0

500

2 2 ,2 0 0

6 ,4 5 5

„ 1 2,520

175

i M o u le s .......................... 12,825

>/

1,195

3 ,6 0 0

1 ,905

628 725 97
A u tre s  c o q u illa g e s  .

C re v e t te s .....................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s  ...........................

170

2 9 ,2 5 0

3 ,4 7 0

22 ,2 5 5

550

3 5 ,9 1 4

4 ,5 5 0

50

13,714

1,051 1 ,698 47 301 310 0 1,772 1,055 117

D if f é r e n c e  e

.
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Q U A R T I E R

NOMBRE

D ’ HOMMES

employés.

D IF ­

FER EN C E  

entre 
1870 

et 1877

BATEAUX

EM P L O Y É S.

D I F ­

FÉRENCE  
entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des 

DA T E AUX.

D IF ­

FÉRENCE  
entro 
1876  

et 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCHÉES.

1

1876. 1877. a 20
p- en 

j
m

oi
ns

. 
]

1 876 . 1877. S J'e .
a .Sv  0  

2
1876 . 1877. g J

73.
a .5
ü  0 

2

ES P È C E S C A PT U R E ES.
U N IT É . 1876. 1877.

PÊCHE EN BATEAU.

¡i - « " " " « - - « • » ( T e rre -N ” . .  
M o ru e , j

Kilogr. « «

" « « « " « « « - « » ( I s la n d e .  . . Idem . U *

I s a la is o n  à
) b o r d . .  . Idem. «

r e n g  )

[  fra is  ............ Idem . 8 2 ,0 0 0 54 ,520  :

( sa la iso n  à
M a c l u e - b o r d . . Idem . „ „

r e a u  1
(  f r a i s .................... Idem . 13,083 4 ,000

S a r d in e s ..................................... Nombre. * «

A n ch o is ......................................... Kilogr. " «

893 901 8 „ 343 341 „ 0 1,957 2 ,1 4 5 188 a i A u tre s  e sp è ces  . . . . Idem . 1,610,225 1,782,610 j

H u î t r e s .......................... Nombre. 2 ,030 ,000 1,900,000

M o u le s .......................... Hectol. 12 ,0 1 9 9 ,486

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem . 50 50

C r u s ta c é s  ( h o m a r d s
e t  la n g o u s te s ) .  . . Nombre. 7 ,711 5,980

C re v e t te s ...................... Kilogr. 2 ,2 0 0 1,500

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ Met. c. 54 ,428 61 ,320  j '

PÊCHE À PIED.

/  D iv erses  e sp è c e s  de
p o is s o n s ................. Kilogr. 62 ,021 45 ,083  1

H u ît r e s .......................... Nombre. 96 ,9 0 0 90,550

3 ,8 9 6 4 ,3 4 2 446 (l . „ „ M o u le s .......................... Hectol. 12 ,933 8,316

1 A u tre s  c o q u il la g e s . . Idem. 10,994 10,416

1 C re v e tte s ....................... Kilogr. 16 ,1 3 6 13,693

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ Met. c. 2 1 4 ,5 8 0 182,703

y

4 ,7 8 9 5,243 454 343 341 2 1,957 2 ,1 4 5 188 " T o t a u x ................ j

D E  L A  H O U G U E .

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA VENTE  

d e s

p r o d u i t s  p é c h é s .

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 e t  1877

e u

p l u , .

en
m o i n s .

1876. 1877.
e n

p l u s .

e n

m o i n s .

f r a n c s . f r a n c s . f r a n c s . f r a n c s .

. « // H n n

■ - - • ' •

. U » « „

■ 2 7 ,4 8 0 21 ,5 0 0 1 3 ,6 2 0 « 7 ,880

. « n « „

• 9 ,0 1 3 13 ,500 4 ,5 0 0 • 9 ,0 0 0

" - « - • -

• - « » - «

17-2,391 // 816 ,8 9 8 901,801 84 ,9 0 3 •

130,000 183 ,314 109 ,370 » 7 3 ,9 4 4

2 ,5 3 3 42 ,6 7 5 3 8 ,9 3 7 a 3 ,738

■ 1,000 1,000 - «

1,731 15 ,450 12 ,7 0 0 . 2 ,7 5 0

700 10,000 7 ,0 0 0 - 3 ,0 0 0

6 ,892 « 108 ,553 9 7 ,0 8 8 * 11,465

16,938 4 9 ,3 6 3 36 ,3 8 3 12,980

» 6 ,3 5 0 10 ,040 10 ,255 215 «

« 4 ,6 1 7 7 0 ,5 7 3 47 ,0 3 3 » 2 3 ,5 4 0

» 578 8 6 ,9 3 2 8 4 ,9 3 0 - 2,002

* 2 ,4 4 3 4 0 ,7 8 6 33 ,8 6 3 • 6 ,923

• 3 1 ,8 7 7 541 ,8 5 7 560 ,565 18 ,708 »

1,959,045 1 0 3 ,8 2 6 157,222

D if f é r e n c e  e n m o i n s . . 5 3 ,3 9 6 '

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

L a ten d a n c e  d e s  p é c h e u r s  à  a v o ir  d e s  b a tea u x  d ’u n  to n n a g e  
p lu s  é le v é  s’a c c e n tu e  e t  se  j u s t if ie  p a r  l’a u g m e n ta t io n  se n s ib le  
d e s  p r o d u its  p éc h é s  au  la r g e  a v e c  le  c h a lu t.  L a p ê c h e  p r è s  
d e s  c ô te s  e s t  en  d im in u t io n  p a r  s u ite  d e s  m a u v a is  tem p s  q u i  
o n t  sév i e n  1 8 7 7  a v ec  p ers is ta n ce .

L a  p ê c h e  d e s  h u ître s  c o n t in u e  à d é c r o îtr e  e t  la  p lu p a r t  d e s  
b a te a u x  r e m p la c e n t  la  d r a g u e  p a r  l e  c h a lu t.

I l  y  a  u n  é c a r t  s e n s ib le  e n tr e  l e  p r ix  d e s  m o u le s  p ê c h é e s  en  
b a te a u  ou  à  p ie d  ; le s  p rem ières  n e  se rv e n t e n  g é n é r a l  q u e  
d  a p p â t  e t  so n t  d e  m éd io c r e  q u a l it é ;  les  se co n d e s  au  co n tra ire  
so n t  p lu s  c o m e s t ib le s  e t  a t te ig n e n t  d e s  p r ix  p lu s  é le v é s . L e  
c o n tra ire  a l ie u  p o u r  le s  c r ev e tte s  ; c e lle s  q u i so n t p ê c h é e s  par  
b a tea u x  a u  m o y e n  d e  ca siers  so n t  p lu s  fo r te s  q u e  c e lle s  q u i  
so n t  p ê c h é e s  à p ied .

G ra n d -C a m p  (so u s-q u a r t ie r  d ’I s ig n y )  e s t  l e  p r in c ip a l cen tr e  
d e  p ê c h e  a u  c h a lu t  d u  q u a r t ie r . T o u t  l e  m a té r ie l est c o n fec ­
tio n n é  d a n s  le  p a y s  o ù  se c o n s tr u ise n t  é g a le m e n t  le s  b a rq u es. 
L’an n ée  a é t é ,  en  r é su m é , b o n n e  p o u r  c e lt e  lo c a lité  o ù  le  m a ­
te lo t  a g a g n é e n  m o y e n n e  i , é o o  fra n cs à  la  part.

I l n ’e x is te  p as d e  s ta tio n  b a ln é a ir e  d a n s le  q u a r tie r  n i  d ’éta ­
b lis se m e n ts  in d u s tr ie ls  m a r it im e s , s a u f  l e s  p arcs d e  S a in t-  
V a a s t , q u i d é c lin e n t  e n  m êm e  tem p s  q u e  la  p ê c h e  d e s  h u îtres .

L e s  e ssa is p o u r  y  é le v e r  d u  n a issa in  d ’A u ray  o u  d ’A rca ch o n  
n ’o n t d o n n é  j u s q u ’ic i q u e  d e s  r ésu lta ts  à  p e u  p r è s  n u ls .

L a  d im in u tio n  d e s  a m en d e m e n ts  m a rin s a p o u r  p r in c ip a le  
c a u se  la  cessa tio n  d e s  travau x  d ’e n d ig u e m e n t  d e  la  T a u te  e t  
d e  la  V ir e ,  q u i e m p lo y a ie n t  d e  g r a n d e s  q u a n tité s  d e  ta n g u es .  
L es v a r e c h s , p a r  c o n tr e ,  o n t  o b te n u  d e s  prix  p lu s  é le v é s .
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NOMBRE
D ’DOMMES

em­
ployés.

D I F ­

FÉR ENC E 
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

E M­

P L O Y É S .

D I F ­

F É R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

B A T E A UX .

D IF ­

FÉR E NC E  
entre 
1876  

et 1877

INDICATION

des

QUANT1TÉS PÊCH ÉES.

DIFFÉRENCE

EN T RE

1876 et 1877

T O T A L
D E LA VENTE

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

EN T RE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1876. 1877. 2  3 s i
E

1876. 1877. d g o ¿L c .2 « o 
2

1876. 1877. 2 J
p-

=  . io o
B

E S P È C E S  C A P T U R É E S .
U N IT É . 1876. 1877.

en
plus.

en
moins.

1876 . 1 877.
en

plus.
en

moins.

francs. francs. francs. francs.

u « u

u ”

« - n u

-

n

n

- •-

PÊCHE EN BATEAU.

( T e r r e -N ”  . 
M o r u e . i

( I s l a n d e . . .

(  s a la i s o n  à  

H a -  )  b o r d . . . .  
r e n g  )

Kilogr. 

Idem .

Idem. 

Idem .

Idem . 

Idem . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem. 

Nombre. 

Hectol. 

Idem .

Nombre.

Kilogr.

•

u

M

H

n

«

-

-

u

n

u

P êch e  en  ba tea u . —  L a  d im in u t io n  d a n s  le  n o m b r e  d e s  h o m ­
m es  q u i  se  r e m a r q u e  à la  p rem ière  p a r tie  d u  ta b le a u  p r o v ien t  
d e  ce q u e ,  a u  C a p -L é v i, le s  p ê c h e u r s  o n t  tr o u v é  u n  tra v a il l u ­
c r a t i f  d a n s  la  c o n str u c t io n  d u  p o r t ,  e t  q u e  p lu s ie u r s  b a te a u x  
so n t  o c c u p é s  au  tra n sp o rt  d e s  m a tér ia u x  e t  d e s  s a b les  à  b â tir . 
D e  p l u s , l’a b o n d a n c e  d u  v a rech  é p a v e  j e té  su r  d iv ers  p o in ts  
d u  lit to r a l a  é g a le m e n t  d is tr a it  q u e lq u e s  h o m m e s d e  la  p ê c h e , 
l a q u e l le ,  p o u r  c e  m o t i f ,  a é té  m o in s  fr u c tu e u se  q u e  l ’a n n é e  
p r é c é d e n te .

La d im in u tio n  c o n s ta té e  à  l ’a r tic le  a u tre s  espèces  r é su lte  d e  
c e  q u e  m o in s  d e  b a te a u x  e t  d e  b ras o n t  é té  e m p lo y é s  e t  a u ssi  
d e  c e  q u ’u n  g r a n d  b a te a u  c h a lu tie r  s’e s t  l iv r é  p e n d a n t  u n e  
p a r t ie  d e  l ’a n n é e  à  la  p ê c h e  a u x  h u ître s  d a n s  la  m er  com -

1 s a la i s o n  à  
M a q u e - ) b o r d , , . . 

r e a u  )
3 ,000 2 ,2 0 0

'•

800 10 ,0 0 0 4 ,8 3 4

"

5 ,1 6 6

U „ „ u „ U

„ « N „ „ * L ’a u g m e n ta t io n  à  l ’a r tic le  a u tre s  co q u illa g es  e t  la  d im in u ­
tio n  à  l ’a r tic le  h o m a rd s  e t la n g o u ste s  d o iv e n t  ê tr e  a ttr ib u é e s  à 
c e  q u e ,  d a n s  la  s ta t is t iq u e  d e  1 8 7 6 , o n  a v a it  c o m p ris  le s  
c ra b es  p a rm i le s  h o m a rd s  c l  la n g o u s te s .

P êch e  à  p ie d .  —  L’a u g m e n ta t io n  à l ’a r tic le  a m en d em en ts  m a ­
r in s  e s t  d u e  à  l ’a b o n d a n c e  d u  v a rech  r e c u e illi  à  la  c ô te  p e n ­
d a n t  l ’a n n é e  1 8 7 7 .

E u  r é su m é , la  s itu a tio n  d e  la  p ê c h e  se  m a in t ie n t  à  p e u  p rès  
la  m êm e  d a n s  le  q u a rtier . P lu s ie u r s  b a r q u e s  d e  G ra n d -C a m p  
e t  d e  T r o u v ille  f r é q u e n te n t  h a b itu e lle m e n t  e n  h iv e r  le  p o r t  
d e  C h e r b o u r g , g r â c e  a u x  fa c ilité s  q u ’e lle s  y  tro u v en t  ta n t  p o u r  
y  p é n é tr e r  à to u te  m a ré e  q u e  p o u r  la  p r o m p te  e x p é d itio n  d e  
leu rs  p r o d u its  p a r  le  c h e m in  d e  fer . L ’e x c éd a n t  d e  leu rs  e n ­
v o is ,  v e n d u  su r  le s  l ie u x ,  d o n n e  aux  m a rch és u n e  c e rta in e  
im p o r ta n c e , to u t  en  c r éa n t  au x  p ê c h e u r s  u n e  co n c u r r en ce  
sé r ie u se . U n  a rm a teu r  d e  la  lo c a lité  s’est p ro cu ré  e t  a  arm é  
r é ce m m en t p lu s ie u r s  b a rq u es d u  ty p e  a d o p té  à  G ra n d -C a m p  
e t à T r o u v ille ;  to u t p e r m e t  d o n c  d ’esp é re r  q u e  l ’in d u s tr ie  d e  
la  p ê c h e ,  lo n g te m p s  s la l io n n a ir e  d a n s  le  q u a r t ie r , réa lisera  u n  
p r o g r è s  d a n s u n  a v e n ir  p eu  é lo ig n é .

710 GOI » 109 284 257 'i 27 568 487 « 8 l {
A u tre s  e sp è c e s ........... 320 ,5 0 0 2 8 6 ,6 0 0

29 ,100
1

2 9 ,1 0 0

3 3 ,9 0 0 2 0 0 ,0 0 0 167,535

2 ,9 1 0 2 ,9 1 0

32 ,465

„ „ „ „ „ U

A u t r e s  c o q u i l l a g e s . .

C r u s t a c é s  ( h o m a r d s  
e t  l a n g o u s t e s ) . . .

1 ,800

2 0 ,0 0 0

1 ,393

14 ,254

3 ,972

3 ,3 9 5

4 ,3 5 6

98

450

«

407

5 ,7 4 6

528

8 ,0 0 0

2 5 ,5 8 0

18,000

18 ,656

2 0 ,7 1 5

15 ,068

10 ,656

4 ,8 6 5

2 ,932

A m e n d e m e n t s  m a -
1,395 8 ,5 0 0 13,975 5 ,475

‘29 89 60 ■ » * - « - * H »

PÉCIIE À PIED.

D iv e r s e s  e s p è c e s  d e  
p o i s s o n s .....................

i H u î t r e s ...............................

1 M o u l e s ..................... ...

A u t r e s  c o q u i l l a g e s . .

C r e v e t t e s ...........................

A m e n d e m e n t s  m a -

Kilogr.

Nombre.

Ileclol.

Idem .

Kilogr.

Met. c.

3 ,0 0 0

62

1 ,356

98

388

186,000

-

1 ,150

225

120,000

2 ,7 5 4

1,620

1 ,620

6 5 6 ,0 0 0

1 ,604

H

1,620

1,395

536 ,0 0 0 u

559 ,6 6 0739 690 49 „ 284 257 „ 27 56S 487 u 81 .........I

D i f f é r e n c e  e n  p l u s . 5 1 4 ,2 3 2 r



Q U A R T I E R  D E G R A N V I L L E .

NOMBRE
D ’HOMMES

em ­
ployés.

D I F ­

FÉR E NC E  

entre 
187G 

c l 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D I F ­

FER ENC E 

entre 
1870  

et 1877

TONNAGE

des

BAT EAUX.

D IF ­

FÉR ENC E 
entre 
1876  

et 1877

■ - . . i . T O

INDICATION

des

Q UANTITÉS PÊCHÉES.

DIFFÉRENCE

ENT RE

1 876  et 1877

T O T A L
D E LA VE NTE  

des
produits pêcliés.

DIFFERENCE

EN T RE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1870. 1877. S J a .5°  o
S

1876. 1877. s icu
a .2°  o

S
1876. j 1877. S J

cu
a .3<° o

S

E S P È C E S  CAP TU R ÉE S .

U N IT É . 1870. 1877.
en

plus.
en

moins.
1876. 1877.

en

plus.
en

moins.

PÈCHE EN BATEAU.

francs. francs. francs. francs.

808

26

840

20

>1 28

6

34

2

34

1 -

U

1

5 ,7 0 7

154

5 ,6 1 3

87 "

94

67

( T e rrc -N ” . . 
M o ru e . <

( I s la n d e .  . .

t  sa la iso n  à 
H a " 1 b o r d . . . . 

r e n g  J

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem.

Nombre.

3,862,971

4 4 ,4 0 0

732

3 ,468

3 ,033,835

55 ,7 0 0

9 ,1 2 0

11 ,2 4 0  

S ,388

829 ,1 3 6 1,709 ,552

2 4 ,9 6 0

1,629,736

32 ,1 0 0

4 ,1 8 5

4 ,5 4 9

7 ,1 4 0

3,575

79 ,810 Les résultats de la pêche de la m orue ont été fo rt mé­
diocres à  Terre-N euve; en Islande, ils ont été u n  peu moins 
mauvais.

La pêche du  poisson frais présente des résulta ts satisfai­
sants, d’au tan t plus que le nom bre des bateaux a un  peu  d i­
m inué.

La pauvreté des gisem ents huîtriers n’a pas perm is le d ra- 
guage des huîtres p endan t Tannée 1877.

La zostère m arine, appelée p a ille u le  à  G ranville , procure 
toujours de bons résu lta ts; son rendem ent pendan t Tannée 
1877 a été de 1,700 tonneaux, valant plus de 3 oo ,ooo francs.

[ s a la iso n  à 
M aq u e - 1 b o r d . . . .  

r e a u  j
43 4 ,4 0 5

y

S a r d in e s ........................

722 048 « 74 265 256 * 9 947 802 * 145Í A u tre s  e sp è c e s .......... Idem.

Nombre.

Hectol.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

456 ,3 0 0 581 ,2 9 9
)

124,939

1,18*»,842

2 4 5 ,2 9 3

7 1 ,2 7 0

369 ,711 124 ,418 -

1,1 o / ju4 ¿ 71 ,2 7 0

A u tre s  c o q u il la g e s . .

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) .  . .

31

2 ,1 4 0

8,701

3,138

9,712

152

992

31 97

6 ,4 3 8

12,797

30 ,9 3 6

1 1 ,9 8 3

13 ,417

13 ,080

5 ,5 4 5

620

97

A m e n d e m e n ts  m a-

" 1 7 ,2 5 0

PÈCHE X PIED .

D iverses e sp èces  de  
p o is so n s .................. Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem.

K ilogr.

M et. c.

888 ,827 907 ,4 7 6

25 ,3 1 0

2 8 5 ,4 1 5 3 46 ,1 8 2 60,767

717

1 ,1 4 9

2 ,4 3 4

*

4 ,848 4 ,8 4 8
M o u le s .......................... 1,149

2 2 ,5 0 8

27,001

i A u tre s  c o q u i l la g e s . .

1 C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n t s  m a -

6 ,7 2 0

67 ,890

3 ,2 1 5

54 ,478

3 ,5 0 5

13 ,412

30 ,5 0 2

2 4 ,6 2 7

7,934

" "

0 ,464 6 ,350 108 301 291 ICM',.808 6 ,502 300 T o t a iix  . . . 200 ,5 0 9 176,373

D i f f é r e n c e  e n  p l u s 3 0 ,1 3 6 f
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NOMBRE
D ’HOMMES

cm*
ployes.

D I F ­
FÉR ENC E

entre
1876  

et J877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D I F ­

FÉR ENC E 

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BAT EAUX.

D IF ­

FÉR E NC E  
entre 
1876 

et 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

DIFFÉRENCE

EN T R E

1876 cl 1877

'I' O T A L

DE  LA VENTE 

des
produits peches.

DIFFÉRENCE

EN TRE

1876 et 1877

187G. 1877. ~ 3
°  c-

c .50
S

1876. 1877. a iU ~e .
c  .2« 0

e
1876. 1877. ? 3  

°  "5,
a .5
c  2 S

E S P È C E S  CAP TU R ÉE S .
U N IT É . 1876. 1877. en

plus.
en

m oins.
1876. 1877.

en
plus.

en
m oins.

francs. francs. francs. francs.

PÊCHE EN BATEAU.

( T e r r e - N '" . . 
M o ru e .)

( I s la n d e . . .

I s a la iso n  à 
H a- t b o r d . . . .  

r e n g  J
I f r a i s ............

[  s a la is o n  à 
M a q u e - |  b o r d . . . .  

re a  u  J

Kilogr.

Idem.

Idem. 

Idem .

Idem.

:

'

«

■ «

■

S a rd in e s ........................ Nombro. u „ ! „ u . lf

Kilogr.

Idem.

Nombre.

2 ,530 2 ,613 77 » 447 458 U ■■ 2 ,7 3 4 2 ,825 91 A u tre s  e s p è c e s .  . . . 

H u îtr e s ..........................

5 0 6 ,4 3 0

1 9 ,850 ,000

5 3 5 ,3 4 0

5 ,3 7 8 ,0 0 0 1

2 8 ,9 1 0

1 4 , 4 7 2 , 0 0 0

4 0 4 ,9 7 0

8 6 8 ,7 2 0

4 2 7 ,1 1 0

288 ,451

2 2 ,1 4 0

580 ,269

I [cet I. 1 ,344 1 ,560 196 12,044 14 ,1 2 0 2 ,0 7 6"

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem. 1 ,140 1 ,2 2 0 80 « 10 ,2 0 8 10 ,820 612 «

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t l a n g o u s te s ) . . . Nombre. 4 ,2 0 0 3 ,9 1 0 . 20 0 7 ,9 5 2 7 ,8 2 0 132

Kilogr. 

Met. c.
A m e n d e m e n ts  m a ­

r in s ............................ 654 795 141 » 3 ,260 3 ,9 7 4 705 -

PÊCHE A PIED.

D iv erses  e sp è c e s  de
Kilogr. 188,940 281 ,3 4 0 9 2 ,4 0 0 1 5 0 ,3 0 0 2 0 9 ,0 8 0

Nombre. 2 ,1 5 3 ,0 0 0 2 ,2 5 2 ,0 0 0 9 9 ,0 0 0 6 5 ,6 2 0 90 ,0 6 0*

Heclol.

Idem . 

Kilogr.

Met. c.

2 ,1 5 0

940

4 ,1 8 0

3 ,2 6 0

3 ,260

1 ,540

6 ,6 6 0

3 ,025

1 ,110

600

2 ,4 8 0

1 7 ,7 1 0

16 ,470

1 1 ,3 5 0

9 ,4 4 0

6 ,0 3 0

6 ,4 1 2

4 ,2 1 2

5 ,/i 50 5 ,5 8 0 130
A u tre s  co q u illag es .

C re v e t te s .....................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s  ........................... 235

10,058

7 ,1 3 8

10,033 593

T( î
2,8 J

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R AUX.

La situa lion des pêcheu rs  d e  C ancale c o n tin u e  à ê tre  satis­
fa isan te  en  ce q u i concerne  la pêche  d u  poisson frais  ; l’exer­
cice de ce lte  in d u s tr ie  ta n t  au x  lignes  q u ’au  c h a in i a p ro d u it 
des q u a n tité s  d e  poissons su p érie u re s  à  celles qu i av a ien t é té  
ca p tu rées  p e n d a n t les an n ées  p récéd en te s  e t  d o n t  la  v en te  
s’e s t la i te ,  p a r  c o n tin u a t io n , d an s  les m eilleu res cond itions  
possib les s u r  les m archés de P aris e t  d e  l’in té r ie u r ,  g râce  à la 
facilité e t  à la  m u ltip lic ité  des m oyens d e  tra n sp o rt .

Q uan t à la  pêche des h u î t r e s ,  e lle  n ’a  p o in t éfé,  à beaucoup  
p r è s ,  aussi fru c tu eu se  que  l’e sp é ra ien t les p ê c h e u rs , les g ise­
m en ts  à  exp lo ite r é ta n t m o ins  g a rn is  d e  co q u illag es  q u e  les 
h u îtr iè re s  soum ises l’a n n é e  d e rn iè re  à  l ’ac tion  d e  la d ra g u e  e t 
les cond itions  a tm o sp h ériq u es  n’a y a n t pas non  p lu s  é té  favo­
ra b le s , c irco n stan ce  sous l'in flu en ce  d e  laquelle  les d rag u es  
p e rd a ie n t u n e  g ra n d e  p a r t ie  d e  le u r  eifleacilé. A ussi, d an s  les 
tro is  m arées  q u ’ils o n t fa ites s u r  les b an cs  d e  Beauveau-ô-îe- 
M o n t, d u  Bas-de-l’eau  e t  d e  C orbière-ô-les-C houdières, les b a ­
te au x  n ’o n t p ris  e t  ap p o rté  s u r  le  la la rd  q u e  5 , 2 7 8 ,0 0 0  h u ître s  
d e  tou tes  d im e n s io n s , so it à  p e in e  le  tie rs  des q u a n tité s  d r a ­
guées p e n d a n t la  p récé d en te  cam p ag n e . De m êm e q u ’en  1 8 7 6 , 
les parcs e t é la lages o n t co n tin u é  à  ê tre  réoccupés p a r  ceux des 
d é te n te u rs  q u i en  av a ien t fa it l’ab an d o n  p e n d a n t la  p é rio d e  
de  l’ap p a u v rissem en t des g isem en ts  h u îlr ie rs  de  la  b a i e ,  e t  le 
ch iffre  d e  ces é ta b lisse m e n ts , q u i é ta it au  i or ja n v ie r  1 8 7 7  de  
1 ,0 8 1 , s 'e s t élevé le  3 i décem bre  su iv an t à 1, 1 0 1 , so it u n e  a u g ­
m e n ta tio n  de  2 0 . Au V ivier-sur-M er, les p a rc s  d e  re p ro d u c tio n  
o n t été  e n tre te n u s  avec soin p a r  les co n cessionnaires ; m a lh eu ­
re u se m e n t, sous l’in fluence  des m auvais  tem ps d e  l’h iv e r ,  ces 
é tab lissem en ts  o n t é té  endom m agés sé rieu sem en t c l beaucoup  
de jeunes co qu illages  q u i g a rn issa ien t en g ra n d  n o m b re  les co l­
lec teu rs  o n t é té  en levés p a r  la m er e t  o n t pé ri. Celte, c ircons­
ta n ce  , q u i s’es t d é jà  p ro d u ite  p lu s ie u rs  fois d ep u is  la  c réa tio n  
des p a rc s , a je té  u n  ce rta in  d éc o u ra g em e n t p arm i les d é te n ­
teu rs  e t il e s t «à c ra in d re  q u e  ceux-ci ne ren o n ce n t d éfin itive­
m e n t à le u r e n t r e p r is e , si les trav au x  q u ’un c e r ta in  n om bre  
d ’e n tre  eux  d o iv e n t ex écu ter so n t suivis d ’un nouvel insuccès. 
Q u an t aux coqu illages rc c u c ill is su r  les co llec teu rs  d e  ces p arcs , 
ils o n t été ven d u s en  vue d e  le u r  consom m ation  à  l’in té r ie u r , 
ou  de le u r d ép ô t s u r  les é ta lages de C anca le , d o n t les in téressés 
so n t titu la ires  depu is  deux  ans.

La co m m u n au lé  des p êcheu rs  d em an d e  d e  nouveau l’exé­
cu tio n  d e  travaux  d ’am élio ra tio n  au  p o r i  de la H oule afin  de 
p rése rv er les b a teau x  de pèche e t cano ts  des g raves  d an g e rs  
auxque ls  ils so n t exposés p a r  les ven ts  so u illan t du  N.-E. au  S. 
Les pêcheu rs  so llic iten t en o u tre  : i 0 la co n s tru c tio n  d ’u n  m ôle 
e t d e  calos d ’e m b a rq u e m e n t; 2 0 l’ach èv em en t d u  q ua i de la 
H o u le , d o n t l’exécu tion  serait u n  v é ritab le  b ien fa it p o u r la po ­
p u la tio n  m a ritim e  à  laq u e lle  les p o in ts  convenab les  p o u r r e m ­
b a rq u e m e n t e t le d é b a rq u e m e n t fo n t p resq u e  co m p lè tem en t 
d é fau t. Le trava il d e  co n s tru c tio n  d ’u n  p h a re  s u r  la  g rèv e  de 
H erpin  a  é té  poussé  avec u n e  ce rta in e  ac tiv ité  p a r  le service 
des p on ts  e t  chaussées e t  d an s  la  lim ite  des c réd its  ou v erts  à 
ce t e ffe t; m a is , en  a t te n d a n t l'exécution  d e  ce tra v a il qui 
ex igera  enco re  de longues a n n é e s , les m a rin s  so llic iten t avec 
in s ta n ce  l’é tab lissem en t d ’un fanal p rov iso ire  en  tê le  du  m â t 
d e  signaux  d u  sém aphore  d e  G rouin . Ce feu qui p o u rra i t  ê tre  
v e r t ,  afin de le d is tin g u e r  d e  ceux d e  G ran v ille , d e  C ancale et 
de C h au sey , s e ra it d ’une  u ti lité  ex lrêm e cu p e rm e tta n t aux  
n av ig a teu rs  d e  fa ire  avec sécu rité  la  ro u le  la  p lu s  co u rte  e t  la  
m oins d an g e re u se  p o u r  re n t re r  à C ancale p e n d a n t les nu its  
d ’h iv e r ,o ù  , le c h a lu la g e e n  b a ie c ta n t in te rd i t ,  les ba teaux  son t 
ob ligés d ’a lle r  exercer leu r in d u s tr ie  s u r  les bancs d u  la rg e , 
dans  u n  ray o n  d e  p lu s  de dix lieues m arines .
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NOMBRE
D ’ HOMMES

e m ­

p l o y e s .

1870. 1877.

DI F -  
FÉnENCF. 

entro 
1870  

et 1877

a e
°  ' o

e

4,4/12 

91

4 ,5 5 0

94

501 53G

444 450

5 ,5 3 8 :5 ,0 4 2

114

3

12

25

104

RATEAUX

EM­

P L O Y E S .

D IF ­

FÉRENCE  
eniro 
1870  

et 1877

TONNAGE

dos

B A TE A U X .

D IF ­

FÉRENCE  
entro 
1870  

et 1877

INDICATION

des

Q UANTITÉS PÉCH ÉES.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L

D E LA V EN TE  

des
produits pochés.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877.

1876.J J877. g J
= .H « 5 

H
1876. 1877. c S

'SU
IO

U
I 

1 
Ilo

ESP È C E S C A PT U R É E S.

U N IT É . 1876. 1877.

fl
en

plus.
en

moins.
1876. 1 877 .

en
plus.

en
moins.

PÊCHE EN BATEAU.
frau es. francs. francs. francs.

76

6

78

C

0

1 »

11 ,SIO

444

12 ,037

552

227

108 n
M o ru e .

T e r re -N v” . 

I s l a n d e . . .

Kilogr.

Idem.

6,114 ,200

149 ,6 0 0

5,590 ,120

189 ,2 0 0 k3 9 ,6 0 0

5 2 4 ,0 8 0

0

3 ,466,224

8 4 ,9 8 2

2 ,993,205

92 ,8 5 2 7 .8 7 0

4 7 3 ,0 1 9

1

H a ­
re n g

sa la iso n  à 
à  h o r d . .

fra is ..............

Idem . 

Idem .

63 ,1 2 0 3 0 4 ,9 2 0 2 4 1 ,8 0 0 u 16 ,096 68 ,267 52,171 -

M aq u e ­
re a u

sa la iso n  à  

b o r d . . . .

f r a i s ............

Idem . 

Idem. 24 ,7 3 0 15 ,3 1 9

-

9,411 8 ,3 5 2 6 ,6 5 9

-

1 ,693

S a r d in e s ........................ Nombre. » „ . « » « M n

A n ch o is K ilogr. - a 0 « * « * 0

203 198 " 5 303 305 2
"

A u tre s  e sp èc es  . . . . Idem. 05 ,3 0 6 6 0 ,5 9 5 » 4,711 3 4 ,3 0 7 4 5 ,4 4 6 1 1 ,139 0

2 3 ,8 0 0 7 ,9 6 0 906 1 ,667 7Gi "

M oules Hcc tol. 489 671 182 » 972 1 ,342 370

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem . 853 369 » 484 2 ,564 1,107 « 1 ,457

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s t e s ) . .  . Nombre*. 5 ,9 5 6 6 ,0 9 8 142 u 9 ,9 1 6 9 ,1 4 7 ,, 769

C re v e t te s ....................... Kilogr. 28 0 584 304 • 983 1,752 769 0

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s . Met. c. 68 8 ,814 10 ,002

PÊCHE A PIED.

’ D iverses esp èces  de  
p o i s s o n s ................. Kilogr. 3 ,4 4 2 3 ,5 7 2 130 ¡1 1,773 2 ,6 7 9 906

M oules Heclol. 740 190 « 55 0 1 ,760 380 u 1 ,380

" " * ' " * A u tre s  c o q u illa g e s . .

1 C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  lan g o u stes  ) . . .

Idem . 

Nombre.

583

230

665

48S

82

258

2 ,1 1 7

280

1 ,995

857 577

122

C re v e tte s ....................... Kilogr 245 465 220 870 1 ,395 525

A m e n d em e n ts  m a -
\  r in s . Met. c. 2 1 ,1 3 8 2 0 ,9 9 7 141 3 1 ,7 1 8 32,991 1,273 *

284 282 " 0 1 2 ,6 1 7 12,954 337 T o t a u x .................. I . . . ................ 3,672,664 3 ,271,743 7 7 ,5 4 9 4 7 8 ,4 7 0

D if f é r e n c e e n  m o in s ............ 4 0 0 ,9 2 1 r

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

P E C H E  D E  LA  M O R U F .

Lí» pêche de  la m orue à Terre-Neuve n’a donné q u e d e  mé­
diocres résultats. A la côte E st su rto u t, les opérations ont é té , 
su r certains po in ts , désastreuses, par suite d e l a  rareté du 
poisson et du  peu de durée de son séjour su r les fonds. Les 
expéditions pour les bancs, sans être satisfaisantes, on t été 
u n  peu  plus favorisées; néanm oins, les a rm ateu rs , q u i, 
encouragés par l’am élioration q u i s’é ta it p rodu ite  l’année 
précédente dans les résultats ob tenus, avaient augm enté leurs 
arm em ents en prévision de bénéfices a réaliser en 1 8 7 7 , sont 
unanim es p o u r considérer la cam pagne comme une des plus 
mauvaises qu ’ils aient faites depuis longtem ps. Le prix 
élevé que la m orue a obtenu en France a heureusem ent con­
tribué à a tténuer les pertes considérables ayant pour cause le 
faible rendem ent de la pêche.

E n  Islande, la pèche a été rém unératrice, et il n’y aura it 
qu’à se louer de ses ré su lta ts , si l’on  n ’avait à dép lo rer la perte 
corps et biens d ’un des bâtim ents expédiés pour celte  destina­
tion. A Sain t-P ierre (Terre-N euve) aussi, deux navires se sont 
perdus au m ouillage sur la  rade de cette colonie ; mais il n ’y 
a eu dans ces sinistres que des pertes matérielles à regretter.

PÊCHE CÔTIÈ RE.

La pêche en bateau e t à pied s’est exercée sur le litto ral du  
quartie r de Saint-M alo dans les conditions habituelles, e t les 
résultats 11e diffèrent guère  de ceux de la moyenne des autres 
années. Il y a lieu cependant de  faire rem arquer que le m a­
quereau a étc peu abondan t, en 1 8 7 7 , su r les fonds où les 
pêcheurs le rencon tren t ord inairem ent.

Deux petites b u îtrières on t été exploitées pendan t quelques 
heures par l \ k  bateaux, qui y on t capturé environ 2 0 , 0 0 0  co­
quillages. O n a laissé su r ces gisem ents une quan tité  suffi­
sante d’huîtres pour en assurer le repeuplem ent.

Les détenteurs de  parcs on t convenablem ent en tre tenu  leurs 
établissem ents, où ils on t in trodu it de nouveaux su jets; ils 
espèrent tirer prochainem ent parti des huîtres q u ’ils ont éle­
vées et qui ont a tte in t tout leu r développem ent.

La valeur des poissons et des coquillages présentés sur les 
marchés de Saint-Malo e t de Saint-Scrvan s’est élevée à 
1 1 5,ooo francs en 1 8 7 7 . Le chem in de fer de l’O uest a 
transporté  dans l’in térieur, pendan t la même année, 7 1 ,22 .5  ki­
logram m es de ces mêmes p ro d u its , valant 5G,9 8 0  francs, 
ayan t la même o rig ine, c’est-à-dire provenant d e  la pêche des 
inscrits du  quartie r e t de celle de  bateaux et de pêcheurs 
des quartiers voisins.

La saison des bains de m e ra  Saint-M alo, Saint-Servan , 
D inard  e t Rochebonne a été b rillan te , et les inscrits ainsi que 
leurs familles ont recueilli des bénéfices de la présence des 
é trangers sur le littoral.

Le service des ponts et chaussées a continué à en tre ten ir et 
à améliorer les petits ports et les anses où s’ab riten t les ba­
teaux de pêche. Le travail de construction de la cale de la 
Landriais a toutefois été in terrom pu faute de ressources suffi­
santes pour le term iner. Les pêcheurs e t patrons renouvellent 
les vœux déjà exprimés : T  ae  voir construire une jetée d ’abri 
à Saint-B riac; 2 0 d ’obtenir un  qua i à Saint-Suliac pour dé­
fendre contre la m er les am endem ents m arins déposés sur le 
rivage aux abords de la cale em barcadère existante.
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D IF ­

FER EN C E  
entre 
1870  

et 1877

BATEAUX

EM­

P L O Y É S.

D IF ­

FE R E N C E  

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

B A TE A U X .

D IF ­

FÉR EN C E  
entre 
187G 

et 1877

INDICATION
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QUANTITÉS PÊCH ÉES.

■

»

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA V EN TE

des
p r o d u i t s  p é c h é s .

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877
R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1876. Í877. o *
'E.

c . S
O O

S
1876. 1S 77. O 3  

"Eh
o  .3« o 

6
1870. 1877. c  S o e-,

c  S
* '5 

2

ESP È C E S C A PT U R É ES.
U N ITÉ. 1876. 187?. en

p l u s .

en
m oins.

1870. i 1877.
en

p l u s . moins.

PÈCHE EN BATEAU.

Iran es.
i r a o c 5 - francs. francs.

•

u

-

«

» - - «

«

■ - ■

(  T e r r e - N ”  .  
M o ru e , j

( I s la n d e . . .

[  sa la iso n  à  
H a - ) b o r d . . . .  

r e n g  )

Kilogr.

I d e m .

I d e m . a

232

«

»

u

114

•

n

118

• ■ • »

Les résultats de la pêche ont été plus satisfaisants en i 8 7 7  
q u ’en 1 8 7 6 . Les prix  des di Aérenles espèces on t é té , en g é ­
n é ra l, plus rém unérateurs, par suite des facilités nouvelles 
que trouvent les pêcheurs pour écouler leurs produits. La 
pêche des crustacés a été à peu près sem blable à  celle de 
l’année dern ière ; elle présente  cependant une légère augmen­
tation.

L’exploitation des bancs d ’huîtres n ’a  pas eu lieu ; ils on t 
été tenus en réserve ahn  de ne pas troub ler les fonds qui pré­
sen ten t des traces de reproduction.

Le poisson de choix a été consommé à D inan , D itiard,

/  sa la iso n  A 
M a q u e - 1 b o r d . . . .  

r e a u  )
I d e m .

6 1 ,9 9 2

3 ,5 8 0

G2,728 73G

9 7 ,1 7 0

116

2 9 ,9 8 0

1 ,075

9]

30 ,274

3 ,0 2 3

-

25

100 ,750 1
2 9 4 Saint-M alo, Saint-Servan e t P lancoët, e t le poisson commun 

dans les différentes communes environnant les lieux de pêche.
La situation morale des pêcheurs est bonne; ils sont 

honnêtes et laborieux, élèvent avec soin leurs enfan ts, qui 
em brassent comme eux le m étier de m arin .

4

1 ,948

139 ,6 7 3 143 ,0 9 9 3 ,4 2 6
"

58 .2 1 4

8

71 ,5 4 9

8

275 211 64 129 110 " 19 377 322 » 55^
i

ji 13,335

124 132 1
n

660

733

3 ,5 5 0

w

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) .  .  ,

I d e m .

Nombre.

K i l o g r .

TNlèt. c .

1 ,5 2 7

47

733

1,775

300

S

733

248

253

3,27G

i

il

602

3 ,0 5 4

58

^33

496

u

II

A m e n d e m e n ts  m a -
3 6 ,7 2 4 4 0 ,0 0 0

m 450 369 n

0 4 5 ,9 0 0 5 0 ,0 0 0 4 ,1 0 0

PÈCHE À PIED.

i D iverses e sp è ces  d e
Kilogr. 1 2 , 1 2 1

150

1 7 ,9 8 6

000

5 ,865

450

7,641 10,791" 3 ,1 5 0 "

IIcclol. 

Idem.

203 192
" 15

1,015

3 ,4 4 0

40 25 °

630 037 7 " " " " " " " " A u tre s  c o q u illa g e s . . 688

441

539

125

11

149

960

2 ,1 5 0 •

55 

1,284

A m e n d em en ts  m a -
Met. c. 3 0 ,5 0 0 2 5 ,0 0 0

276 560 290

" 5,500 37 ,0 0 0 3 1 ,2 5 0 5 ,7 5 0

9or> 848 57 129 n o . 377 322 « T o t a u x ..................
<
]

■
206 ,101 2 4 ,7 7 6 7 ,114

D if f é r e n c e  e n  p l u s . 17,GG2r

I
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Q U A R T I E R  UE S A I N T -B R I E U C .

NOMBRE
D ’HOMMES

e m ­

p l o y é s .

D I F ­

FÉRENCE  

entre 
187G 

et 1877

BATEAUX

EM ­

PL O Y É S.

D IF ­

FERENCE  
c n l r o  

1876  
et 1877

TONNAGE

des

BA TE A U X .

D I F ­

FÉRENCE
entre 
1876  

et 1877

INDICATION

des

Q UANTITÉS PÉCH ÉES.

5 5 ’

i

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA VENTE  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. =  =3 
« " c .

a 5« o
e

1876. 1877. o jü
É—

a
« o 

£
1876. 1877. ° So ~p-

c  .2« o 
£

E S P È C E S C A PT U R É ES.
U N IT É . 1876. 1877 .

en
plus.

en

moins.
1876. 1877.

en
plus.

en
m oins.

francs. francs. francs. francs.

1 ,4 5 0

G20

1 ,594

748

144

128 •

26

32

30

37

4

5 «

4 ,639

3 ,263

5 ,1 8 2

3 ,8 0 9

543

546

II

PÊCHE EN BATEAU.

( T e rre -N v0. . 
M o ru e . <

( I s la n d e .  . .

i sa la iso n  à 
i b o r d . . .

K i l o g r .

I d e m .

2 ,0 9 3 ,1 7 3

1 ,747,159

1,135,181

2,080,121 332 ,9 6 2

9 5 7 ,9 9 2 1,518,266

9 4 3 ,8 7 6

887 ,1 7 2

1,231,264 2 8 7 ,3 8 8

631 ,0 9 4

La pêche de la  m orue à Terre-N euve a  été mauvaise.
E n  Islande, au contraire, le nom bre des navires e t celui des 

pêcheurs augm entent chaque année. Les bâtim ents sont mieux 
construits e t mieux armés que précédem m ent. Aussi y a-t-il 
accroissement dans le rendem ent de la pêche.

L’industrie  de la pêche du  poisson frais se m aintien t en fa­
veur; les pêcheurs sont h a rd is , expérim entés e t solides à la 
m er; ils p ra tiquen t la pêche par les plus mauvais temps.

S u b i e s  c o q u i l l i e r s .  —  Les passes des îles Saint-Q uay roulent 
une mine inépuisable de détritus de coquilles recherchés pour 
l’agricu ltu re ; mais cette drague dangereuse ne peut se faire 
que par beau temps.

G e n r e s  e le  p e c h e .  —  C halut e t folles.
E n g i n s  e m p l o y é s . —  C halu ts, cordes, ligues, casiers, folles.

r e n g ) f  . u n „ ,,

i . 'ii. il
i s a la iso n  à 

M a q u e -1 b o rd . . . 
r e a u  )

I d e m . ■ « • « « »
. i

. „ . .

Kilogr.

I d e m .

„ u „ „
G e n r e  d e  b a t e a u x .—  Chaloupes demi-pontées de io  à 1 8  ton ­

neaux, voilées en lougre : les nouvelles chaloupes présentent 
un  système de panneaux pouvant se ferm er com plètem ent 
pendant le mauvais temps.

R e p a r t i t i o n  d e s  p r o d u i t s .  —  Q uelques bateaux expédient 
leur poisson à un  commissionnaire des halles à P aris; un  pa­
tron même s’est décidé à im iter les pêcheurs de Boulogne et 
à em baller le poisson sous voiles, a lin  de gagner du  tem ps; 
mais il faul beaucoup d’années pour que le progrès s’accom­
plisse. Le bateau appartien t à qua tre  associés, don t un  est le 
patron.

B a i n s  d e  m e r .  —  lis sont très-suivis à  Saint-Q uay, à E rquy  
et au  Val-André.

I n s t i t u t i o n s  u t i l e s .  —  Une caisse pour secourir les familles 
des m arins du  départem ent victimes d ’accidents de m er, créée 
il y a trois ans, pénètre  peu à peu dans les m œ urs de nos 
m arins, qu i n’on t d ro it à un  secours que s’ils ont payé une 
prim e d ’assurances su r la vie; i5o  marins sont assurés, e l l a  
caisse a eu déjà à secourir un  g rand  nom bre de familles dont 
le chef a péri en Islande. Cette institu tion  a reçu le témoi­
gnage de la sym pathie du conseil général du  départem ent par

542 540 « 2 183 183 «• » 1,071 1,045 - 26' A u tre s  e sp è c e s ........... 3 84 ,6 0 0 3 8 9 ,7 7 3 5 ,1 7 3 " 2 4 7 ,2 3 4 277 ,3 6 8 30 ,134

1,300 (2 ,5 2 0

1 ,0 9 0

7 ,736

1 , 2 2 0 „ 3,600 3,692 92

A u tre s  c o q u illa g e s . .

C ru s ta c é s  ( h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . .

I d e m .

Nombre.

Kilogr.

1 , 2 0 0

6 ,8 8 7 849

1 1 0 1 , 2 0 0  

6,887

2 ,6 0 0

7,947

1 ,400

1,060

A m e n d e m e n ts  m a-
5 5 ,3 8 0

4 7 ,2 1 9

5 0 ,7 3 2

3 8 ,6 7 8

4,648 110,760 108,409 2?351

PÊCIIE À PIED.

' D iverses  e sp è ces  de
Kilogr. 1 8,571 49,115 43,173 5,942

une subvention nouvelle.
S i t u a t i o n  m o r a l e .  —  Les pécheurs du  quartie r sont très 

honnêtes e t très m oraux; leu r instruction laisse à désirer.
Hectol.

I d e m .

Kilogr.

Met. c.

720

3 ,7 0 0

4 5 ,0 0 0

2 0 1,870 1,893 23 ,
425 420 5

I A u tres  c o q u i l la g e s . .

C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a-

3 ,0 0 0

3 1 ,0 0 0

700

14,000

12,150 

31,000

14,515

45,000

2,365

14,000

•

*

3 ,037 3 ,3 0 2 265 241 250 0 1,063
|[ .............................. 2,925,958 2,623,033 330,462 038,387

4
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Q U A R T I E R D E  P A I M P O L .

57  —

D 'H O M M ES

em ­
ployés.

NOMBRE I D IF ­
FÉ R E N C E  

entre
1876

1876.

771

‘2 ,605

2 ,3 0 0

5 ,676

1877.

881

2 ,615

3 ,100

6 ,5 9 6

et 1877

110

10

800

920

BATEAUX

PLOY E S .

1876. 1S77.

38 46

6 7 3 1 0*5

D IF ­
FE R E N C E

entre 
1876  

et 1877

711 721 10

2 ,716

TONNAGE

des

B A T E A U X .

1876. 1877.

M  87

2 ,7 2 6

7 ,203

.'i,958

7 ,684

FF.I’.EN CE

entre

et 1877

471

10

481

INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

PIXII E EN BATEAU.

T e rre -N v' . .

I s la n d e . . .

s a la i s o n  à  
b o r d . .  .

fra is  ............

M o ru e , j

'I l l a -  

r e u i:  I

M a q u e ­
r e a u

s a la i s o n  

b o r d . ,

f r a i s . . .

S a rd in e s ........................

A n c h o is .  . . ............

1 A u tre s  e s p è c e s .  . . .

H u ître s ..........................

M o u le s ...........................

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) .  . .

C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a - 
i r i n s .............................

p ê c h e  À P I E D .

D iv erses  e sp èces  d e  
p o is so n s ..................

I H u i t r e s ..........................

I M o u le s ...........................

A u tre s  c o q u illa g e s . .

I C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r i n s ............................

T o t a u x

Q UANTITÉS PÉCH ÉES.

■

U N IT É . 1876. 1877.

I

Kilogr.

] ilcm . 2,352,S80 3,082 ,900

Iilem . « .
Idem. « -

Id em . . »

Idem. . «

Nombre. ■■ »

Kilogr. » «

Idem. 2 0 3 ,0 5 0 183 ,1 5 0

Nombre. 3 ,442,800 1,885 ,075 i

Hcc tol. « - ' 1
Idem . 37 40

Nombre. 8 2 ,6 0 7 80 ,9 4 8

Kilogr. •

Met. c. 8 4 ,3 0 0 96 ,5 1 2

Kilogr. 1 ,094 1 ,110

Nombre. 157 ,5 0 0 4 4 5 ,4 5 0

Heclol. 98 96

Idem. 67 65

Kilogr. 1 ,077 1 ,085

M èl. c. 75 ,6 0 0 7 6 ,0 0 0

DIFFERENCE

E N T R E

1870 et 1877

730 ,0 2 0

12 ,212

16

2 8 7 ,9 5 0

400

2 0 ,8 0 6

1,557,725

1 ,659

T O T A L
D E  LA V ENTE

des
produits pèchrs.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877

1870. 1877 .
en

plus.

Cl)

m oins.

francs. francs. francs. francs.

1,218,634 1,676,648 »

u u »

- »

" » »

« * .

« » ■

« .*• «

112 ,4 7 3 100 ,060 12 ,4 1 3

4 4 ,5 8 9 24 ,3 9 0 20 ,1 9 9

- - »

490 520 39 ■

100 ,258 9 8 ,6 2 5 « 1,033

» H "

2 4 1 .1 3 3 2 8 4 ,1 0 5 42 ,9 6 7 "

547 555 8

4 ,7 2 5 13 ,0 7 5 8 ,3 5 0 »

196 192 - 4

4 0 2 390 « 12

1,077 1 ,085 8 »

188,100 1 89 ,0 0 0 900 *

‘2,388,645 510 ,277 34,261

e n  p l u s ........................ 4 7 6 ,0 16f

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

Le n o m b re  des b â tim e n ts  em ployés à la  pèche  d e  la  m o ru e  
en  Is lan d e  n ’a p as  v a r ié ;  n éa n m o in s , les p ro d u its  o b te n u s  en 
1 8 7 7  o n t é té  su p é r ie u rs  à  ceux  d e  l’an n ée  p récé d en te . L’a u g ­
m e n ta tio n  est d u e  à l’aflluence  d u  p o isso n , q u i a é té  considé­
ra b le  s u r  tous  les lieu x  d e  pêche .

La pôclie des h u ître s  a d o n n é  des ré s u lta ts  m o ind res  com m e 
q u a n t i té s ,  b ie n  q u ’il y  e û t p lu s  d e  b a teau x  em ployés e t  un  
n o m b re  p lu s  g ra n d  d e  p éc h eu rs  à  p ied  q u ’en 1 8 7 6 .

P e n d a n t l’année  1 8 7 7 , ês m ai*ins o n l p resq u e  c o m p lè tem en t 
laissé d e  cô té la  pêche d u  poisson frais  p o u r  se liv re r  à  la  ré ­
co lte  d es  am en d em e n ts  m a rin s . C e tte  in d u s tr ie  le u r  a ra p p o r té  
d e  b ea u x  bénéfices e t  com pensé  le s  p e rte s  q u ’ils av a ien t 
ép ro u v ées  l ’an  d e rn ie r .

La pêclie  des h o m a rd s  p re n d  d e  l’ex ten s io n ; c h a q u e  jo u r  
d e  nouveaux  p êc h eu rs  se liv re n t à  ce tte  in d u s tr ie ,  à  ra iso n  de 
la  v a leu r cro issan te d es  crustacés.

Les h a b itu d e s  des  p êc h eu rs  so n t les m êm es en  ce q u i co n ­
ce rn e  le  p a r ta g e  des p ro d u its  d e  p êc h e , les eng ins em ­
p lo y é s , e tc . L e u r s itu a tio n  m ora le  n ’a p as  chan g é .

Les co llec teu rs  p lacés d an s  le  G u en d y  (so u s-q u a rtie r  d e  T ré- 
g u ie r )  p a r  M. Ju lie n  n ’o n t r ie n  p r o d u it ,  c l  les p a rq u e u rs  n e  
se m b le n t pas d isposés à fa ire  d ’a u tre s  essais d e  ce g e n r e ;  ils 
p ré fè re n t co m p te r s u r  la  p èch e  au to risée  des h u îtr iè re s , q u i a 
l ie u  g é n é ra le m e n t ch a q u e  a n n é e , p o u r  ap p ro v is io n n e r  le u rs  
parcs.

L a  pêche à  p ie d  est fa ite  p r in c ip a le m e n t p a r  les fem m es e t 
les e n fa n ts ;  son im p o rtan c e  ne varie  pas.



Q U A R T I E R  D E  M 0 R L A 1 X .

NOMBRE
D 'H O M M E S

em ­
ployés,

D I F ­
FE R E N C E

ontrc 
1870  

et 1877

BATEAUX

EM ­

P L O Y É S .

D IF ­

F É R E N C E  

entre 
1870  

et 1877

TONNAGE

des

B A T E A U X .

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

INDICATION

des

Q UAN TITÉS PÉ C H ÉES.

i

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877

T O T A L

D E  LA  V E N T E .o . 

des
produits peches.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877
« i T i i  * •

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. S J
Ph

a .5
O o

e
1870. 1877. °  3o

Pw
c  a  
« ‘o

S
1870. 1877. § J! 

%
a «
0 ‘5 

S

E S P È C E S  C A P T U R É E S .
U N IT É . 1870. 1877 . en

plus.

en
m oins.

• j
1876.

. e a a a U T 1

1877.
-ú HSi/ü l'­on

plus.
en

moins.
-  " rrp-f ■ -••• • s

-  } i  ? -  » » 5 i

francs. francs. francs. francs.

PÊCUE EN BATEAU.

j T e rre -N v" .. 
M oi'ue . J

j I s la n d e .  . .

i s a la iso n  h 
H a- I b o r d . . . 
r e n g  1

Kilogr. „ S i, en  1 8 7 7 , la pêche du  m aquereau , de la sard ine, des 
saumons e t des crustacés a donné , en quantités e t en valeur, 
des chiffres supérieurs à ceux de 1 8 7 6 , il n’en a pas été de 
m ême p our la pêche des autres espèces. A cet égarci, la dim i­
nution  porte particu lièrem ent su r les produits du  sous-quar- 
tier de Roscoff, car à Morlaix même la  pêche est restée station- 
naire  e t l’on a signalé dans le  sous-quartier de Lannion le 
passage d ’une quan tité  assez considérable de m uleis, vendus à 
des p rix  très rém unérateurs. A L an n io n , au débul de la  sai­
son , la pèche de la  sardine paraissait devoir être peu produc­
tive e t cependan t, dans les mois de septem bre e t d ’octobre, 
elle a donné de très bons résulta ts; c’est le contraire qu i a eu 
lieu  au sous-quartier de Roscoff, où la pêche d e la  sardine dite^ 
d e  p r i m e u r ,  c’est-à-dire celle qu i donne des poissons moins 
estim és, a seule réussi.

Il 11’y a pas lieu de s’a rrê ter à  la  différence en moins cons­
tatée sur les am endem ents m arins; la  récolte des sables et

" " " * " " " " " * "
I d e m .

I d e m . 

I d e m .

I d e m .

I d e m .

Nombre.

Kilogr.

I d e m .

Nombre.

Hcclol.

I d e m .

Nombre.

Kilogr.

" *•

* •

é L

" "

i  sa la iso n  à 
M aq u e - b o rd  .  . .  

r e a u  j
( f r a i s ................... 2 3 ,0 0 0

3 ,0 1 9 ,0 0 0

340.87G

005

5 5 ,7 5 0

5 ,594 ,000

2 8 0 ,4 4 5

4 30

2 2 ,7 5 0

1,975,000

: 8 ,2 0 0

0 9 ,1 3 3

178 ,0 9 9

36

1 ,510

551

9 1 ,1 1 3

16 ,7 1 7

10,827

83 ,5 1 9

168 ,687

8 ,627

14 ,380

n

1,540 52<

A ncho is  .  .  .  î ....................

06,431

175

396

1/157 1,400 3 " 555 548 " 7 1,601 "
, a des goémons continue à se faire dans des conditions très satis­

faisantes et il ne semble pas douteux q u e , si de nouvelles

840 4 44 1 voies de communication venaient à s’é tab lir e t à  rendre  plus 
lacile le transport de ces engrais si recherchés par l’agricul­
tu re , cette branché d ’industrie  serait appelée au plus g rand  
développem ent.

A m é l i o r a t i o n s  n é c e s s a i r e s .  —  Un p o rt de refuge su r la côte 
de K erlouan; môles d’abri à Prim el e ta  T rébeu rden ; un quai 
au  Y eaudet; un  phare à l’entrée de la rivière de Lannion.

A u tre s  c o q u il la g e s . .

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . .

295

05,081

4 ,2 8 2

843

7 0 ,9 2 9  

7 ,27  4

u

548

5 ,8 4 8

2 ,9 9 2

2 ,5 2 9

100 ,048

2 0 ,7 3 0

1 ,978

8 ,9 3 5

10,013" "

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................. M et. c. 95 ,291 9 0 ,0 0 0 709 ' 2 8 5 ,8 7 3 2 7 7 ,5 0 4 •" 8 ,3 0 9

PÈCHE X PIED.

D iv erses  e sp èc es  de  
p o i s s o n s ............................. Kilogr. 3 ,4 0 6 0 ,817

'
3,351 3.020 5 ,635 2 ,0 1 5

! H u î t r e s ......................................... Nombre. « » - „ „ „ „ „

Ileclol.

Idem.

Kilogr.

1 ,822

2 ,4 5 8

1 ,300

1 ,826

2,331

1 ,400

4 ,5 5 5

4 ,916

1 ,020

4 ,7 1 5

4 ,7 0 0

1,048

160

28

220 241 21
A u tre s  c o q u illa g e s . .

C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a -

40

127 210

Met. c. G90 1 ,000 ; 310 2 ,0 7 0 3 ,0 0 0 930
> . _ ___ __ ' __

T o t a u x .................
1 i
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QUARTI ER

NOMBRE
D 'H O M M E S

e m ­

ployés.

D IF ­

FÉ R E N C E  

e n t r e  

1876  
e t  1877.

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D IF ­

F É R E N C E  

e n t r e  
1876  

e t  1877

TONNAGE

des

R A T E A U X .

D IF ­

FÉ R E N C E  

e n t r e  

1876  
e t  1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÈCH ÉES.

1876. 1877. a 3 «  —  
c .

en
 

i 
m

oi
ns

. 
]

1876. 1877. en
 

' 

pl
us

.

a r-
0  '5 

S
1876. 1877. en

 

pl
us

, 
j

en 
I 

m
o

in
s.

 
t

E S P È C E S  C A P T U R É E S .
U N IT É . 1876 . 1877.

PÊCHE EN BATEAU.

o

( T e r r e -N ve. . 
M o ru e , j

( I s l a n d e . . .

/ sa la iso n  à
^ a" ; b o rd  .  .  .  
re n g  j

( fra is  ...................

( sa la iso n  à 
M aq u e-) b o rd  # #

re a u  )
( f r a i s .....................

K i l o g r .

Idem.

Idem.

Idem.

Idem. 

Idem. 

Nombre. 

K i l o g r .  

Idem . 

Nombro. 

H e c t o l .  

Idem .

Nombre.

K i l o g r .

M è t .  c .

6 ,0 0 0

34,142,000

62 ,6 9 5

24,659,003

i A n c h o is .........................

4 ,170 4 ,287 1,310 1 ,332 16 3 ,3 3 8 3 ,411 73 A u tre s  e sp è c e s ........... 3 4 9 ,6 9 0 6.72,702

H u î t r e s ..........................

M o u le s .......................... 120

2 1 5 ,6 0 0

. 132

-
A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . .

C r e v e t t e s ....................

2 3 4 ,2 1 9

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ 9 1 ,8 0 0 9 9 ,3 9 2

PÊCUE À PIED.

D iv erses  e sp è c e s  de 
p o is s o n s .................. K i l o g r . 2 ,4 4 0 2 ,5 6 2

H e c t o l .

Idem.

K i l o g r .

Mèt. c.

500

1 ,8 3 0

9 .0 0 0

7.000

525

1,921

9 ,4 5 0

7 ,3 5 0

400 400
A u tre s  c o q u i l la g e s . .

A m e n d e m e n ts  m a-

4 ,570 4 ,6 8 7 117 " 1,316 1,332 16 " 3 ,338 3 ,411 73 " T o t a ü x .

DE BRES T.
61 —

DIFFERENCE

E N T R E

1876 el 1877

T O T A L
D E  LA  V E N T E  

des
produits pêches.

1877.1876.
moms

56 ,0 0 5

3 2 3 ,0 1 2

12

18 ,619

9,483,000

II

1 ,800

509 ,3 7 5

13 ,750

3 3 1 ,0 3 3

2 5 7 ,0 0 0  305,231

122

25

91

450

2 ,8 0 0

2 7 6 ,7 9 6

DIFFERENCE

E N T R E

1876 et 1877

francs.

11,950

48,231

3 ,0 8 0

30'>,576

4 3 5 ,5 4 0  4 7 3 ,1 5 5

1,024

7 ,5 0 0

10 ,980

11,960

7,87

11 ,529

12,558

14,000. 1 '1,700

. . . .  h , 528,747 1,481,111

D if f é r e n c e  e n  m o in s .

29 ,7 8 0

37 ,6 1 5

f r a n c s .

177,762

375

549

598

130,120 177,762

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

47 .6 3 6

Ainsi qu ’il ressort du tableau ci-conlrc, le poisson frais , la 
sard ine, les crustacés e t les am endem ents m arins font l’objet 
de la pêche dans le quartie r de Brest.

Les engins employés par les pêcheurs sont :
Pour le poisson frais : les lilets fixes, la seine, le trém ail, 

la pa lancre, la ligne-,
Pour la  sardine : les filets flottants ;
Pour la  chevrette : le  travenet;
P ou r les crustacés : les paniers en osier;
Pour les am endem ents m arins : la d rague ;
Pour le goëmon des côtes : la faucille emmanchée.
La pêche à  p ied  est su rtou t pratiquée par des fem m es, au 

nom bre de Zioo environ.
La pêche en bateau  se fa it au moyen d ’em barcations ja u ­

gean t de i à G tonneaux, montées p a r des équipages de 2 à 
5 hommes engagés à la  part. Les produits péchés se rép a r­
tissent de la  manière suivante : une part au b a teau , une part
au  patron  e t à chaque m atelo t, une dem i-part au  novice, un 
q u a rt de part au mousse.

Les gros poissons e t les crustacés sont expédiés sur P aris , 
soit par les pêcheurs eux-m êm es, soit par des m archands en 
gros; ce qui n’est pas expédié par chemin de fer sert à l’ali­
m entation sur place.

La sard iue, dont la  pêche présente une différence en moins 
de 9 ,é83 ,ooo  sujets rep résen tan t une valeur de 1 7 7 , 7 6 0  f r . , 
affectant principalem ent le sous-quartier de Cam aret, où ce 
poisson s’est peu m ontré en 1 8 7 7 , est achetée p a r usines 
qui la p réparen t à l’hu ile ; ce qu i n’est pas employé par ces 
usines est salé sur place par les pêcheurs.



0 2  —
Q U A R T I E R

NOMBRE

ploy ós.

1876. 1877

4 ,8 2 4 .5 ,2 9 4

s "
n

200 150

5 ,0 2 4  5 ,444

D IF ­

FE R E N C E  
entro 
1876  

et 1877

I « .5  
°  ° 

¡ e

470

420

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

1876.

804

894

1877.

D IF ­

F E R E N C E  
entro 
1876  

et 1877

0 3 0  50

950

4 ,9 4 0

56 »

TONNAGE

BA T E A U X .

1 8 7 6 .1 8 7 7 .

5 ,313

4 ,9 4 0  5 ,313

D IF ­

FE R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

373

373

INDICATION

des

E 8 C È C E S  C A P T U R É E S .

PECHE EN DATEAU.

Terre-N™.
I s la n d e .  .

sa la iso n  
b o r d . . .

M o ru e . !

H a ­
rens

fra is  .

M aq u e ­
re a u  ,

sa la iso n  
b o r d . .

f r a is .  . . .

S a rd in e s .....................

A n c h o is ......................

A u tre s  e s p è c e s . . . .

H u î t r e s .......................

M o u le s .  . . . . . . . .

A u tre s  c o q u illag es .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) .

C re v e t te s ................

A m e n d e m e n ts  m a  
r in s ......................

PECHE A PIED .

/ D iverses  e sp è c e s  d e  
p o is s o n s ..................

H u î t r e s ..........................

M o u le s ...........................

A u tre s  c o q u illa g e s .

C re v e t te s ......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r i n s ...........................

Q UANTITES PÊCH ÉES.

K'iogr. 

Idem .

Idem.

Idem.

Idem. 

Id em . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem. 

Nombro. 

Hectol. 

Idem .

Nombre.

Kilogr.

M et. c.

Kilogr. 

Nombre. 

H ectsl. 

Id em . 

K ilogr .

Mèt. c.

1876. 1877 .

4 ,7 1 6 ,7 4 0

42,445 ,700

3 6 4 ,0 0 0

5 3 0 ,7 3 0

3 ,7 8 0 ,7 2 8  

2 4 5 ,7 3 8 ,3 0 0  

105 ,0 0 0  

502,711

255,261

910

5 ,1 5 0

100

193 ,945

1 ,340

4 ,0 0 0

50

63  —
DE D O U A R N E N E Z .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 et 1877

3 ,2 9 2 ,0 0 0

030 ,0 1 2

2 5 9 ,0 0 0

2 8 ,0 1 9

2 ,103 ,0 8 3  1,299,464  

4 ,122 ,4 6 0  3 ,748,908

0 1 ,3 1 6

430

1,150

50

T o t a u x .

T O T A L
D E  L A  V E N T E

îles
produits pêche».

1876. 1877.

franc;

4 1 ,0 6 5

3 4 3 ,5 9 5

3 9 ,6 2 5

351 ,097

4 0 6 ,9 8 6  [326,216  

2 ,0 7 0  3 ,010

3 ,0 0 5  2 ,5 0 0

150 100

7,023,5G9 5 ,771,005
i

D if f é r e n c e  e n  m o i n s .

DIFFERENCE

E S T H É

1876 et 1877

f r a n c ;

8 0 3 ,5 5 9

373 ,4 9 2

2 ,0 4 0

7,502

940

10

8 0 ,770

1,105

S ,452  

1 .2 5 2 ,5 0 4 '

1,261,016

S a r d i n e s .  —  Résultats très satisfaisants. Les prix ont- é té un 
peu inférieurs à ceux de 1 8 7 6 , mais la pêche a été abondante 
et fructueuse, grâce à l’abaissem ent notable du  prix des appâts. 
Cette circonstance heureuse a perm is d ’arm er un plus grand 
nom bre de bateaux encore que l’année dernière. La rogue de 
m orue, qui valait en m oyenne 5o francs le baril en 1 8 7 6 , 
n’a a tte in t, en 1 8 7 7 , que le prix moyen de A2 francs; les 
rogues inférieures sont descendues ju sq u ’à 2 6  francs le  baril. 
Les rogues ar lillei elles ont suivi la  même progression descen­
dan te  e t ,  au lieu de  2 6  francs le  baril en  1 8 7 6 , elles n ’ont 
été vendues que 2 0  francs en 1S7 7 . O n évalue cette année 
la consommation de rogue , à Douarnenez seulem ent, à 
2 0 , 0 0 0  b a rils , don t 1 6 , 0 0 0  barils de rogues de m orue et 
/i,ooo barils de rogues artificielles se réparlissant comme su it :

Rogue hétérogène. (Isp a .) ...................................  2 , 7 0 0  barils.
Rogue de Douarnenez. (Morvan et Delassalle. ) i ,3 o o
C r u s t a c é s .  ( H o m a r d s  e t  l a n g o u s t e s .  ) —  Résultats inférieurs à 

tous égards à ceux de 1 8 7 6 . Cette situation semble devoir être 
a ttribuée  à la  la titude  don t jouissent les pêcheurs de récolter 
les crustacés p endan t les mois de novem bre, décem bre e t jan ­
vier, époque de l’année où les langoustes sont grainées, e t de 
d é tru ire  ainsi une source considérable de prospérité.

Les produits de pêche continuent à s’écouler par en trep re­
neurs e t par voitures ju sq u ’à  Q uim per. Il serait de plus en 
plus im p o rtan t, pour la  population m aritim e, q u ’un chemin 
de fer reliât cette ville à D ouarnenez e t à Audierne. C’est à 
l’absence de moyens de communication rapides e t assurés, 
en tre ces diverses localités, qu ’il y a lieu d ’attribuer la moins- 
value considérable constatée dans les produits d e la  pêche d u  
m aquereau e t de la sardine en i 8 7 7 . O n a constaté que des 
quantités de m aquereaux n ’ont p u  ê tre  expédiées à tem ps, 
lau te de moyens suffisants de transpo rt, et il est facile de re ­
m arquer que le prix de la sardine est généralem ent inférieur à 
Douarnenez par rappo rt à celui des autres ports du  littoral. 
Cette fâcheuse situation sem ble due au défau t de concurrence 
des acheteurs, qui seraient vraisem blablem ent plus nom breux 
si des moyens convenables de transport é taient à leu r dispo­
sition. Il existe dans le quartie r des ateliers de salaison e t p lu ­
sieurs fabriques de conserves de sardines. Une nouvelle usine 
a été fondée en 1 8 7 7 , ce CIÛ  en po rte  le nom bre à 1/1 pour 
cette localité seulem ent.

La situation des pêcheurs continue à s am éliorer; to u sles  
arm em ents s’effectuent à peu près pour leur com pte. L’état 
moral se ressent de cette s ituation , qui profite aux équipages, 
mieux traités.

S e i n e s  B e l o t . —  23 associations, avec à 6  seines, ont pris part 
aux opérations de pêche sans soulever aucune opposition. Les 
arm ateurs ont recru té  les équipages avec plus de facilité que 
précédem m ent : cela lient surtout à ce que ces filets, pendant 
environ 2  mois, de novem bre à  janv ier, se sont seuls trouvés 
en m esure de cap tu rer le poisson q u i, encore ab o n d an t, ne 
m aillait plus e t rendait à peu près illusoire l’em ploi tant des 
filets ordinaires à sard ines, que des seines E y r a u u .  Les posses­
seurs de ces sortes d ’engins se soni trouvés dans la nécessité, 
pour profiter, en p a rtie , du  poisson par eux am orcé, de récla­
m er fréquem m ent le concours des seines B elot, don t ils recon­
naissent ainsi la supériorité.

S e i n e s  E y r a u d .  — Plus de 3oo patrons se sont pourvus, en 
1 8 7 7 , de cet engin: plusieurs en ont tiré un excellent p a rti ,  
d ’autres n’en ont fait emploi qu ’accidentellem ent e t selon les 
circonstances de la  pêche. Ce filet intéresse vivem ent les pê­
cheurs, qu i le m odifient ou le perfectionnent à i’envi. Il est 
l’objet de  l’exploitation du  monopole des inven teurs, qu i ont 
réclam é, pour 1 8 7 7 , une redevance de 2 5 francs par filet, 
employé ou non.
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DE QU IM PE R .

NOMBRE

D ’ HOMMES

em­
ployés.

nir-
FEU BN G E

entre
1876  

et 1877

BATEAUX

E M ­

PL O Y É S.

D I F ­

F E R E N C E  

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

FE R E N C E
entre
1876  

01 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÈCHÉES.
DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877

T O T A L

D E  LA  V E N T E  

des
produits pêches.

DIFFÉRENCE

E N T E E

1876 c l 1877

1876. 1877. en
pl

us
.

a .5« 0
E

J876. 1877. en
pl

us
.

en
m

oi
ns

.

1876. 1877. en
pl

us
.

en
m

oi
ns

.

E S P È C E S  C A P T U n É E S .

U N IT É . 1876. 1877.
.e» b]

en

plus.

en
m oins.

1 876. 1877.
en

plus.

en

moins.

PÈCIIE EN BATEAU.
francs. francs. francs. francs.

//

iqr. i,

«

[»•«b

U

Ri: ,
Ù 1 'Ui

r . v « « « • « ■

( Terrc-Nve. . 
Morue, j

( Islande. . .
i salaison h 

^ a ” ; bord. . .
r e n g  /  r .  ■

Kilogr. 

Id em .

Idem.

Idem .

■

" * " " u

a T i s f t j . B „
.m í ».-:'

È f.T JC

I salaison à 
Maque-1 àbord.. 

reau 1
Idem. 

Idem . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem. 

Nombre. 

Hectol. 

Idem .

Nombre.

Kilogr.

„ „ H n » «

1 4 1 ,2 9 5 ,5 0 0 139,868,000
- 1,400,938 569,471 579,921 10,450 "

- 1,427,500 2,005 ,692 1,894.121 " 111,571

3 ,8 2 3 4 ,0 i5 222 „ 752 790 44 „ 4,235 4 .4 S 0 2 S 1 8 3 3 ,5 7 5

3 3 ,4 3 6

175

457

1 6 2 ,8 1 0

■ " • " "

- 194 ,623 3 6 2 ,6 7 4 340,764 " 2 1 ,9 1 0

-1 Ollii -3 63 ,922 - G,537 3,519 3 ,01«

i Autres coquillages..
Crustacés (homards 

e t  langoustes). . .

429

152 ,4 4 4

3 ,0 0 0

-

21

28

10,360

1 ,117

5 ,299

2 3 9 ,5 6 6

1,097

4,881

155 ,4 8 0

■

20

418

8 4 ,0 8 0

Amendements ma- " 1,000 12,000 12 ,000 - a

M et. c.
- 3 ,2 3 0 4 8 ,1 2 2 51 ,9 0 0 3 ,7 7 8

PÈCIIE À PIED.

i  Diverses espèces d e
p o i s s o n s ...................... K ilogr. " 1

« « » « -

Hectol.

Idem .

» * » • «

"
" "

’ 1 Autres coquillages.. * a < 1
- - ' - '

K'iogr. » i
" *

Amendements ma-
I * - - - • «

M èl. c.
„ „ „ „ „

?
3,823 4,045 990 752 790 4 4 T o

........................... 3 ,250,478 3 ,043,683 221 ,0 2 3I

m o in s 2 0 G,7 9 5 f

Il E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A UX.

Les principales pêches pratiquées dans le quartie r soni la 
pcchc ae  la sard ine, des hu îtres, des crustacés, du  m aquereau 
et des crevettes. On emploie les filets à sard ines, la drague, le 
ch a lu t, les casiers, les filets à m aquereaux, la  drague à che­
vrettes, la  seine, l’hameçon et la foëne. Les chaloupes jaugen t 
de 2 à 6  tonneaux ; elles ne sont pas pontées.

Les pêcheurs vendent peu au déta il; le poisson est apporté 
aux huiles et livré à des m archands ou commissionnaires qui 
l ’expédient, par les chemins de fer, su r les grands centres; 
ce sont ces derniers qui réalisent, en général, les plus gros 
bénéfices. La plus grande partie  des sardines est achetée sur 
place par les propriétaires des usines où l’on prépare  ce pois­
son, soit pour le m ettre en boîtes, soit p ou r le presser.

Il existe dans le quartie r 6  réservoirs à poissons, 2 dans le 
syndicat de Pont-Labbé e t lx dans le quartie r de Concarneau. 
Us sont affectés au  dépôt de poissons achetés aux pêcheurs et 
revendus le plus cher possible; sau f rétablissem ent du pilote 
G uillou, à C oncarneau, les autres réservoirs à poissons sont 
d ’un faible produit.

On ne com pte plus que 3 réservoirs à crustacés dans le 
quartie r : i à Concarneau e t 2 dans le syndicat de Pont- 
Labbé.

Une société de secours m utuels, fondée en 1 SG2 à C oncar­
neau, rend  toujours les plus grands services aux m arins. Celte 
institu tion  fonctionne parfaitem ent sous la présidence de l’ad­
m inistrateur de l’inscription m aritim e, e t elle est vivement 
appréciée p a r la  population.

Les m arins du  quartie r de Q u im p erso n t, en général, dé­
voués e t soumis a l’autorité  m aritim e; leu r situation est satis­
faisante et ils seraient tous plus à l’aise s’ils savaient tirer un 
m eilleur parti de leu r industrie. Ils sont le plus souvent à la 
merci des acheteurs, qui réalisent les plus gros bénéfices.

A m é l i o r a t i o n s  à  r é a l i s e r . —  i° Le port de pêche de Kerily- 
Penm arch , don t le commerce en poissons augm ente tous Ivs 
ans , est sans abri ; il serait nécessaire d’y construire une digue 
([ui pourrait avoir une ou deux cales du côté est ou nord- 
e st.—  20 L a  C h a m b r e  j  po int de relâche pour les caboteurs pen­
d an t les mauvais temps e t oifrant, par tous les vents, entrées 
e t sorties, est situé au milieu des Gléuans. Les navigateurs 
exprim ent le vœu de voir établir en cet endroit deux corps 
m orts, l’un au sud-ouest des îles Saint-Nicolas, l’au tre au 
nord-ouest de l’île Penfret.



D IF­
FÉRENCE 

entro 
1876  

et 1877

BATEAUX D IF ­
FÉRENCE 

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE D IF­
FÉRENCE 

entre 
187Ö 

et 1877

INDICATION

P L O T B S . BA TEA UX .

ESPÈCES CAPTUnÉES.
U N IT E .

PECIIE EN BATEAD.

T e r r e  ¡N

Is la n d e .

sa la iso n  
b o r d . .

f ra is .  . .

s a la iso n
b o rd .

fra is  . . .
r e a u

NOMBRE

D ’nO U M E Â

em ­

p l o y e s .

1876. 187

PECHE A PIED.

D iv erses  e sp èc es  de
p o is s o n s .................. Kilogr.

H u ît r e s .................... Nombre.

M o u le s ............... Hectol.

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem.

C re v e tte s .................... Kilogr.

A m e n d e m e n ts  m a ­
r i n s ............................ M èt. c.

T o t a u x . .

12,000

2,000

900

2,000

5,910

9.000

1.000 

600

1,000

8 ,9 0 0

4 2 .5 0 0  

118,725,000

4 ,500  

4 ,2 0 0 ,4 0 0  I ; 

2 4 4 ,0 0 0  

27 0

7 5 ,8 0 0

1 3 .5 0 0

60 0

S a r d in e s ....................

A n c h o is ......................

^ A u tre s  e s p è c e s . .  .

• H u î t r e s .......................

M o u le s .......................

A u tre s  c o q u illag es .

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . .

C re v e tte s ....................

A m e n d em en ts  m a ­
r in s ......................

Kilogr.

Id em .

Idem .

Idem.

Idem. 

Idem. 

Nombre. 

Kilogr 

Idem. 

Nombre. 

H ectol. 

Id em .

Nombre.

Kilogr.

Met. c.

37 ,4 7 5

199,943,245

2 1 ,5 0 0

4 ,4 0 0 ,0 0 0

3 2 9 ,0 0 0

252

110 ,9 0 0

10,000

Q U A R T I E R

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

1 817.

—  67  —
DE L O R I E NT.

DIFFÉRENCE T O T A L DIFFÉRENCE 3 Î > A '/W t  J I 7.v1A5TT>0| . 1 ^
D E  I.A V E N T E

E N T R E
des

E N T R E Mn» j ! m W  1 - v i  Ib s -i« » » -  I ^

1876 et 1877 produits péchés. 1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  tS é V é R A U x !

en en en en

plus.
1S76. 1877.

plus.moins. m oins.

francs. francs. francs. francs.
L a p ê c h e  d u  m a q u e r ea u  fra is p r e n d  d e  p lu s  e n  p lu s  

d ’e x te n s io n  su r  le s  c ô te s  d u  q u a r t ie r . L es c h a lo u p é s  arm ées  
p o u r  c e lt e  p ê c h e  sc  r e n d e n t  ju s q u ’aux  G lén a n s  p o u r  la  p ra ­

" " " " . i t iq u er .
La p ê c h e  d e  la  sa r d in e  n ’a p as é t é ,  en  1 8 7 7 ,  a u ssi p r o ­

n d u c t iv e  q u e  l ’a n n é e  p r é c éd en te . Le p r ix  d e  v e n te ,d e  ce  p o is-;  
so n  a  é té  en  m o y e n n e  le  m êm e q u e  c e lu i  q u i a  é té  c o n s ta té  
en  1S 7 6 . Les f ile ts  em p lo y é s  p o u r  co tte  p è c h e  n ’o n t  pas j u s q u ’à

" " ■■ i ■ ' **•' . . f'.ir " p r é sen t s u b i d e  m o d if ica t io n s  ; to u te fo is  le s  p êch eu rs se

u „ n fflfTWl J

m o n lr e n l d isp o ses  à se  serv ir  d e s  n o u v e a u x  e n g in s .
Les r é su lta ts  d e  la  p ê c h e  d e s  a u tr es  e sp è ce s  d e  p o isso n s  

n ’o n t  pas é té  a ussi sa tis fa isa n ts  q u e  c e u x  d e  la  c a m p a g n e  
d e  1 8 7 6 . L es m a u v a is  tem p s q u i o n t  r é g n é  su r  le s  c ô te s  d e  
l ’o u e s t ,  en  e m p êc h a n t le s  g r a n d s  c h a lu tie r s  d e  se  l iv r e r  a

5 ,045 « 2S,631 30 ,1 0 0 7 ,469 H le u r  in d u s tr ie  d a n s  d e s  c o n d itio n s  fa v o r a b le s , s e m b le n t  en

8 1 ,2 1 8 ,2 4 5 2 .286,280
a v o ir  é té  la  p r in c ip a le  c a u se .

* 1,357,440 « 928 ,8 4 0 ' La p ê c h e  d e s  cru sta cés  a é té  b e a u c o u p  m o in s fru c tu e u se  q u e  
p e n d a n t  l ’an n ée  p r é c éd en te .a 17 ,000 10 ,607 1 ,600 9 ,007

La p ê c h e  en  b a te a u  d e  la  g r o sse  c r e v e t te ,  q u i ,  ju s q u ’en

11 ' , .nt« 199 ,600 1,400,000 1,197,800 „ 2 0 2 ,2 0 0 1 8 7 6 , n ’é ta it  ex e rc é e  q u e  par d e s  m a rin s d u  sy n d ic a t  d e

8 5 ,0 0 0
L arm or, s’e s t  p r o p a g é e  d a n s le  s o u s -q u a r tie r  d e  G ro ix  e t  te n d  
d e  jo u r  eu  jo u r  à  s’y  d é v e lo p p e r .>0 * 12 ,500 10,310 » 2 ,1 9 0

18 2 ,904 3 ,2 0 0 296
S i  le  r é su lta t  d e  la  c a m p a g n e  d e  p c c h e  d e s  h u î t r e s ,  en

" 1 8 7 7 , e st  p lu s  fa ib le  q u e  c e lu i  d e  la  p r é c é d e n te , il fa u t  l ’altri-- 
b u e r  non a  l ’a p p a u v r issem e n t d es  b a n c s , m a is  à  ce  fa it  q u e  lau
p ê c h e  a  e u  l ie u  d a n s  d e s  co n d itio n s  q u i  r e n d a ie n t  d iffic ile  
l ’ex e rc ic e  d e  la  d r a g u e .

'• 34 ,1 0 0 2 8 7 ,0 0 0 192,000 95 ,0 0 0 L e s  b a tea u x  d e  p èch e  so n t  en  g én éra l c o n v e n a b le m e n t  
arm és e t  l ’o u t il la g e  e n  e s t  sa tis fa isa n t. L es p ê c h e u r s  d e  la

3 ,5 0 0 " 3 0 ,0 0 0 4 0 ,5 0 0 10,500 " p r e sq u ’î le  d e  G à v re  e t  c e u x  d e  l’î le  d e  G ro ix  se  fo n t  p r in c ip a ­
le m e n t  r em a rq u er  par la  p r o p r e té  e t  l e  b o n  en tre t ie n  d e

600
le u r s  e m b a rc a tio n s.

2 ,9 0 0 0 ,8 0 0 6 ,200 L es h a b ita n ts  d e  G roix r e n o u v e lle n t  a v ec  in s ta n c e  la  
d e m a n d e  d e  c réa tio n  d ’un p o rt q u i p u is s e  a b r ite r  p e n d a n t  
l’h iv e r  le s  n o m b r e u ses  c h a lo u p e s  d e  l ’île . Il e s t  v iv em e n t à 
d é s ir e r  q u e  le  projeL y  r e la t if ,  q u i a é té  é ta b li  par l ’a d m in is ­
tra tion  d e s  p o n ts  e!, c h a u ssé es , so it  p r o m p te m e n t m is  à  ex é cu ­
tio n . L’î le  d e  G roix  e s t ,  en  e ff e t ,  e x c lu s iv e m e n t  h a b itée  par

* " * " a * d e s  p êch eu rs e t  c h a c u n  a son  a v o ir  p la cé  su r  la m e r ;  c e p e n ­

0 3 ,000 600 450 150 d a n t îo rsq u ’a p rès  c h a q u e  c a m p a g n e  d e  p èch e  le s  m a rin s
r e g a g n e n t  leu rs  fo y ers  p o u r  se  re p o ser  d e  le u r s  fa t ig u e s ,  ils

* 1,000 10,800 6 ,000 5 ,800 se  v o ien t o b l ig é s ,  au x  p rem ières  a n n o n ces  d e  m a u v a is  t e m p s ,  
d e  to u t q u itte r  à  la  h â te  p o u r  v en ir  su r  le s  c ô tes  d u  c o n tin e n t

* 300 22 ,000 14 ,000 " 8 ,0 0 0 ch e r ch er  u n  l ie u  d e  r e fu g e  q u i le u r  f a it ,  c h ez  e u x ,  c o m p lè te ­

1 ,000 6 ,2 0 0 3 ,0 0 0 3 ,2 0 0
m en t d é fa u t . N u lle  p o p u la t io n  m a ritim e  n e  m ér ite  m ie u x ,  par  
son  in tr é p id ité  e t  son  in te l lig e n te  a c t iv i té ,  d ’o b te n ir  le  p ort  
q u ’e lle  s o ll ic i t e ,  à ju s te  t it r e ,  d e p u is  p lu s ie u r s  a n n ées .

2 ,990 n 11 ,800 2 0 ,5 0 0 8 ,7 0 0 Il e x is t e ,  d a n s le  q u a r tie r  d e  L o r ie n l, 5 réserv o irs  à  cru s­
tacés e t  7 3  é ta b lis se m e n ts  h u îtr ie r s ,  d o n t  L\ o n t  é té  c o n céd és  
d a n s l e  co u ra n t d e  l’a n n é e  1 8 7 7 ,

4 ,117 ,122 2,880 ,500
1

2 6 ,9 0 5 1,260,587 La s itu a t io n  m a té r ie lle  d e s  p êch eu rs  e s i  m o in s  sa lis fa isa n te
q u ’en 1 8 7 6 . Q u a n t à leu r  s itu a tio n  m o ra le , g r â c e  au d é v e ­
lo p p e m e n t d e  l’in s tr u c t io n , e l le  ten d  d e  p lu s  en  p lu s  à s’a m é ­

DrPFF.RF.xr.F. r n  n l u s ................. 1,2 !3 ,6 2 2 f lio rer .



6 8  —

Q U A R T I E R
69

D ’A U R A Y .

NOMBRE
D'IIO M & IES

em ­

ployés.

1876. 1877.

arii

■sbj

ïin.6D!
if'io ii

lim i
fiUp :

q -
[ *>jy 
p j i io  ;

of e

ôJ-j
iOIC!
dßl
fqm

' i
l in o  

L tilt
û u h
t  oli

tITp

424 2 ,420

:8 0 410

2,804  2 .S 3 0

Í

D IF ­

F É R E N C E  
entre 
1870  

et 1877

,iq;

BATEAUX

1876. 1877.

833

833

853

853

D IF ­

F É R E N C E  

entre 
1870  

et 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

1876.

20

20

2 ,398 2 ,545

1877

2 ,3 9 8  2 ,5 4 5

D IF ­

F É R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

147

D ÎÎ3s3',Î ,,TIiF ! - 
INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

PECHE EN BATEAU

M o ru e .

H a- ] 
rena: ,

M aq u e ­
re a u  '

j T erro-N

[ I s la n d e

' s a la iso n  
1 b o rd .

f r a is .  .

sa la iso n
b o r d

f r a i s .

S a r d in e s ............

A n c b o is ..............

A u tre s  espèces.

H u î t r e s ...............

M o u le s ...............

A u tre s  c o q u illag es

C ru s ta c é s  (h o m a i 
e t la n g o u s te s ) .

C re v e t te s .................

A m e n d e m e n ts  m a  
r in s ...................

PECHE A PIED.

D iv erses  e sp èc es  de  
p o is s o n s ..................

H u îtr e s ..........................

M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C re v e t te s ......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................

QUANTITÉS PÊCHÉES.

DIFFÉRENCE

ENTUK

1870 ot 1877

T O T A L
DE LA VENTE

des
produits pôche's.

DIFFÉRENCE

EATRE

4 8 7 6  et 1877

UNITÉ. 1876. 1877.
.

cu
plus.

on
m oins.

1876.
.aaànu

1877.
en

plus.

en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

Kilogr. • „ E Il • n a *

Idem . - « - : (i\ - "

Idem. . u u l-

Idem. * " * • » ” «

idem . „ n ! . . J « «

Idem. 1 1 ,0 3 3 1 3 ,6 0 0 2,507 5 ,3 1 3 0 ,2 5 0 937 •

Nombre. 7 2 ,1 3 2 ,5 0 0 55 ,2 1 0 ,6 0 0 • 1C,9 2 1 ,9 0 0 1,576,788 978 ,4 3 7 » 59S ,351

Kilogr. 5 1 ,6 0 0 7 ,0 0 0 0 0 "  . 44 ,6 4 0 30 ,3 2 0 3 ,8 0 0 • 26 ,5 2 0

Idem . 6 4 4 ,6 5 0 695 ,0 1 0 50,300 " 6 12 ,9 1 5 002 ,5 6 8 • 10,347

Nombre. 2 2 ,0 1 5 ,6 0 0 15 ,0 0 1 ,3 0 0 » 5,414,300 467 ,0 6 3 3 13 ,8 8 4 " 155,179

Hectol. * 160 100 • 410 410 -

Idem. 1 ,900 1 ,6 8 0 080,1. 220 10,485 10,265 • 220

Nombre. 3 4 ,6 0 0 28 ,5 3 0 „ 6 ,070 73 ,4 2 5 52 ,6 7 0 u 2 0 ,755

Kilogr. 4 ,1 0 0 1 ,686 ■ 2 ,4 1 4 4 ,1 5 0 2 ,0 4 3 * 2 ,107

M et. c. 1 ,080 578 * 502 5 ,4 0 0 1 ,803 " 3,597

Kilogr. 9 ,6 4 0 1 0,760 1,120 11,984 12 ,266 282

Nombre. » « " » » ■ «

Hectol. 3 ,3 0 0 6 ,5 8 0 3 ,280 » 10,300 2 3 ,2 0 0 12 ,900

Idem. 1 ,5 6 8 1 ,260 ■ 30S 9,800 9 ,5 8 0 « 220

Kilogr. 3 ,9 3 0 4 ,7 8 6 850 7 ,1 0 2 10,918 3 ,8 1 6 -

Met. c. 32 ,3 2 0 4 0 ,9 0 0 8,580 n 0 9 ,6 0 0 73 ,925 4 ,3 2 5 «

T o t a u x  ................. 2 ,894,645 2,102,019 22 ,670 815 ,296

D if f é r e n c e  cu  p l u s . 792.020'

j  Ï 3 I S S . I «

ü"b£

I H lia MOT!

{ âauKOfra

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

La dim inution constatée en 1 8 7 7  porte surtout sur les 
sardines e t les huîtres. Les prem ières ont abandonné les côtes 
bien plus tô t que d’habitude e t la cam pagne a été close dès 
le mois d ’octobre. Après quelques essais in fructueux , les 
pêcheurs se sont décidés à désarm er. Aussi, les fabricants de 
conserves d’É tel e t de Q uiberon n’ont-ils pu  com pléter leurs 
approvisionnem ents. Q uant aux hu îtres, il ne faudrait pas 
inférer des résultats comparatifs consignés ci-contre que les 
bancs sont appauvris; ils continuent heureusem ent à pros­
pérer, à faire la richesse du  pays e t n’ont jam ais été plus 
beaux, au  moins dans la rivière d ’Auray. Les produits obtenus 
en 1 8 7 7  sont num ériquem ent inférieurs à.ceux de 1 8 7 6  pour 
les deux motifs suivants : i°  la drague a duré  moins long­
tem ps; 2 0 le nettoyage et le triage des hu îtres , qu i n ’avaient 
pu  être faits consciencieusement en 1 8 7 6 , à cause des m au­
vais tem ps, ont été effectués, en  1 8 7 7 , avec la plus grande 
sévérité.

La pêche des espèces diverses a été bonne e t présente en 
q u a n t i t é s  une augm entation sur l’année précédente  ; m ais, 
m algré cet accroissem ent, les résultats définitifs se traduisent 
par une légère dim inution en  v a l e u r , dim inution qu i doit 
être attribuée au  bas prix d u  poisson dans le syndicat d ’Au- 
ray, sans que le m aintien des prix  élevés dans la circonscrip­
tion d ’É tel ait p u  établir une compensation suffisante.

Les crustacés auraient donné davantage si les gros temps 
n’avaient enlevé e t d é tru it un nom bre assez considérable: de
casiers. i i i  * 1 . • .1 i

La pêche des moules est en progrès e t il y a lieu de la 
favoriser le plus possible, car ce coquillage, notam m ent dans 
le  nord de la  rivière de C rach , tendrait à  envahir les bancs 
d’huîtres.

Les herbes m arines sont toujours fort recherchées, soit 
comme engra is, soit comme com bustible. Il n’existe qu  une 
fabrique de soude à Q uiberon.

Le recreusem ent e t l’agrandissem ent du  petit po rt de 
Bono-cn-Plougoum elen, si instam m ent réclamés par nos pê­
cheurs, sont approuvés e t les ponts et chaussées n ’attendent 
plus que les fonds pour se m ettre à l’œuvre. Sont égalem ent 
approuvés les travaux à effectuer à Pontivy (Quiberon) en vue 
de la création d ’un pó rt destiné à servir de refugç aux ba­
teaux d’É tel, lorsque la barre de leu r rivière sera consignée.
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Q U A R T I E R  D E  V A N N E S .

NOMBRE
D ’ÜOMMBS

em­
ployés.

D I F ­

FÉ R E N C E  

entre 
1 870  

et 1877

BATEAUX

E M - 

P  LOY ES'.

D IF ­

F É R E N C E  
entre 
1870  

et 1877

TONNAGE

des

b a t e Au X .

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1870  

et 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS TÉCHÉES.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1870 et 1877

T O T A L
D E LA  V E N T E  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. S i
CU

a .Ho g
E

1870. 1877. s i
G~

O .5« o g
1S76 1877.

r- ^  -1O ¿Z
C-,

a =5 
« 'o

S

E S P È C E S  C A P T U R E E S .

U N IT É . 1870. 1877.
en

plus.

en
m oins.

1870. 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

PÊCHE EN BATEAU.

• i]

[ 'I  i)  Ia. 

n,

j 'l í .! '4
! o h

: j'îd:.

jh.T

*
0“ 0 1 / 
J o h n i

oti 1

f i  .1!

ilo lo

i  h t  ;

J r V l

n

i lO l j ;

. I v ’io :

! f í ¿ h ;

lU O f i

J ¡u vu
v jV ) lii!. 1 Í3

ij Uii

n

n

( T e rre -N v* .. 
M o ru e . j

( I s la n d e .  . .

( 1 sa la iso n  à 
/  H ad  1 à  b o rd . . 

ren j?  J
D ( f r a i s .............

/  s a la iso n  à 
M a q u e -) ¿ b o r d . . 

r e a u  j
( f r a i s ............

Kilogr.

l i l c m .

I d e m . 

I d e m .

I d e m . 

I d e m .

3 ,750  

1 ,200

3,400

4,800 3 ,000

350

50 ,100

2 ,0 2 5

180

800

2 ,4 0 0  

1 ,200 1 ,020

u

225

800

H a r e n g .  —  L e h a r e n g  a d isp a ru  d e s  c ô te s  d u  q u a r tie r  d e p u is  
p lu s ie u r s  a n n é e s ;  c e p e n d a n t  l ’a n n é e  d e r n ièr e  i l  y  a fa it  u n e  
c o u r te  a p p a r itio n .

M a q u e r e a u .  —  C e p o isso n  se  t ie n t  d a n s  le s  p a ra g es  d e  B e lle -  
I le  e t  le s  p ê c h e u r s  s’o b s t in e n t  à  n e  p as so r tir  d e  la  r iv ière.

D i v e r s e s  e s p è c e s .  —  6 o b a te a u x  e n v ir o n  fo n t  l e  c h a lu t  su r  
l e s  c ô te s  e t  d a n s  la r iv iè r e . L eu rs g a in s  so n t  p resq u e  n u ls  e t  il  
e n  sera  to u jo u rs  a in s i ta n t  q u Tils  n e  p o u rro n t pas o u  n e  v o u ­
d r o n t  pas a lle r  c lia lu te r  au  la rg e .

H u î t r e s .  —  L e h a v re  d e  P e n e r f  a v a it  d o n n é ,  e n  1 8 7 G , 
1 , 4 o o ,o o o  h u ître s  d e  m o in s  q u e  l ’a n n é e  p r é c é d e n te . La d r a g u e  
fa ite  p o u r  la  p r e m iè r e  fo is  e n  1 8 7 7  d a n s  la  r iv iè r e  d e  
V a n n e s  a  a tté n u é  c e lt e  d iffé r e n c e , m a is  to u t  e n  r e s ta n t  en c o r e

1,052
>;h-,

' ' f i t l y

1,000 452 483 31 1,722 1,703 41

A n c h o is ........................ Kilogr. 

I d e m .  

Nombre. 

Hectol. 

I d e m .

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

2 0 1 ,1 3 0
0 )

503 , G50 

1 ,985  

1 ,950

32 ,770

2 4 1 ,0 5 0

4 ,3 2 0 ,9 9 7

1 ,805

1 ,700

3 5 ,4 0 0

•

•

20 ,0 8 0 130 ,189 123 ,0 0 0

«

13 ,189

M o u l e s .  —  L es m o u le s  a c q u iè r e n t  c h a q u e  jo u r  u n e  p lu s  
g r a n d e  v a leu r , m a is  le s  p ê c h e u r s , le s  p ê c h e u se s  à  p ied  e t  le s  
fa m ille s  d e s  la b o u r e u r s  r iv e r a in s  en  p ro G ten t b e a u c o u p  p lu s

j H u îtr e s ..........................
0 )

3 ,817,347
(*)

180

70 ,500

35 ,1 0 0

6 0 ,4 5 5

3 4 ,0 4 0

- 10,045

1 ,060

q u e  le s  m a rin s .
A u t r e s  c o q u i l l a g e s .  —  O n  e x p o r te  m a in te n a n t  l e s  p a lo u rd es  

e t le s  b ig o r n e a u x .
C h e v r e t t e s .  —  C e tte  p ê c h e  o c c u p e  e n v iro n  8 0  b a te a u x ;  

e lle  a d o n n é  c e tte  a n n é e  d e  très  m a u v a is  r é su lta ts . Le  
n o m b re  d es  p êch eu rs  q u i la  p r a t iq u en t  e st  trop  co n s id ér a b le .  
O n  d é tr u it  a in s i l e s  h e r b ier s  e t  la  c h e v r e tte  n e  tro u v a n t  p lu s  
d e  r e fu g e  e t  d e  p â tu re  , n ’e s t  p lu s  a u ssi co m m u n e  d a n s le  
g o lfe  d u  M o rb ih a n .

A m e n d e m e n t s  m a r i n s .  —  S o n t  très  re ch er c h é s  d e s  la b o u ­
r e u r s, q u i n e  f o n t  g u è r e  u sa g e  q u e  d e  c e t  e n g r a is  fa c ile  a 
r e cu eillir .

1
M

Í.Í.;
A «h D

io . rj ! A u tre s  c o q u illa g e s . .

! C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . .  . 2 ,030

2 50

1 1 ,000

36 ,5 0 0

3 ,7 7 0

70 ,595

35 ,4 7 5

4 ,5 0 0  

G0 ,000

730

1,025

10 ,595

A m e n d e m e n ts  m a-
1 ,110 140 24 ,0 0 0 24 ,1 8 0 420

PÊCIIE À PIED.

! D iverses e sp èces  d e  

p o is s o n s .................. Kilogr. 47 ,5 7 5 03 ,230 15,055 « • 2 0 ,9 4 5 2 ,525 • 18,420

Nombre.

Hectol.

I d e m .

„ 71 ,400 2 ,9 9 0 3 ,0 2 0 30 „

500 580 20 - - • ■ • « • *

1 M o u l e s ...............................

1 A u tre s  c o q u illa g e s ..

922

2.G58

2 ,2 0 0

1 ,244

922

1 ,414

10 ,290

18 ,380

12,800

13,400 y

3 ,4 9 0

4 ,9 8 0

1 C re v e t te s ...................... Kilogr. 0 ,4 5 0 4 ,525 « 1,925 8,205 9 ,025 760 «

A m e n d e m e n ts  m a -
Met. c. 530 30 9 ,900 10,080 120

1 ,012 1,040 <>8 452 i . T TAI 4 5 7 ,6 9 5 3 9 0 ,1 0 0 2 ,6 0 0 04 ,255
( i) Une erreur ile chiffre s'est glissée dans l'indication des quantités 

I d'huîtres draguées en 1 8 7 6 : c’est 5 ,o 3 6 ,i5 a  et non 5o3 ,6oo .
!

J  _  - - - - -  — -----------------------------------------------------------*



Q U A R T I E R

NOMBRE
DMIOMMES

em­
ployés.

187G. 1877.

.0Oí

1 ,209  1,121

I
1 ,209  1,121

D IF -
FÉ nE N C F .

entre 
187G 

et 1877

p  ai

Xi)'i) 

ilia»- 

3uD(1

88

BATEAUX

FL O T  E S .

187G

orjq
n

g-j L  

al Ji
.

t i iû \

233

1S77.

m )K
•'.»la

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
187G 

et 1877

20

TONNAGE

î l e s

B A T E A U X .

187G.

1 ,032

1877

920

1,032 920

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876  

et 1877  ____

INDICATION
âni’fàr ' i

TA

(Ios

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

(i* ft

os.jc'R I .» W fn ïj  v w in !  

PÊCHE EN BATEAU.

M o ru e .
T e r re -N " . 

I s la n d e .  .

sa la iso n  
» a‘ à  b o rd .

f r a is .  . . .

¡ sala ison  
à bo rd .

fra is  . . . .S a rd in e s .....................

A n c h o is ......................

n e ,/  A u tre s  e s p è c e s .  . .

H u îtr e s ........................

M o u le s .......................

A u tre s  c o q u illa g es .

C ru s ta c é s  (h o m a rd  
e t  la n g o u s te s ) . .

I C re v e tte s ...................

! A m e n d e m e n ts  m a

PECHE A PJED.

1 D iverses e sp è c e s  de 
p o is s o n s . . / . . . .

i H u î t r e s ..........................

I M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

I C re v e t te s .......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s .  .......................

1 12

11 ' I aStöarfcmi«
QUANTITÉS PÉCHEES.

I  ■ 5 %  la  8T8 Í

IS 7 7 .U N IT É . 1876.
i  ‘.t o Í ó 'Ht

Kilogr. "

lilem. -

Idem.

Idem . -

Idem. n

Idem. 3 5 ,0 0 0

Nombre. 5 9 ,1 8 3 ,0 0 0

Kilogr. 4 ,2 0 0

Idem . 150 ,000

Nombre. «

H ectol. •

Idem .

Nombre. 20 ,557

Kilogr. 120

M èt. c. •

Kilogr.

Nombre. »

Ilcctol. «

Idem . .

Kilogr. «

Mèt. c . .

2 4 0 ,0 0 0

8 1 ,0 0 0 ,0 0 0

08

2 0 1 ,5 0 0

31 ,5 2 8

2 ,5 1 5

DE B E L L E - Î L E .

DIFFERENCE

E N T R E

187G et 1877

en
plus.

205 ,000

22,417 ,000

111,500

T o t a u x .

10,971

2 ,395

4 ,1 0 2

T O T A L
D E  LA  V E N T E

des
produits pochés.

1876. 1877.

DIFFERENCE
i / .D l Q / ’.

E N T R E

1876 et 1877

plus.

francs. francs

1 8 ,0 0 0  120 ,0 0 0  

7 4 6 ,3 5 3  1 ,020 ,000

968

203 ,8 5 5

3 0 ,8 2 5

150

51

3 1 4 ,8 0 0

102,000

273 ,6 4 7

110 ,9 4 5

5 6 ,7 5 0

6 ,287

1,000,151 1 ,517 ,888
I

Diff é r e n c e  e n  p lu s ..................

2 5 ,9 2 5

6 ,1 3 7

francs.

917

518 ,654

517,737f

/.3 T I

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

— - i — 4 — 1— - i  — i—
m

L’im portance de la péclie se développe dans le  q u artie r de 
Belle-Ile.Le m aquereau s’est m ontré en abondance e t a donné , 
en 1 8 7 7 , une plus-value de 1 0 2 , 0 0 0  francs environ. Deux 
usines nouvelles ont été créées pour la  préparation  de la  sar­
d ine , don t la  pêche a  a ttiré  de nom breux bateaux étrangers 
au quartier. Le poisson de drague e t les crustacés se sont 
m ontrés aussi plus abondants qu’en 1 8 7 6 . Les résultats géné­
raux de la cam pagne sont des plus satisfaisants e t on t exercé 
sur la situation des pêcheurs une bienfaisante influence.

121 .1901



—  7 lí
Q U A R T I E R  D l ; C R O IS I C .

NOMBRE D IF ­

FÉ R E N C E

entre
1876  

et 1877

RATEAUX D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876 

et 1877

TONNAGE D IF ­

F É R E N C E  

en tre 
1876  

et 1877

-
D 'H O M M ES

em ­
ployés.

EM­

P L O Y É S .

des

BA T E A U X .

INDICATION

des

Q UANTITÉS PÊCHÉES.

1876. 1 877. 5 j  
c-

= .2 0  s 
c

1876. 1877. 2 J
c-

= .5« 0
S

1876. 1877. B ¡g c .5« 0
E

E S P È CES C A P T U R É E S .

U N IT É . 1876. 1877.

PÊCIIE EN BATEAU.

„ V „ „ e u „ „ II „ j T e rre -N vo. . Kilogr. n
"

„ « „ u » n u » « u „

M o ru e . j
( I s la n d e .  . . Idem. n

1 H a ­
re n g

i sa la iso n  à 
;  b o r d . . . . Idem .

Idem.

Idem . 

Idem. 

Nombre. 

Kilogr.

»

45 ,5 0 0 3 2,030

3 ,670

8 9 ,961 ,000

M aq u
re a u

i sa la iso n  à 
e* J b o r d . . . .

( fra is  ............

8 9 ,2 4 0 ,0 0 0

1,179 1 ,089 U 90 318 305 u 13 1,364 1,432 68 U  ̂ A u tres  e s p è c e s . . . . Idem. 2 3 9 ,4 3 0 290,030

Nombre. 

Hectol. 

Idem .

2 ,9 5 0 3,000 j

A u tre s  c o q u illa g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s t e s ) . . . Nombre. 3 ,8 5 0 0,455 !

Kilogr. 2 ,6 0 0 5 ,550 j

A m e n d e m e n ts  m a-
\  r i n s ............................ M èt. c. " "

PÊCUE À PIED.

/ D iv e rses  e sp è c e s  de 
p o is s o n s .................. Kilogr. 2 ,9 5 0 2,050

22 ,1 0 0

20 ,7 8 0

1 ,568

118 ,4 2 5

1 ,340

742 816 74 " " " " " " ■ " ’
1 M o u le s ..........................

1 A u tre s  c o q u illa g e s . .

1 C re v e t te s ......................

A m e n d e m en ts  m a- 
i r in s ............................

Ilectol. 

Idem . 

Kilogr.

M èt. c.

4 ,714  

2 ,005 ( 

131,045 1

2 ,520 1

1,921 1,905 16 318 305 13 1,364 1,432 68

DIFFERENCE

EN TRE

1876 et 1877

—  75

1,670

721,000

50,000

2,005

2 ,‘J50

157,550

437

13,520

1,180

13,470

900

IG.OGü

T O T A L
D E  L A  V E N T E  

des
produits péchés.

1876. 1877 .

francs. francs.

3 9 ,5 0 0

750

1,559,200

9 9 ,7 6 0

7 ,3 7 5

5 ,475

7 ,7 0 0

35 ,2 3 5

1,250

1,979,150

130 ,500

12,000

8 ,0 7 0

19,380

1,880

878

51 ,950

7 ,8 4 0

3 6 ,6 7 5

6 ,770

1,825,753

1 ,335  

6,200 

19 ,365  

10,845  

S 1 ,930

1 2,600

2,317,860

D i f f é r e n c e  e n  p lu s .

DIFFERENCE

E N T R E

1 876  et 1877

plus.

500  

4 1 9 ,9 5 0

30 ,7 4 0

4,625

2 ,5 9 5

11,680

3 ,005

45 ,2 5 5

5,S30

529 ,5 0 2

4 ,265

32 ,5 8 5

37 ,395

4 9 2 ,1 0 7 f

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

La pêche de ia sardine , qui a commencé dans le q u a rtie r du  
Croisic Je 3o m ai, a donné de très bons résultats en 1 8 7 7 ; 
les quantités ont été sensiblem ent les mêmes (pie l’année p ré­
céden te , mais les prix de vente on t élé plus fermes e t le cours 
de la  regue n’a jam ais a tte in t le  taux de 9 0  e t 1 0 0  francs où 
il s’était longtem ps m aintenu en  1 8 7 6  ; les pêcheurs ont pu se 
la  procurer au  prix  moyen de Go francs. s

Gomme en 1 8 7 6 , un  banc de harengs s’est m ontré su r le 
littoral du Croisic pendan t la  deuxième quinzaine de 1 8 7 7 ; 
les pêcheurs en ont profité et en ont re tiré  quelques béné­
fices, un  peu inférieurs néanm oins à ceux de l’année précé­
dente.

La pêche des hom ards, langoustes e t crevettes a été relati­
vem ent bonne ; ces dernières su rtou t o n t é té  très abondantes 
e t les prix  sont restés les mêmes qu’en 1 8 7 6 .

Les moulières soulfreut dans le quartie r du Croisic; m algré 
la  surveillance exercée par l’A dm inistration, l’exploitation est 
quelquefois poussée à outrance. De p lu s , certains bancs d ispa­
raissent ruinés par les astéries ou étoiles de m er, très abon­
dantes en certains lieux , notam m ent dans  le tra it du  Croisic, 
où les moulières ne pourron t pas être exploitées en 1 8 7 8 , 
p ar suite des dégâts occasionnés par ces zoophytes.

La dim inution des palourdes e t des praires dans le  traict du 
Croisic qu i avait été signalée l’année dernière 11e p a ra ît pas 
avoir continué ; le tra ic t en fournit des quantités considérables, 
quoique le nom bre des pêcheurs augm ente chaque année ; en 
1 8 7 7 , le produit a été d ’un q u art supérieur à celui de 1 8 7 6 .

Les expériences d 'ostréiculture suivies par l’A dm inistration 
dans les baúles de Sissablc , traict du  Croisic, sont en bonne 
voie de prospérité ; les huîtres y font chaque anuée une pousse 
vigoureuse et prennent dans ces te rra ins, qui paraissent leur 
convenir parfaitem ent, les qualités des meilleures huîtres du 
commerce.



Q U A R T I E R  DK S A I N T - N A Z A I R E .

--------------------
NOMBRE
D ’ IIO N M E S

em­
ployés.

D IF ­

F E R E N C E  

entre 
187G 

et 1877

BATEAUX

EM ­

P L O Y É S ,

D IF ­

FE R E N C E  

entre 
187G 

et 1877

TONNAGE

des

B A TBA Ü X .

D IF ­

FÉ R E N C E  I 
entre 
1870  

et 1877 j

a D V îa a j i iu r a  ;l J l  

INDICATION' QUANTITÉS PÉCH ÉES.

¡ t r a u *  o s #

j DIFFÉRENCE

E N T R E

187G et 1877

T O T A L
D E  L A  V E N T E  

des

produits pêches.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877

•*,r a  a D A v m o T i  -'i m  I z u A ä T A ii  ( * la  i a a a s & ï
83XÂ5fw M  m m b **  ^

ÿ I f f r r r  |  ■ r .« fb  j 9'*rfÔ!î j -H H  I o i l n o  j
o r iu  j I or«  i  I ov a  i  |  ^

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. en
pl

us
.

o .2C Q
S

1876. 1877. en
 

1 
pl

us
.

en 
i 

m
oi

ns
. 

)

1876. 1877. a i  O S c .5°  o
S

E S P È C E S  C A P T U P É B S .
JN IT É . 1876.T .eoioa 1877 .

en
moins.

1876. 1877 .
en

plus.
en

moins.
1 - 3  1 .3  r m  U r s i ]
B U53 M VV 81 .O rgil - r r a i

' .231191 ran es. francs. francs. francs.

PÊCHE EN BATEAU. .TJAH0

'I *

Eta*m

."■l'Vf

i  h îj 
{ i  .on

"

»Infill

: üfrtïj.

» zó il'
C lí >11 

ld> 3

-.11*1

r.'1'ti i
.i! es! 
I:.'. K

! tiU

il
io ín

"

3Îl.f98
liaib

.  •

"
it run:

î i:i ‘11 
> ?.h)ii

) O llii
ûa *if:

"
.■■.u ■ e7 i

1> R

( T e r r e - N ” . 
M o r u e ,  j

( I s la n d e  . . .

r /  s a la i s o n  à  
H n -  ) b o r d . . . .  

r e n g  1

dlogr. 

Idem .
:

'

\ 1

* • « «.* "
u r u , M  Í

L’in d u s tr ie  d e  la  p ê c h e  e s t  n u l le  d a n s  le  q u a r tie r  d e  S a  
N azaire.

Il n ’e x is te  q u ’u n e  se u le  m o u liè r e ,  très  d iffic ile  à  s ü r v e iï  
à  ca u se  d e  sa  g r a n d e  d is ta n c e  d e s  l ie u x  h a b ités  p a r  le s  a g e i

nt-

er,
its .

■' jo ?. n [».i« /• I
■ • '■1 : ■>Z ali 9b  n UÄ

rdcm.

'dem.

Idem.

" " "
“

•
' au m o y en  de ülels d its s é d o rs

i i im u ii , q u i  a u p ere

1 sa la iso n  à 
M aq u e - 1 b o r d . . . .  

r e a u  1
° » 1 « * u * •

*

ilogr.

rdem.

1
j

24 24 „ 15 15 „ „ 27 27 „
" 1

A u tre s  e sp èce 5 . ¿ .  . 3 ,0 0 0 3,000 lo ii .'  » 3 ,0 0 0 3 ,0 0 0 « |M1 .'A

Nombro.

Hectol.

1 a ¡ a 1 1,1 !

M o u le s .............. * H : d „ „ « ,, u

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem . «
”

- U « » • •

C ru s ta c é s  ( h o m a rd s  
e t  la n g o u s t e s ) . .  . Nombre. u .

I! ’ " U „ M „

K ilogr. 

M ol. c.
A m e n d em en ts  

r in s ..............
m a ­

■ ■ « » 1; •

PÊCHE À PIED.

D iverses esp èces  de  
p o is so n s .................... Kilogr. 3G0 3-20 40 1 ,6 5 0 1 ,775 125 „

H u î t r e s ........... Nombre. » » . * - » »

95 100 5 « » • " " « " «

M o u le s ..........................

1 A u tre s  c o q u i l la g e s . .

Hectol.

Idem.

125 200 75 • 400 450 50 "

1 C re v e t te s . . . . Kilogr. 600 coo n ‘

» GOO 600 h U

A m e n d em e n ts rna-
j '

r

l i ' lD , o - D 1

D i f f É r e n h f en p l u s .
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QUART I lii )DE N ANTES.

—  79

NOMBRE
D 'H O M M E S

em ­
ployés.

D IF ­

FE R E N C E
entro

et 1877

1876. 1877.

brin

1 ,296 1,121

714 675

a .=

2,010 1 ,796 214

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

1876. 1877

653

653

i
Jrlö

702

702

r i : i : : \t;r.
entre

et 1S77

49

49

TONNAGE

BA TEA UX

1876. 1877.

I ¿’j]

1 ,239  1 ,952

1 ,239  1 ,952

D i r -

entre

et 1877

713

Hmmw :
INDICATION

des

E S P E C E S . C A P T U R E E S .

PECHE EN BATEAU.

Î T e r r e - N V0. .

I s l a n d e . . .

! s a la iso n  à 
b o r d . . . .

f r a i s . . . . .

I sa la iso n  à
b o rd ____

i  :
I ra is  . . . . .

S a r d in e s .......................

A n c h o is .......................

A u tre s  e sp è c e s ...........

H u î t r e s . . .  ...............

M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u illa g e s  .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s  ) . . .

C re v e t te s . . .  ............

A m e n d em e n ts  m a ­
r in s  ......................

PÊCHE A PIED.

D iverses esp èces  de  
p o issons

H u î t r e s ..........................

M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u il la g e s . .

C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ....................

DIFFÉRENCE T O T A L DIFFÉRENC E
QUANTITÉS PÉCH ÉES. E K T B B

D E  L A  V E N T E
E N T R E

irnhrrtq d î 8 I 1876 cl 1877 produits péchés. 1876 et 1877

U S I T É . 187G. 1877. en 
1 plus.

en
moins.

1876. 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

-
!

. » / a  j t . Y : l 3 H

Kilogr. « • . » « „ » „

Idem . * * ! » - - n » " j

Idem .
■

. ,, » • : „ „ „ n

Idem . ■ ■ « - * :ï ) .
-

Idem. -
•

« „ • • „ ( „ X

Idem. - « n u * „
Nombre. * - . « H 1, • y u i „

Kilogr. - * . « u „ « u

Idem. 2 1 4 ,6 4 0 209,12 1 pj , 5 ,520 5 2 2 ,8 2 5 685 ,2 3 8 102 ,413

Nombre. 3 ,5 0 0
1

■ 3 ,5 0 0 285 u n 285

Hectol. 80
1

. 20 290 200 H 90

Idem . -
M ■ - * • • «

Nombre. " • . . n h „ „ u

Kilogr. 5 ,5 0 0
i

4,70 * 800 9 ,3 5 4 8 ,1 2 0 1,234

Mèt. c. * • - « * * «

K ilogr. 5 ,800 7,11 1,373 9 ,921 15,349 5 ,428 «

Nombre. 2 ,0 0 0 4,00 2,000 « 178 350 172 a

Hectol. 1,000 1,20 F 200 * 4 ,8 5 5 4 ,850 „ 5

Idem. 440 c:

OO

« 3 ,1 8 0 3 ,8 4 0 660 «

K ilogr. 5 ,1 5 0 5,511 350 7 ,740 8 ,2 0 0 460 ■

Mèt. c. • •
r  * " « • ■

T o t a u x ..................... 7 2 0 ,1 4 7 1,614169 ,133

D if f é r e n c e  e n  p lu s  . 167,519*

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

k ir *

Les quantités de poissons pêcliées dans les eaux de la Loire 
en 1 8 7 7  on t encore été m oindres q u ’en 1 8 7 6 , bien que cette 
dernière annee eu t déjà donne des résultats très-médiocres. 
J1 a été pris cependant, en 1 8 7 7 , un  plus g rand  nom bre de 
saumons que l’année précédente, e t c’est à  cette circonstance, 
ainsi qu ’au  prix constam m ent élevé que toutes les espèces de 
poissons indistinctem ent ont obtenu su r les m archés qu’est 
due 1 augm entation sensible qui se rem arque dans le chiffre 
de la  ven te  des produits pêches.

Sur les î / ïo pêcheries du  sous-quartier de Porn ic , 1 2 0  on t 
fonctionné en 1 8 7 7  e t rapporté  1 0 , 0 0 0  francs env iron , soit 
2 , 0 0 0  francs de plus q u ’en  1 8 7 6 . Les huîtres continuent à être 
très rares dans la  baie de B ourgneuf; la pêche à la  d rague a 
a été in terd ite  pendan t toute la cam pagne de 1 8 7 7  su r les 
bancs hu îtriers  de cette baie.



—  80  —
Q U A R T I E R  DE

—  81 —

n o i r m o u t i e r .

NOMBRE

D ’HOMMES

employés.

187G. 1877.

2 89 321

2 ,3 0 0 2 ,2 9 0

2 ,5S 9 2,011

D I F ­

FE R E N C E
outre
187G 

et 1877

22

10

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S . ,

1870.

135

1 877.

151

151

i' : : i ; j -
entre

et 1877:

10

10

TONNAGE

des

B A T E A U X .

1870.

390

390

1 8 7 7 .

403

D I F ­

FÉ R E N C E  
outre 
1870  

et 1877

13

403 13

INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

PECHE EN BATEAU.

T e rre -N vc. 

I s la n d e . . 

sala ison

M o ru e .)

H a ­
re n «

M aq u e ­
re a u

b o r d . . .  

f r a is .  . . .

sa la iso n  
b o r d . .  .

fra is  . . . .

S a rd in e s  ....................

A n c h o is .....................

A u tre s  e sp èces  . . .

H u îtr e s .......................

M o u le s .......................

A u tre s  co q u illag es .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) . .

C re v e t te s ....................

A m e n d e m e n ts  m a
rin s .

PECI1E A PIED.

D iverses  esp èces  de 
p o i s s o n s ..................

H u î t r e s ..........................

M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u illa g e s . .

C re v e tte s ......................

A m e n d e m e n ts  rn a -  
\  r i n s .  ..................

-

QUANTITES PECHEES.

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem. 

Idem . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem. 

Nombre. 

Hectol. 

Idem.

Nombre.

Kilogr.

M et. c.

Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem .

Kilogr.

Mèt. c.

T o t a u x  .

1 876.

107,223

52 ,450

1 ,0 1 9

2G ,752

14 ,319

7 7 ,0 2 0

59 ,4 2 3

3 ,3 2 0

1,771

11,301

2 4 8 ,5 8 0

1877.

122,005

0,700

05,966

935

15,171

15,274

33,511

55,017

030,710

4,765

1,902

8,744

2 3 0 ,1 4 5

DIFFÉRENCE

E N T R E

1870 et 1877

TOTAL
D E  LA  V E N T E

des
produits pêches.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

en
plus.

eu
moins.

1876. 1877.
en

moins.
en

plus.

francs. francs. francs. francs.

u „ „ „ n Les différentes pêches pratiquées dans le quartie r on t donné
en 1 8 7 7  des résultats satisfaisants; seule la pêche des crus­

* " " " tacés, d’ordinaire très  p roductive , présente sur l’année p ré ­
cédente des différences notables en m oins, tant, su r les q uan ­
tités pêchées que sur le p rodu it de la vente. Cet insuccès est
dû  aux mauvais tem ps qui on t régné d u ran t le printem ps e t

u u „ u „ une partie de l’été.
La récolte du  goémon en bateau a été faib le, non à cause

d e la  rareté  de cette p lan te  m arine, qui se trouve au contraire
» « n • u H en abondance su r les rochers du  large e t de la baie de Bourg-

neu f, mais parce que l’approvisionnem ent est considérable.
" 1 " * " " " La pêche des huîtres à  p ied , autorisée su r l \ bancs p endan t

trois jo u rs  de la  maline de m ars, a donné de bons résultats.
La situation des pêcheurs est bonne.

14,842 " 85,778 97,052 11,874 »

6,700 « * 338 338 «

13,510 26,225 32,983 0,758 «

« 84 21,399 20,570 « 829

u 11,581 33,440 18,974 u 14,460

955 ■ 21,478 22,911 1,433 *

« 44,109 05,977 30,495 • 35,482

4,406 50,509 46,764 3,745

030,710 - - 18,921 18,921 -

1,439 « 16,630 23,825 7,195 •

191 « 38,962 43,104 4,202 •

2,557 22,602 17 ,488 « 5,114

- 18,435 211,293 209,592 - 1,701

594,293 5S3,G77 50,721 01,337

D i f f é r e n c e  e n  m o i n s ......... 10,016r
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Q U A R T I E R  D E S  S A B L E S - D ’O L O N N E .

n o m b r e

D ’HOM M ES

em ­
ployé,efi.

1S76.

3 ,177

531

í,708

1877

3 ,330

540

3 ,8 7 0

D IF ­
FÉ R E N C E

entre 
1876  

et 1877

153

162

BATEAUX

1876.

707

1877

757

D IF ­

F É R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

o  .S « o 
E

707 757 50

4 ,7 8 8  5 ,0 1 5

TONNAGE

des

B A T E A U X .

1876. 1877.

4 ,7 8 8  5 ,015

D IF ­

F É R E N C E  
entre 
1870  

et 1877

227

227

INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

PÊCHE EN BATEAU.

M o ru e .

H a ­
r e n s

j T e rre -N ”

{ I s la n d e .  . .

¡ sa la is o n  à 
b o r d .

fra is  . . .I sa la iso n  à 
b o r d .

f r a is .  . .S a rd in e s  ....................

A n c h o i s .....................

I  A u tre s  e sp è ces  . . .

H u î t r e s .......................

M o u le s .......................

A u tre s  co q u illag es .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s  ) . .  .

C re v e t te s ......................

A m e n d e m e n ts  m a

PECHE A PIED.

' D iv e rses  e sp èces  d e  
p o i s s o n s .................

H u î t r e s ..........................

M o u le s   .....................

A u tres  c o q u i l la g e s . .

I C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a -

QUANTITES PECH EES.

1870.

Kilogr.

Idem.

Idem .

Idem .

Idem . 

Idem . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem . 

Nombre. 

Hectol. 

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

K ilogr. 

Nombre. 

Hectol. 

Idem . 

Kilogr.

Mèt. c.

T o t a u x ,

108 ,470  

2 55 ,246 ,130  

17 ,800  

1 ,5 5 0 ,5 3 3

100

314

2 0 ,1 6 2

5 ,5 0 0

6 ,4 4 0

4 5 0

1,210

2 ,2 3 0

1877.

147 ,1 9 4  

250 ,316 ,120  

6,000  

1 ,4 8 1 ,7 7 0

800

337

2 3 ,6 4 9

7 ,0 5 0

6 ,5 4 0

1,100

1,295

2 ,4 1 0

DIFFERENCE

E N T R E

1876 c l 1877

38,724

700

23

3,487

1,550

,930,010

11 ,800

08 ,7 6 3

94

650

85

160

TOTAL
D E  J.A  V E N T E  

des
produits pèches.

1876. 1877.

francs. francs

i
47,

1,774,

4.

954

440

,378

,450

,275

400

1 ,768

2 7 ,2 9 8

10 ,500

6 1 .4 5 0  

1 ,877,392

1 ,500

9 0 6 ,3 4 3

3 ,0 0 0

1 ,959

2 8 ,4 1 2

19 .450

4 ,0 8 0

1,850

7 ,6 2 0

4 ,8 8 0

4 ,417

4 ,0 0 0

8 ,5 2 5

5 ,2 8 0

2 ,845 ,045  2,981,728

D if f é r e n c e  e n  p lu s .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 et 1877

francs. francs.

14 ,010

103,014

12,008

2 ,6 0 0

191

1 ,014

2 ,9 5 0

331

2 ,1 5 0

905

400

2 ,9 5 0

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

139 ,633  2 ,9 5 0

130 083 '

La pêche a été fructueuse en  1 8 7 6 . Les bancs de moules de 
Saint-G illes, les crevettes, les langoustes et les hom ards ont 
beaucoup donné; ces deux dernières espèces de crustacés de­
v iennen t cependant de plus en plus rares su r la côte de l ile 
d 'V eu, lieu principal depêche .

L’ostréicullure p rend  toujours un  g ran d  développem ent. Les 
essais entrepris en vue de la  transform ation en parcs d ’élevage 
des m arais salants abandonnés on t été commencés à la fin a u  
mois de m a i i 8 7 7 ; qua tre  mois a p rès , les huîtres e lle  naissain 
déposés dans le marais où les expériences avaient lieu  pré 
sentaient une pousse de plusieui-s centim ètres; ainsi ces co­
quillages avaient vécu pendan t les mois les plus chauds de 
l ’année e t s’éta ient développés dans de bonnes conditions. O n 
p eu t donc considérer comme un  fa it acquis que les m arais sa­
lan ts , si peu productifs pour le sei, peuvent à peu de frais 
être transform és en parcs d ’élevage e t d ’eugroissem ent de 
l’h u ître ; l’exemple est donné , il suffit de le suivre.
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Q U A R T I E R  D E  L A  R O C H E L L E .

NOMBRE

D ’nOM MES 

em­
ployés.

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
187G 

et 1877

BATEAUX

EM­

P L O Y É S.

D IF ­
FÉRENCE

entre
1870  

et 1877

TONNAGE

d e s

B A TE A U X .

D IF ­

FÉRENCE  
e n t r e  
1870  

et 1877

INDICATION

d o s

QUANTITÉS PÊCHÉES.

*
- -

d i f f é r e n c e

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
D E LA V EN TE  

d e s

p r o d u i t s  p ê c h e s .

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1870. 1877. e  2 
«  _2 

o.
c  â  
«  ‘5

S
1876. 1877. °  3 O —

P-
e  .5
°  o

e
1870. 1877. a  ao Ch

e  .2« o
a

ES P È C E S C A PT U R É ES.
U N IT É . 1 870. 1877. en

p l u s .

e n

m o i n s .
1870. 1 877.

e n

p l u s .

en
m o i n s .

f r a n c s . francs. f r a n c s . f r a n c s .

PÊCHE EN BATEAU.

«

n

« « « - n ■ - » « «

M o rii n.

H a ­
re n g

T e rre -N vo. .

I s la n d e .  . .

sa la iso n  à 
b o r d . . .

K i l o g r .  

Idem .

Idem.

Idem .

Idem. 

Id em . 

N o m b r e .

» «

»

" • - «

L es r é su lta ts  d e  la  p ê c h e  e n  1 8 7 7  s o n t  a u ss  ̂ sa tisfa isa n ts  
q u e  c e u x  d e  l’a n n é e  1 8 7 6 . La d im in u t io n  d a n s  le s  p r o d u its  
p é c h é s  s’e x p liq u e  p ar le  d é p a r t  d e s  b a te a u x  à v a p e u r  d e  la  c o m ­
p a g n ie  d e s  P êch er ie s  d e  l ’O u e st  q u i o n t  q u it té  l e  p o r t d e  la  
R o c h e lle  e n  a o û t  d er n ier , p o u r  a lle r  s’in s ta lle r  a u  V e r d ó n , à  
l ’e ffe t  d e  se r a p p ro ch er  d e s  l ie u x  d e  p ê c h e . Il e x is te  en co re  
d eu x  b a te a u x  à  v a p e u r  fa isa n t a c tu e lle m e n t  la  p ê c h e  d a n s  le s

M aq u e ­
re a u

s a la iso n  ¿i 

b o r d . . .

4 7 ,0 0 0 32 ,0 0 0

«

15 ,000 50 ,0 0 0

-

2 ,0 0 0

ea u x  d u  q u a rtier . L es p êch eu rs  d e  G r o ix , D ie p p e  e t  T ro u v ille  
so n t  v e n u s ,  co m m e le s  a n n ées  p r é c é d e n te s , fa ire  la  p ê c h e  d ’h i­
v e r  à  la  R o c h e lle .

L es  m o u le s  o n t  é té  m o in s a b o n d a n te s  q u ’en  1 8 7 6 , m a is  e lle s  
se  so n t  v e n d u e s  à d es  p r ix  p lu s  é le v é s . Q u a n t à  l ’in d u s tr ie  liu î-  
tr iè r e , e l le  e st  to u jo u rs à  p e u  p r è s  n u lle .

A nchois 81 • "

Idem.

N o m b r e .

Hectol.

1 ,2 5 0 ,0 0 0

2 ,000

1 5 ,000

1,2 0 0 ,0 0 0 1 ,090 ,0 0 0 9 0 ,0 0 0
790 779 n 11 333 343 10 * 2,711 2 ,7 0 0 49

2 ,000 00

2 ,0 0 0M o u le s . ........................ ... 14 ,000 1,000 115 ,000 117 ,000 u

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem . 5 ,8 0 0 5 ,9 0 0 100 « 2 5 ,4 0 0 25 ,5 0 0 100 «

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s )  . . . N o m b r e . 600 700 100 n 1,200 1,350 150

K i l o g r . 3 ,2 0 0 3 ,250 0 ,5 0 0 100

A m e n d e m e n ts  m a -
Mèt. c. 850 1,000 _ 1 ,700 1,800 100

PÈCHE À PIED.

D iv e r s e s e s p è c e s  d e
p o isso n s  . . . . . . . K i l o g r . 3 ,0 0 0 2 ,5 0 0 . 500 3,750 3 ,7 0 0 - 50

N o m b r e .

H e c t o l .

Idem.

10,000 000

2 ,0 0 0
3 ,700 3 ,7 5 0 50 • « - " ■ « « « -

1 M o u l e s ................................

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

105 ,000

4 ,0 0 0

100 ,000

3 ,5 0 0

5 ,0 0 0

500

1,2 00 ,0 0 0

2 ,6 5 0

1,202,000

2 ,5 5 0 100

K i l o g r . 1 ,500 4 ,500 4 ,7 0 0 200

A m e n d e m e n ts  m a -
Mèt. c. 2 ,0 0 0 4,O0C 5 ,3 0 0 1,300

4 ,5 2 9 39 333 343 10 2,711 2 ,7 6 0 49 6 ,6 1 0 92 ,150

85.540*
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Q U A R T I E R  DE

NOMBRE
D ’nO M M E S

em­

ployés.

1876.

828

7 ,3 5 0

8 ,1 7 8

1877.

800

7 ,3 9 0

8 ,190

D IF ­
F E R E N C E  

entre 
1876  

et 1877

40

12

BATEAUX

EM ­

P L O Y É S .

1876

28 276

2 7 6

1877.

290

290

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

14

14

TONNAGE

BA TEA UX

1876. 1877.

2 ,0 0 0  2 ,728

2 ,0 0 0  2 ,7 2 8

FBREN CE

e n üc

et 1877

72S

728

INDICATION

des

QUANTITES PECH EES.

E S P È C E S  C A P T U R É E S .
U S IT É  • 1 876 . 1877.

PÊCHE EN BATEAU.

T e rre -N v0. K ilogr.
M o ru e .

I s la n d e .  . . Id em . » •

H a ­
sa la iso n  h 

h o r d . . . Id em .
re n g

f r a i s ............ Idem . " n

M aq u e­
sa la iso n  h 

h o r d . . . Id e m .
re a u

f r a i s ............ Id em . 50 ,000 135,640

S a r d in e s ....................... Nombre. « „

A n ch o is Kilogr. « „

A u tre s  e sp èces  . . . . Idem. 2 6 0 ,0 0 0 290 ,857

H u ître s Nombre. « „

M o u les Hectol. » «

A u tre s  co q u illa g e s . . Idem. 2 6 ,5 0 0 20 ,3 5 0

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . . Nombre. 2 ,1 4 2 1 ,168

C re v e tte s ....................... Kilogr. « »

A m e n d em en ts  m a ­
r in s ............................. M èt. c. » »

PÈCHE À PIED.

D iv erses  e sp èc es  d e  
p o isso n s Kilogr. 6 5 ,0 0 0 90 ,356

H u ître s Nombre. 610 ,0 0 0 388 ,910

M oules Ilcctol. 1 2,000 27 ,3 4 3

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem , 5 ,5 0 0 6 ,415

C re v e t te s . . . . . . . . . Kilogr, 3 ,0 0 0 10,082

A m e n d em en ts  m a ­
r in s  ........................... M et. c. 1 0,000 19,459

C r u s ta c é s .................... Nombre. 20 ,0 0 0 2 7 ,0 0 0

T o t a ü x .

DE L ' Î L E  D E  RÉ.

d i f f é r e n c e

E N T R E

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA  V E N T E  

des
produits peches.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

en
plus.

en
moins.

1876. 1877.
en

plus.
en

moins.

francs. francs. francs. francs.

85 ,640

30,857

-

50 ,0 0 0

280 ,0 0 0

4 3 ,0 0 0

210 ,0 0 0

M

a

t

H

7*000

7 0 ,0 0 0

L a p ê c h e  d u  m a q u e r e a u , m a u v a ise  e n  1 8 7 6 , n e  s ’e s t  pas  
r e le v é e  en  1 8 7 7 . L e tem p s  a  é té  d é te s ta b le ,  c e tte  a n n é e  
e n c o r e ,  d e  m a rs à  j u in .  La p ê c h e  d u  th o n  s’e s t  r e sse n tie  
é g a le m e n t  d u  m a u v a is  tem p s  q u i  a  ré g n é  p e n d a n t  l ’é té  d e  
1 8 7 7  ; l e  p r o d u it  d e  c e tte  p ê c h e ,  c o n fo n d u  d a n s le  ch iffr e  to ta l  
d e  2 1 0 , 0 0 0  fr . ( a n tre s  e s p è c e s ) , n ’y  f ig u r e  q u e  p o u r  Z ib ,o o o fr .;  
d a n s  le s  b o n n e s  a n n é e s , la  p ê c h e  d u  th o n  n ’e s t  p a s  m o in d re  
d e  9 0 , 0 0 0  fra n cs.

L e  b a n c  d e  p é to n c le s  e st  in é p u isa b le . L e n o m b r e  d e s  b a ­
tea u x  q u i  l ’e x p lo ite n t  a u g m e n te  to u s  le s  a n s . L es  ré su lta ts  
o b te n u s  so n t  sa tis fa isa n ts . La v e n te  d es  p é to n c le s  s’e s t  a ccru e  
d e  1 3 ,o o o  fra n cs  e n  1 8 7 7 .

L ’im p o rta n ce  d e  l ’in d u str ie  h u îtr iè r e  e s t  r e sté e  la  m ê m e . L e s  
d é p ô ts  d ’h u ître s  d a n s  le s  p r o p r ié té s  p r iv é e s  o n t  se n s ib le m e n t  
d im in u é  ; m a is  l e  n a is sa in  d e  l ’h u ît r e  d u  P o r tu g a l s’e st  r é ­
p a n d u  à  p r o fu s io n  su r  n os c ô te s ,  d a n s  la  b a ie  c o n n u e  so u s  le  
n o m  d e  rade d e  la P a l is s e , e t  i l  a  d o n n é  lie u  à  u n e  a u g m e n ­
ta tio n  a p p r é c ia b le  d a n s  le  p r o d u it  d e s  p arcs d e  la  c o m m u ­
n a u té  d ite  d e  R iv e d o u x .

■ 6,150 87 ,000 100 ,000 13,000 •

" 974 2 ,3 0 0 2 ,0 0 0 " 300

25 ,356 65 ,0 0 0 04 ,6 5 8 342

« 221 ,0 9 0 50 ,000 49 ,2 7 5 » 725

15,343 « 16 ,000 2 0 ,0 0 0 4 ,0 0 0 «

915 » 2 7 ,5 0 0 29 ,0 0 0 15,000 -

7 ,082 6 ,000 10,000 4 ,0 0 0 -

9,459 « 26 ,000 28 ,0 0 0 2,000 »

7,000 i, 3 ,000 5 ,000 2 ,0 0 0 '

D i f f é r e n c e  e n  m o i n s . . .  . 51,867*



Q U A R T I E R  DE L’ÎLE D ’O L É R O N .

NOMBRE
D ’ HÛMMES

em­
ployes.

D IF ­

F E R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D IF ­

FE R E N C E
entre 
1876  

cl 1877

TONNAGE

(les

BA T E A U X .

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

INDICATION

des

Q UANTITÉS PÉCH ÉES.

1

d i f f é r e n c e

E N T R E

1876 et 1877

T O T A L
D E  I.A V E N T E  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 cl 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. C S

eu
B .5°  O

S
1S76. 1877. S  JE

d.
e  . 2°  O

a
1876.^1877.

1

g J = 2 « ‘o
e

E S P E C E S  C A P T U R É E S .
U N IT É . 1876. 1877.

I '
en

plus.
en 

moi us.
1876. 1877.

en
pius.

en
m oius.

>

u • n

•

II

u

» 1

u

!' « u

u

n

u

•

u

PÊGIIE EN BATEAU.

. j T e r r e - N " . . 
M o ru e , j

( I s la n d e .  . .

[ sa la iso n  à 
i b o rd .  . .

Kilogr;

Idem.

Idem .

u - -

francs. francs. francs. francs.

«

T ro is  b a te a u x  d e  la  C o tin iè r e  se u le m e n t  o n t  p r is  p a r t  à  la  
p ê c h e  d e  la  sa r d in e  ; n é a n m o in s  le  p r o d u it  a  é té  su p é r ie u r  à 
c e lu i  d e  l ’a n n é e  p r é c é d e n te , s in o n  e n  n o m b r e ,  d u  m o in s  en  
v a leu r , car le s  sa r d in es  p ê c h é e s  e n  1 8 7 7  é ta ie n t  g é n é r a le m en t  
d e  fo r te  ta ille .

L es  m o u le s  o n t  é té  u n  p e u  m o in s  a b o n d a n te s  e t  d e  q u a lité  
in fé r ieu re .

L es v iv ie r s  à  h u ître s  o n t  é té  p r e sq u e  to u s  p réserv és  d u  fra i d es  
m o u le s ;  p a r  s u i t e ,  le .c o q u i l la g e  s’y  e s t  d é v e lo p p é  r a p id e m e n t  
d a n s  d e  très b o n n es  c o n d it io n s ,  e t ,  e n  ra iso n  d e s a  q u a lité  
s u p é r ie u r e , a  d o n n é  l ie u  à d e s  tra n sa c t io n s  co n s id ér a b le s  d è s  
l e  m o is  d e  se p te m b r e . L e s  a u tr es  c o q u illa g e s  o n t  é té  m o in s  
r e ch er c h é s . L es h u îtr e s  p o r tu g a is e s , d o n t  l e  fra i s’e s t  r é p a n d u  
d e p u is  p e u  su r  la  c ô te  o c c id e n ta le  d e  l ’î le  d ’O lé r o n , a ttir en t  
d é jà  l’a l te n l io n  d e s  r iv e r a in s , e t  to u t  p o r te  à  p e n se r  q u ’ils  se  
l iv r e r o n t  à  u n e  e x p lo ila lio n  im p o r ta n te  d e  c e  p r o d u it  a l im e n ­
ta ire .

°  ( fra is .............

1 sa la iso n  à 
M aq u e -j  b o r d . . . .  

r e a u  1

Idem.

Idem.

Idem .

Nombre.

Kilogr.

Idem .

Nombre.

Hectol.

Idem .

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

» «

u

H *

u

- «

2 2 8 ,3 0 0 200 ,2 5 0 28 ,0 5 0 4 ,8 0 6

102 127 25 ■ 70 75 5 • 271 288 17 ■
A u tre s  e sp è c e s ............. 12 ,2 0 0 14,700 2 ,500 « 11 ,590 14 ,700 3 ,1 1 0

7 ,3 0 0 6 ,400

1,710

2 ,3 0 0

390

2 ,1 0 0

900

90

14 ,600

9 ,0 0 0

1 ,890

600

3 ,800

10,560

8 ,5 5 0

2 ,5 3 0

780

4 ,2 0 0

A u tre s  c o q u illa g e s ..

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  l a n g o u s te s ) . .  .

1 ,8 0 0

2 ,1 0 0

300

200 640

450

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ 1 ,900 200 - 400 «

PÊCHE X PIED. 

D iv erses  e sp èc es  de
Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem.

Kilogr.

Mèt. c.

3 3 ,7 0 0 33 ,0 0 0 7 00

3,700 500

5 ,0 0 0

12 ,000

31 ,000

400

4 ,3 0 0

14,100

3 ,8 0 0 100

, A u tre s  c o q u il la g e s . .

' C re v e tte s  e t  c ra b e s .  

A m e n d e m e n ts  m a -

2,100

700

u

2 ,0 0 0

22 ,5 0 0

1 0 ,400

2 1 ,5 0 0

12 ,0 0 0

58 ,0 0 0

1,600

1 ,000

4 ,0 0 0

3 ,8 0 2 3,927 125 70 75 5 271 288 17

D i f f é r e n c e  e n  p i u s ....................... 3 ,4 9 5 r
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Q U A R T I E R

—  91
D E  R O C H E F O R T .

NOMBRE
D’HOMMES

em­
ployés.

DIF­
FÉRENCE

entre
1870  

et 1877

BATEAUX

EM­

PLOYÉS.

DIF­
FÉRENCE 

entre 
1870  

cl 1877

TONNAGE

des

BATEAUX.

DIF­
FÉRENCE 

entre 
1876  

et 1877

INDICATION

des

--------------------------------------------------

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

----------  11—
DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L

DE LA VENTE 
des

produits péchés.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1870. 1877. g jjj 
'E.

a .50 o
a

187G. 1877. g jPh
d .S« o

e
1876. 1877. g iC-

e .5« o
E

ESPÈCES CAPTURÉES.
UNITÉ. 1 876. 1877. eu

plus.

en
moins.

1876. 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

PÈCIIE EN BATEAU.

" « * • » « » » • • «

M o r u e .

H a ­
r e n g

T e r r e - N ” . .

I s l a n d e .  . .

s a la i s o n  à 
b o r d . . . .

Kilogr.

Idem.

Idem. n u

« • » » "

L es p r o d u its  d e  la  p ê c h e  e n  1 8 7 7  o n t  d é p a ssé  c e u x  d e  1 8 7 6  
d e  1 0 7 ,6 0 0  fra n cs . C e tte  a u g m e n ta t io n  p o r te  p r in c ip a le m e n t  
su r  le  p o isso n  fra is  (a u lr e s  e s p è c e s ) ,  q u i a é lé  a b o n d a n t  e t  
v e n d u  à  d e s  p r ix  rém u n ér a te u r s  à  F o u r a s , o ù  i l  e x is te  u n  
m a rch é  à la  c r iée .

L a  p ê c h e  à p ie d  d e s  h u îtr e s  a d o n n é  q u e lq u e s  r é su lta ts ,  
p a r  s u ite  d u  n a issa in  q u e  la  c ô te  r e ço it  d e s  n o m b r e u x  d é p ô ts  
d ’O léro n  e t  d e  M aren n es.

L es b o u c h o ts  à m o u le s  p r o s p è r e n t;  c e tte  in d u s tr ie ,  q u i  
d a te  d e  q u e lq u e s  a n n é e s , a  p ro cu ré  d e s  b é n é f ic e s  c o n s id é ­
r a b les  a u x  p o p u la t io n s  d u  l it to r a l.

I l  e x is te  à  F o u ra s u n e  s ta tio n  d e  b a in s  d e  m er  très  fr é ­
q u e n té e .

M a q u e ­
r e a u

s a la i s o n  à 
b o r d . . . . Idem.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Idem .

8 ,0 0 0

II

5,000

•

2 ,5 0 0

«

R ien  d e  sp é c ia l à  s ig n a le r  a u  su je t  d e  la s itu a t io n  d es  
p êch eu rs  a u  p o in t  d e  v u e  m ora l.

4 40 482 30 133 142 9 960 1,050 90 A u t r e s  e s p è c e s .  . . . [6 5 0 ,0 0 0 700,000 50,000 H 4 5 5 ,0 0 0 525 ,0 0 0 7 0 ,0 0 0 »

2 0 ,0 0 0

10 ,000

15,000

4,000

5 .000

6 .0 0 0

500 200

18 ,000M o u le s Ileclol. 12 ,000

A u tr e s  c o q u i l l a g e s .  . Idem. » « - » u « »

C r u s t a c é s  ( h o m a r d s  
e t  l a n g o u s t e s ) . . . Nombre. „ „

'
„ _ u .

K*1i ogr. " " " "

A m e n d e m e n t s  m a -

, Mèt. c.

PÊCIIE À PIED.

D iv e r s e s  e s p è c e s  d e  
p o i s s o n s ...................... Kilogr. 25 ,0 0 0 40,000 15,000 „ 12 ,0 0 0 2 8 ,0 0 0 10 ,0 0 0

1 H u î t r e s Nombre. 1 ,5 0 0 ,0 0 0 1,800,000 ' 300,000 3 0 ,0 0 0 3 0 ,0 0 0 0 ,0 0 0 *

Hectol.

Idem.

5 ,0 0 0

4 ,5 0 0

13,000 j 

5,000

8,000

500

15 .000

2 5 .0 0 0

3 9 .0 0 0

30 .0 0 0

24 ,0 0 0

5 ,0 0 0

340 350 10 " " n " " " " " "
A u tre s  c o q u i l l a g e s . . « „

Kilogr. 7 ,500 7,000 500 22 ,5 0 0 2 8 ,0 0 0 5 ,5 0 0 "

A m e n d e m e n ts  m a-
Mèt. c.

'

126 ,500 18 ,900
’

D i f f é r e n c e  e n  n i u s ............................
’
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QUARTJEfl DE MARENNES.

NOMBRE
*

D’IlO.MMEb
em­

ployes.

D IF ­

FERENCE  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM­

PL O Y É S.

D IF ­
FÉRENCE

entre
1876  

c l 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1 876  

et 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÉCH ÉES.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T 0  T  A L
D E I.A VENTE  

des
produits de pêche.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. O 3 « — 
P-

c  J
°  o

s
1876. 1877. a a« r—

p-
e  . 2« o

E
1876. 1877. a 2 o —  

eu
C .S«> o

E

E SPÈC ES C A PT U R É ES.

U N IT É . 1876. 1877.
en

plus.
en

moins.
1876. 1S77.

en
plus.

en
m oins.

francs. francs. francs. francs.

P ÊC H E EN BATEA U.

V i'

» • « • " » »

M o ru e .

H a ­
re n g

M aq u e ­
re a u

T e rre -N T\ .

I s la n d e .  . .

sa la iso n  à 
b o r d . . . .

f r a i s ............

sa la iso n  à 
b o r d . . . .

Kilogr.

Idem.

Idem .

Idem.

Idem.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

u
- -

*

-

«

*

La p êc lic  d u  p o isso n  fra is  a  é té  a ssez  fru ctu eu se  ; les  c o q u il­
la g e s  au tres  q u e  le s  h u îtr e s  o n t  é té  aussi fo rt a b o n d a n ts .

L es b o u c h o ts  à  m o u le s ,  d o n t le  n o m b r e  a u g m e n te  ch a q u e  
jo u r , o ffren t u n e  g r a n d e  resso u rce  à  l ’a lim en ta tio n .

L’in d u s tr ie  o s tr é ico le  c o n t in u e  á  p r o sp é r er ; la  p o p u la tio n  
s’y  a d o n n e  d e  p lu s  en  p lu s . La p è c h e  e t  l ’é le v a g e  d e s  h u ître s  
d ite s  d u  P o r tu g a l  o n t  d o n n é  d e  b e a u x  r ésu lta ts  e t  o n t  ra m en é  
l ’a isa u ce  c h ez  le s  p é c h e u r s  e t  le s  r iv era in s .

170 ,000 80,000
" *

5 ,1 0 0

" " " -

A ncho is
" 9 0 ,0 0 0 2 ,4 0 0 " 2 ,7 0 0

M n II » n a

400 4 SO 20 • 280 300 20 - 1 ,250 1,200 10 » t A u tre s  e sp èc es  . . . . Idem. 

Nombre. 

H ectol. 

Idem. 

Idem. 

Kilogr.

Met. c.

150 ,0 0 0 170.000

125.000  

7,000  

3,800

400

10,000

20,000 127 ,500 144 ,500 17,000 -

12 ,000

1 ,500

300

6 ,0 0 0

125,000 " t 3 ,2 0 0 3 ,200 "

A u tre s  co q u illag es . . 

C ru s tacé s  ( c r a b e s ) .
2,300

100

5,000 90 .0 0 0

60 .0 0 0  

7 ,500

14 ,000
(i)

114 ,0 0 0

8 ,0 0 0

54 ,0 0 0

500

76 ,0 0 0

A m e n d e m en ts  m a-
4,000 12 ,000 20 ,0 0 0 8,000

PÊCH E A P IE D .

D iverses e sp è c e s  d e
Kilogr. 12 ,000 20,000 8,000 1 0,000 16,000 6 ,000

1 H u ître s .......................... Nombre. » 30,000 30,000 » * 150 150 «

2 75 290 15 " » ' « “ • ■ « «
I M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u illa g e s .. 

C re v e t te s ......................

Hectol.

Idem.

Kilogr.

500

100

29,500

600

29,000

500 •

3 ,750

4 ,0 0 0

6 2 ,5 0 0

18,000

5 8 ,7 5 0

14,000 •

A m e n d e m e n t s  m a ­
r i n s ................................. Met. c. - « 1 I « • » - -

0) La différence provient de ce que les moules de bouchots étaient 
comprises eu bloc avec celles qui provenaient des bancs, taudis que, 
sur íe présent é ta l, les premières forment un article spécial. Le prix 
des moules de bouchots est de i i fraucs l'hectolitre environ , et celui

T

des moules qui proviennent des bancs est de i fr. 5o cent, à a francs 
seulement.



Q U A R T I E R  DE S A I N T E S .

NOMBRE
D’ IIOMMES

187G. 1877.

155

155

1G1

161

DIP-
r. i;

entre

c l  1877

1876 .

BATEAUX

EM-

P L o r é s .

1877

8G

80

114

114

D IF ­

F É R E N C E  
cnlro 
187G 

et 1877

28

28

B .S°  O
S

T O N N A G E

BATEAUX

1 876 . 1877,

GO

D IF ­

FÉ R E N C E
e n t r e
187G 

cl ] 877

e  .2o o
S

12

12

INDICATION

ries

E S P È C E S  C A P T U R É E S »

PÈCH E EN BATEA U.

T e rre -N v° . .

Is la n d e  . .  .

sa la iso n  à  
b o r d . . . .

M o ru e . I

H a ­
r e n s

f r a i s .

M aq u e ­
re a u  .

sa la iso n  à 
b o r d . . . .

f r a i s ............

S a rd in e s ........................

A n ch o is .........................

A u tre s  e sp è c e s ...........

H u îtr e s ...........................

M o u les ............................

A u tre s  c o q u illa g e s . .

C ru s ta c é s  (b o m a rd s  
e t  l a n g o u s te s ) . . .

C re v e t te s ......................

A m e n d em e n ts  m a- 
! r in s ............................

p ê c h e  X PIED.

' D iv e rses  e sp èces  de  
p o is s o n s ..................

i H u îtr e s ..........................

M o u le s ...........................

1 A u tre s  c o q u illa g e s . .

I C re v e t te s ......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s .............................

Q UANTITES PECH EES.

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem. 

Idem. 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem . 

Nombre. 

Hectol. 

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem.

Kilogr,

Mèt. c.

T ota u x  .

1870.

17 ,800

1877.

17,350

DIFFERENCE

E N T R E

1876 Cl 1877

p l u s .

450

T O T A L
D E  LA V E N T E  

des
produits pêcbcs.

1876.

f r a n c s .

32 ,0 4 0

32 ,0 4 0

1877.

f r a n

2 7 ,7 6 0

2 7 ,7 6 0

D if f é r e n c e  e n  m o in s .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 et 1877

f r a n francs.

4 ,2 8 0

4 ,2 8 0

4,280*

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

La p ê c h e  à p ie d  e st  n u l le  d a n s  le  q u a r tie r  d e  S a in te s .  C e lle  
q u i se  p r a t iq u e  e n  b a te a u  e s t  fo r t  p e u  im p o r ta n te  e t  n e  p a ra ît  
p a s  su s c e p tib le  d ’u n e  p lu s  g r a n d e  e x te n s io n . E l le  n’est  p ra ­
t iq u é e  d ’u n e  m a n iè r e  sé r ie u se  q u e  p a r  u n  p e t it  n o m b r e  d e  
v ie u x  m a rin s ; la  p lu s  g r a n d e  p a r tie  d e s  b a te a u x  a rm és à la  
p ê c h e  n e  se  liv r e n t  à c e tte  in d u s tr ie  q u e  d ’u n e  m a n ière  a c c i­
d e n t e l l e ,  lo r s q u e  le s  tra v a u x  d e  la  c a m p a g n e  la is s e n t  san s  
o c c u p a tio n  le s  h o m m e s q u i  m o n te n t  ces  b a tea u x .

L a p ê c h e  e st  s o u m is e , d a n s  to u te  la  c ir c o n sc r ip t io n  d u  q u a r ­
t ie r  o ù  l e s  eau x  so n t  d o u c e s , a u x  d isp o s it io n s  q u i r è g le n t  l ’ex er ­
c ic e  d e  la  p ê c h e  f lu v ia le .
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Q U A R T I E R
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DE ROYAN.

NOMBRE

«DOMMES

employés.

D IF ­
F É R E N C E  

entre 
187G 

et 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D IF ­
FE R E N C E

entre 
187G 

et 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

F É R E N C E
entre
1876  

et 1877

INDICATION

des

¡ !

Q UANTITÉS PÊCH ÉES.

h  -----------
DIFFERENCE

E N T R E

1 876 et 1 8 7 7 ,

T O T A L
D E  L A  V E N T E

des
produits pèches.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877. R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. S  J
' c -

a .5
° o

S
1876. 1877. si

CU
S .S°  o

s
187G. 1877. =  S3 «  J *

eu
a .5
° o

g

E S P È C E S  C A P T U R E E S .
U N IT É . 1876. 1877.

en
plus.

en
m oins.

1876 . 1877 .
on

plus.
en

moins.

francs. francs. francs. francs.

PÊCH E EN BATEA U.

" • - » • • » * * « «

M o r u e .

H a ­
r e n g

T e r r e - N ve .

I s l a n d e . . .

s a la i s o n  à 
b o r d . . .

Kilogr,

Idem.

Idem .

*

:
»

u

* « "

D ion  q u e  le s  c h iffres  in d iq u é s  c i-c o n tre  a c c u sen t  u n e  d im i­
n u tio n  su r  la n n c e  1 8 7 6 , il n e  fau d ra it  p as en  c o n c lu r e  q u e  la  
p ê c h e  ten d  à d é c r o îtr e  ; la  d iffé r en ce  r é su lte  u n iq u e m e n t ,  en  
e ff e t ,  d e  d o n n é e s  in c er ta in es  q u i  o n t  se rv i d e b a s e  a u x  é v a ­
lu a tio n s  d e  1 8 7 6 .

L e n o m b re  d e s  m a r in s  q u i  p r a t iq u en t  la  p ê c h e  à  p ie d  n e  
d é p a sse  p as 5 o  ; ce  s o n t ,  p o u r  la  p lu p a r t ,  d e s  h ors  d e  ser ­
v ic e . L ’e x c é d e n t  n u m é r iq u e  d e  1S 7 G su r  1 8 7 7  p r o v ien t  d e  ce  
q u ’o n  a  c o m p ris  d a n s  le  p r e m ie r  n o m b r e  le s  m a r in s  q u i n e  
s’é ta ie n t  l iv r é s  q u e  d ’u n e  m a n iè r e  to u t  à  fa it  a c c id e n te lle  a l a  
p ê c h e  d e s  h u îtr e s .  O n  e s tim e  à  1 ,0 0 0  e n v iro n  le  n o m b r e  d e s  
p e r so n n e s  é tr a n g è r e s  à la  m a rin e  p o u r  le s q u e lle s  la p ê c h e  d e s  
h u ître s  d u  P o r tu g a l c o n s l i lu e u n e  p e t ite  in d u s tr ie ,  q u e  l ’a b a is ­
se m e n t  g r a d u e l d e s  p r ix  d e  v e n te  ten d  to u te fo is  à  r e n d r e  
c h a q u e  j o u r  m o in s  lu c r a t iv e  p o u r  le s  p êch eu rs .

M a q u e ­
r e a u

s a la i s o n  à 

b o r d . . . .

f r a i s ...............

Idem . 

Idem . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem . 

Nombre. 

Hectol. 

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Met. c.

10,000

•

200 200

-

384 383 - 1 9G 97 1 • GGO 712 52

1

A u t r e s  e s p è c e s  . . . , 2 4 0 ,0 0 0 200,000  ; " 40 ,0 0 0 9 2 ,0 0 0 8 0 ,0 0 0 a 12 ,000

A u tr e s  c o q u i l l a g e s . .

C r u s t a c é s  ( h o m a r d s  
e t  l a n g o u s t e s ) . . . -

• - * «

a

«

a

A m e n d e m e n t s  m a ­
r i n s .................................. * - . it » u H *

PÊC IIE  À P IE D .

D iv erses  esp èces  de
Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem.

Kilogr.

M èt. c.

i

8 0 ,0 0 0 ,0 0 0 64,000,000 ' 16 ,0 0 0 ,0 0 0

a

"
2 4 0 ,0 0 0 100,000 8 0 ,0 0 0

210 50 1G9
A u tres  c o q u illa g e s ..

650 G50 i
■ - « * *

A m e n d e m e n ts  m a -
320 320

'
" " " M

G03 433 u 170 9G 97 1 „ GGO 712 52 „ T o t a u x  .

9 1 ,8 0 0 '

7



—  98
QU AR TIE R

99 —
I)E PAU ILL A C.

NOMBRE

D ’ HOMMES

e m p l o y é s .

D IF ­
FERENCE  

e n t r e  

1870  
e t  1877

BATEAUX

EM­

P L O Y É S .

D IF ­

FÉRENCE  

e n t r e  
1870  

e t  1877

TONNAGE

! ( le s  

BA TE A U X .

D IF ­

FÉR EN C E  
e n t r e  

187 6  
e t  1877

INDICATION

d e s

QUANTITÉS PÊCH ÉES.
d i f f é r e n c e

ENTRE

1870 e l  1S77

T O T A L
D E  I . A V K N T E  

des
p r o d u i t s  p u e l i é s .

D1FFÈRECNE

EN TR E

1876 et 1877

18-76. ] 877 . en

1 
p

lu
s.

 
1

«
c  S  

“ 1
1870. 1877. en

p
lu

s.

I 
en

 

1 
m

oi
ns

.

187G. 1 877 . g ^ en

m
oi

ns
. E S P È C E S C A PT U RÉ ES.

U N IT É . 1 870 . 1 877. e n

p l u s .

e n

m o i n s .
187G. 1 877 .

e n

p l u s .

e n

m o i n s .

f r a n c s . francs. f r a n c s . f r a n c s .

PECHE EN BATEAU.

Il » • n " « * » «

u

n *

1 T e r r e - N ” . 
M o ru e . j

( I s la n d e .  . .

1 S a la iso n  à 
^ a ‘  ) b o r d . . . 
r e n g  1

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem .

n

•

u "

- •

:

u

" „

t  S a la iso n  à 
M a q u e -)  ]Jo r¿  . . . 

r c a u  j
Idem . 

Idem . 

N o m b r e .  

K i l o g r .

" ” « „ u -
' “ i  -y

"

• a " " "

° * “ » " "

' ............................................ " J( H „ „ U

G4 94 30 " 42 58 1G » 78 150 72 " A u tre s  e sp è c e s  . . . . Idem . 

N o m b r e .  

H e c t o l . 

Idem .

12 ,955

3 0 5 ,0 0 0

120,007
113,112 » 1 1 ,6 6 0 125 ,895 114 ,235 *

95,000 - 7 ,0 2 5 20 ,0 0 0 12,375 "■

A u tre s  c o q u i l la g e s .. „ u
r " " * "

'

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  l a n g o u s te s ) . .  . Nombre. u .

K i l o g r . ' U

A m e n d e m e n ts  m a -
Mèt. c.

PÈC H E X  P IE D .

n

D iv e rses  e sp è c e s  d e  
p o is s o n s ..................

H u î t r e s .........................

Kilogr.

Nombre.

Hectol.

Idem .

2 0 ,0 0 0 8,000

800,000

1

1 2 ,0 0 0 18 ,000 7 ,2 0 0 » 10 ,8 0 0

GG 73 7 " ' • • * ■ • • • *

' M o u le s .................

A u tre s  c o q u i l la g e s ..

300,000

•

1 0,000 16 ,000 0 ,0 0 0

«

C re v e tte s ....................... K i l o g r .

A m e n d e m e n ts  m a ­
1 " • " " "

r in s  ..................... M è t .  c .

1 1
- « -

1
130 167 37 42 58 ÍG 78 150 72 (

/ —i oor
1 i

1 i 1 D if f é r e n c k  e n  p l u s ............................ 121 , 8 1 0 f

R E N S  E I G N E M E  N T S G E  S  E R A U X .

L o n o m b r e  d e s  p ê c h e u r s  en  b a le a n , a in s i q u e  c e lu i  d e s  a r­
m em e n ts  s’e st  accru  c e lt e  a n n é e . C e tte  a u g m e n ta t io n  p r o v ie n t  
d e  l ’e x te n s io n  d o n n é e  à  la  p ê c h e  d e s  h u îtr e s  d ite s  d u  P o r tu g a l;  
le s  p ê c h e u r s  à p ie d  d u  q u a r t ie r  o n t  a rm é  p lu s ie u r s  b a tea u x  
p o u r  la  d r a g u e  d e  c e  c o q u illa g e  q u i a é té  très  fru c tu e u x . L e

Î>voduit d e  la  p ê c h e  d u  p o isso n  Irais e n  b a te a u  a  su b i u n e  
é g è r e  a u g m e n ta t io n , m a lg r é  l ’e m p re sse m e n t d e s  p êch eu rs  à  

se  l iv r e r  e x c lu s iv e m e n t  à la  d r a g u e  d e s  h u ît r e s ,  q u i  le u r  ra p ­
p o r te  p lu s  d e  b é n é f ic e s .  L a  r é c o lte  d e s  h u îtr e s  su r  le s  cra ssa ts  
a é té  trè s  a b o n d a u te . O u  p o u rsu it  a c tiv e m e n t  d e s  e ssa is  p o u r  
l ’a m élio ra tio n  d e  c e t t e  e sp è ce  et l’on  e s t  fo n d é  à e sp é re r  q u ’on  
y  p a r v ien d r a .

RÉSERVOIRS À POISSONS.

In trod u ction . .......................  2 ,0 9 0  kib Valeur  3 ,1 7 0  fr.
Von I e ........................................... '1,830 Voleur..............................  5 ,0 0 0

CLAIRES À H UÎTRES.

Introduction (N om bre) 2 3 9 ,0 0 0  huîltc?. Valeur................. 1 ,9 9 5 fr .
Vento (N om b re)  3 2 ,0 0 0  V a leu r ..................... 920

L es s ta t io n s  b a ln éa ires  o n t  é té  assez  fr é q u e n té e s  :

L e  V e r d ó n  a v u  e n v ir o n  3 ,o o o  b a ig n e u r s ;
S o u la c ,  A i 5 o o  b a ig n e u r s ;
L’A m é lie ,  5 o o  b a ig n e u r s .

T r o is  b a tea u x  à  v a p e u r  p r a tiq u en t la p ê c h e  au  c h a lu t  a u  
l a r g e ,  à l'e m b o u c h u r e  d e  la  G ir o n d e , d e p u is  le s  d e r n ier s  jo u r s  
d u  m o is  d ’a o û t  1 8 7 7  ; ils  o n t  c h o is i p o u r  p o in t  d e  s la l io n  le  
V erd ó n  , d ’o ù  s’e x p é d ie n t  le s  p ro d u its  d e  la  p ê c h e  p a r  le  c h e ­
m in  d e  fer  d u  M éd o c . L’é ta b lis se m e n t  a p r is  le  n om  d e  Pcchc- 
r irs  de V O u est.

7 -



Q U A R T I E R DE B L A Y E .

NOMBRE

D'HOMMES

em­
ployes.

D IF ­
FÉRENCE 

entro 
187G 

el 1877

BATEAUX

EM­

PLOYÉS.

D IF ­
FÉRENCE 

entre 
1876  

c l 1877

TONNAGE

d c 3

BATEAUX.

D IF­
FÉRENCE

en Ire 
1876  

et 1877

INDICATION
t.

d e s

Ç U AN TITÉS PÉCIIÉES.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
DE LA VENTE 

des
produits pèches.

DIFFÉRENCE

ENTRE

187 6  et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1876. 1877. cu pl
us

.

C .2 
«  o

a
1876. 1877. en

 
pl

us
. 

I

o .2O o
s

1870. 1877. en
 

pl
us

. 
1

en 
1 

! 
m

oi
ns

.

ESPÈCES CAPTURÉES.
UNITÉ. 187G. 1877.

en 
plus. -

en
m oins.

1876 . 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

„ PÈCIIE EN BATEAU. •

u

" M • *

u n

" •

n

• n

( T e rre -N ” . . 
M o ru e , j

( I s la n d e . . .

[ sa la iso n  à
I I a - )  b o r d . . .  

r e n "  )

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem .

Idem .

Nombre.

Kilogr.

» "

u u

u

H

U

U

H

//

H

II

m

u

II

La pêche, toujours trop  peu im portante  pour constituer 
une in d u strie , continue à être pratiquée accidentellem ent par 
quelques capitaines d u  com m erce, au  moyen du  haveneau, 
don t ils se servent dans de petites em barcations de un à trois 
tonneaux, m ontées p a r un  ou deux hommes. Le quartie r de 
Blaye ne possède m  parcs à h u ître s , ui réservoirs à poissons, 
n i établissements pouvant influer su r le sort des pêcheurs.

i  sa la iso n  à  
M aque-} b o r d . , ,  

r e a u  i
( f r a i s .............

« ■ • a H n

S a r d in e s ........................

A n ch o is .......................... *
53 0 4 11 » 45 56 11 • 92 110 18 u A u tre s  e sp è c e s  . . . . Idem . 2 ,4 5 3 2,370 1 83 2 ,8 2 6 3 ,5 8 6 760

H u î t r e s . ........................ Nombre. 

Ileclo l. 

Idem.

M o u le s ...........................

A u tre s  c o q u illa g e s . . „ „ • « « U II

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) .  . . Nombre. U , „ a II „ H u

C re v e t te s ....................... Kilogr. 375 392 392

A m e n d em e n ts  m a ­
r in s ............................. M et. c.

PÈCIIE X PIED.

' D iv e rses  e sp è ces  de  
p o is s o n s ............ Kilogr. u il U n „ H

1 H u î t r e s ................. Nombre.

Ileclol.

Idem .

Kilogr.

i A u tre s  c o q u il la g e s ..

’ C re v e t te s ...............

A m e n d e m e n ts  m a -

- «

*

n

n

U u

n

«

«

U

M et. c. _ u

53 64 11 45 56 11 92 110 18 2,82C 1 ,1 5 2
I

1 1 5 5 Í
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Q U A R T I E R

NOMBRE
D ’ HOM M ES 

em ­
ploy ís.

D 1 F -  

FÉRF.NCE  
entre 
1870  

et 1577

I bTT,. 1877

40G 450

493 4 5 3

BATEAUX

EM­

P L O Y É S.

1870.

210

1877.

D IF ­

FERENCE  

entre 
1870  

et J877

2 13

213

TONNAGE

des 

D A TEA U X .

1870.

302

3 302

1877.

314

314

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1870  

et 1877

INDICATION QUANTITÉS PÊCHÉES.

î l e s

E S P È C E S C A PT U R É ES.
U N IT É . 1870. 1877.

PÊCHE EN BATEAU.

i T e rre -N ” . .  
M o ru e , j

( I s la n d e . . .

Kilogr. 

Idem .

* • »

/ sa la iso n  à
H®' ) b o r d . . . .

r c i , S  .. .
1 I r a i s  .............

Idem . 

Idem.

\ - -

i  s a la iso n  à 
M aq u e - 1 b o r d . . . .  

r e a u  J
Idem.

Idem .

Nombre.

Kilogr.

‘ "

A u tre s  e s p è c e s . . . . Idem. 171 ,2 7 8 175,440

Nombre.

llee to l.

Idem.A u tre s  c o q u illa g e s .. u

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . . Nombre. II

C re v e t te s . . . . . . . . . Kilogr. 930

A m e n d e m e n ts  m a -
M èt. c .

PÈCHE À PIED.

D iv erses  e sp èces  de
Kilogr. 80 170

H u ît r e s .......................... Nombre. u «

M o u le s .......................... H ectol. « n

A u tre s  c o q u illa g e s .. Idem . « »

C r e v e t te s ................ Kilogr. n «

A m e n d e m e n ts  m a ­
n u s ............................. Mèt. c . 140 «

—  103
DE L I B O U R N E .

12 T o t a u x .

DIFFÉRENCE

ENTRE

187G et 1877

T O T A L

DE LA VENTE 

des
produits podica.

DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

..............................  • ’  -

H E N S E 1 G N E M E N T S  G É iN É ll A U X.

en
plus.

eu
m oins.

1870. 1877.
en

plus.
eu

m oins.

francs. Ira uca. l’raucs. francs.

u u . u a L a s itu a t io n  s’e s t  u u  p e u  a m élio ré e  c e t t e  a im é e .

u u „ u u * Eu 1876 , iy 3  pedinura ont gogue i/i3 ,5 5 o  fr.incj , s o it ,

Eu 1 8 7 7 , 476  pêcheurs ont gagné 149 ,4 9 8  fran cs, so it ,

- u m * * " \

« - « - - D i f f é r e n c e  en p lu s , par hom m e. ..........................  27

„ » « y *

- » /» » u « J

- « II »

» - ... : ■ ,  :

4 ,102 » 140 ,1 6 0 149,261 9 ,101 *

» • ” • a

» - * ■ V

» * ” U U u

n « ,, II « «

■' 030 2 ,7 9 0 II « 2 ,7 0 0

• * « • U u

‘J0 180 237 57 u

* » » " ■■

• * » u ■■

« » ■ - -

* • U " ••

140 u 42( >• il 4ÎC

1 4 3 ,55< 149,495 9 ,158 3 ,2 1 (

D if f é r e n c e e n  p lu s . 5 ,9 4 8 '
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Q U A R T I E R D E  B O R D E A U X .

—  1 0 5  —

NOMBRE
DWIOMMES

em­
ployes.

l ï I F -  

FB BB X C B 
cnlrc 
187 G 

et 1877

BATEAUX

em­

p l o y é s .

D I F ­

F É R E N C E  
entre 
187 6  

et 1877

TONNAGE

ib s

BA T E A U X .

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1 876  

et 1877

INDICATION

des

Q UAN TITÉS PÊCH ÉES.

DIFFÉRENCE

E S T  RE

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA  V E S T E  

des
produits póclics.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1 876 et 1877
R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1S7G. 1877. a -  
°  ~

a b
« 'o

e
1876. 1877. en pl

us
.

= .S * 5 
E

1876. 1877.

I 
en

 
1 

pl
us

.

= 3e» o
fi

■ E S P È C E S  C A P T U R É E S .

U N IT É . 1 876 . 1877.
en

pins.

en
m oins.

1876 . 1877 .
en

plus.
en

m oins.

u •

*

»

" " " B

« "

"

Q

PECIIE EN BATEAU.

( Terre-N'"’.. 
Morue. •.

( I s l a n d e . .  .

[  salaison à 
I bord....

rene 1 
b (  frais

i  salaison à  
Maque-1 b o rd .... 

reau 1
\  frais .........

Kilogr.

Idem .

Idem . 

Idem .

Idem.

Idem.

Nombre.

0

«

S

U M

francs.

p

n

u

francs. franca.

a

n

francs.

n

u

o

•

L e s  p r in c ip a le s  e sp è c e s  d e  p o is so n s  p ê c h é e s  d a n s  le  q u a r­
tie r  d e  B o rd ea u x  so n t  : l e  s a u m o n , l ’a lo s e ,  l ’a n g u i l l e ,  le  g a l ,  
la  g a t t e ,  l e  m u le t  e t  l e  ca r re le t.

L es  f ile ts  e t  e n g in s  e m p lo y é s  so n t  en  u sa g e  d e p u is  un  tem p s  
im m é m o r ia l;  i ls  p o r te n t  d a n s  la  lo c a lité  le s  n o m s d e  : b ich a -  
v e y r e ,  t ir o le t f  h a ve n ea u .  L e s  p êch eu rs  se  se r v e n t  a u ss i d e  
l’escaue.

L e s  r é su lta ts  d e  la  p ê c h e  a y a n t  é té  r e la t iv e m e n t  fa v o ra b le s  
e n  1 8 7 6 , l e  n o m b r e  d e s  b a te a u x ,  e n  1 8 7 7 , a  a u g m e n té  se n ­
s ib le m e n t ,  a in si q u e  le s  p r o d u its  o b te n u s .

L a  p ê c h e ,  d a n s  l e  q u a r t ie r  d e  B o r d e a u x , n e  c o n s t i tu e  p a s , 
à  p r o p r e m e n t  p a r le r , u n e  in d u s tr ie .  E l le  e s t  p r a t iq u é e  p a r  d e s  
m a rin s p e u  v a lid e s  o u  m o m e n ta n é m e n t  sans tra v a il, a u  m o y en  
d c m b a r c a l io n s  ja u g e a n t  c h a c u n e  e n v iro n  u n  to n n ea u .

n n " u II

81 114 30 * 73 96 23 II 71 96 25 n ' Autres espèces............. Idem . 4 7 ,1 8 0 77,370 ï 30 ,190 - 4 7 ,1 8 0 7 7 ,3 7 0 30 ,1 9 0

u

H cclol.

Idem .

Nombre.

Kilogr.

M et. c.

"
"

° " B n

[ A u lr e s  c o q u i l l a g e s . .

Crustacés (homards 
et langoustes). . .

Crevettes... . . . . . . .

A m e n d e m e n ts  m a-
” ‘2,200

U

2 ,2 0 0

»

p u

H

0 ,0 0 0

U

II

G,600

n

n

" “ " n " "

PÊCHE À PIED.

' D iv erses  e sp è c e s  d e  
p o is s o n s ................... Kilogr. „

H

llcctol.

Idem .

Kilogr.

" " y " " H

1 A u tre s  c o q u i l la g e s . . 

I C re v e tte s .......................
• - * -

H

a * II

A m e n d e m e n ts  m a-

" " " a "

84 114 30 „ 73 90 23 „ 71 96 25 T o t a u x  .

D i f f e r e n o i en plus
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Q U A R T I E R

NOMBRE
D'HOMMES

em ­
p l o y e 's .

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S.

D IF ­

FÉRENCE

entre 
187G 

c l 1877

TONNAGE

des

R A TEA U X .

D IF ­

FÉRENCE  

entre 
1876  

ct 1877

INDICATION

des

: r ;

Q UANTITÉS PÊCH ÉES.

1 8 7 0 . 1877. a S o  — fi.
a  .H 0  0  

S
187G. 1877.

1 
-sq

d
 

u
a s  .30) 0 

S
187G. 1877. en

 
p

lu
s.

 
1

3 .SO 0
a

E S P È C E S C A PT U R É ES.
U N IT É . 187G. 1877.

PÈCIIE EN BATEAU.

» • II „ .« ■ „ u n u u u a ( T errc -N v°. Kilogr,
M orue. <

u " " » II " " u - u « n ( I s la n d e . . . Id e m . U ;

i  sa laison à
H a­ ) b o r d . . . Id e m . 5 « n
ren g

( fra is ............ Id e m . ■ ■■

i  sa laison à
M aque- b o r d . . Id e m . „

reau
( f ra is ........... Id e m . • »

i •

A n c h o is ...................... Kilogr. . U

2 8 0 248 . 32 183 178 „ 5 188 1 8 4 „
4

A utres e sp èces .. . . . Id e m . 5(3,380 3D,801

M o u les........................ I lecto l. ,,

A utres c o q u illag es .. Idem , » «

C rustacés (h o m ard s
e t langoustes ) . .  . N o m b r e . » *

C revettes..................... K ilogr. . »

A m endem ents m a ­
r in s .......................... Mèt. c. “ "

PÊC H E À P IE D .

1 D iverses espèces de
p o isso n s................ Kilogr. •

I H u ître s ............. .. N o m b r e . »

j Moul e s ........................ Ilectol." " " " " " « " » u a il

j  A utres co q u illag es .. Idem. »

I C re v e tte s .................... Kilogr. »

A m endem ents m a-
1 r in s .......................... Met. c . ”

280 248 n 32 183 178 5 188 184 « 4 T o t a u x

D E  L A i N G O N .
107

DIFFEKENCE

BN TH B

1876 ct 1877

1(3,588

T O T A L
D E  LA  V E N T E

d e s

produits pêches.

187G. 1877.

francs. francs.

«

-

■ *

"

«

• -
a "

-

02 ,7 2 9 0 0 ,3 4 5

” -

-

* *

- -

• *

■

"

„

0 2 ,7 2 9 00 ,345

D if f é r e n c e  c u  m o in s .

DIFFERENCE

E N T R E

187G ct 1S77

francs. francs.

2 ,3 8 4

2,384

2,384I

R E N S E I G N E M E N T S "  G É N É R A U X .

11 a etc péché en 1 8 7 7  m oins de poisson qu ’en  1 8 7 6 ; les 
différentes espèces on t été éloignées des lieux de pêclie par 
les crues fréquen tes, sinon im portan tes, qu i se sont p roduites 
d u ra n t le printem ps. Ces crues, causées su rto u t par la  fonte 
des neiges, am ènen t, en effet, un  refroidissem ent sensible 
des eaux de la  G aronne , en même tem ps q u e lle s  form ent des 
courants plus rap ides, deux phénomènes essentiellem ent con­
traires à  la  reproduction . Mais , si les quantités de poissons 
péchés sont m oindres, les prix  obtenus on t é té , toutes p ro ­
portions gardées, plus favorables aux m arins. 11 fau t en 
rechercher la cause soit dans la  ra re té  m êm e du  poisson, soit 
dans le voisinage du  g ran d  m arché bordelais, avec lequel les 
moyens de communication deviennent chaque jo u r  de plus 
en p lus fréquents e t rapides pour les nom breuses communes 
m aritim es des syndicats de Langon e t Podeusac.

P arm i les espèces si variées de poissons capturés dans 
l’é tendue du  quartier, il convient de citer surtout l’alose, la 
lam pro ie , la  g a tte , l’anguille  c t l’esturgeon.
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Q U A R T I E R

NOMBRE

D ’HOMMES

e m p l o y é s .

D 1L - 

FÉnEN C E  

e n t r e  

1870  
ct 1877

BATEAUX

EM­

P L O Y É S.

D IF ­

FER EN C E  
e n t r o  

1870  
et 1877

TONNAGE

d e s

BA TE A U X .

D IF ­

FÉR EN C E  
e n t r o  

1S76  
c t  1877

INDICATION

! d e s

E S P È C E S CA PTU RÉES.

Q UANTITÉS PÊCHÉES.

1876. 1877. en
 

p
iu

s,
 

j

B . S  
O O

e
1870. 1877. §  J'E. en

 
j 

m
o

in
s.

1 870. 1877. s i
P -

a.H  
«  5

e
U S IT É . 1870. 1877.

PECIIE EN BATEAU.

T e rre -N ,D. . K i l o g r . H „
M o ru e .

u » « « " « " « » " » « I s l a n d e . . . Idem. " 11

sa la iso n  à
H a ­ L o r d . . . Idem. a a
re n g

fra is  ............ Idem. » «

sa la iso n  à
M aq u e ­ b o r d . . . Idem . 1 *

re a u
f r a i s ............ Idem. "

S a rd in e s ........................ N o m b r e . 9 ,554 ,000 12,773,700

A n c lio is ......................... K ilogr. « »

1,423 1,482 59 „ 1,009 1,091 82 „ 2 ,0 7 0 2 ,0 6 2 ■ u
8

A u tre s  e sp è c e s  . . . . Idem . 8 4 4 ,1 0 3 643,405

H u ître s N o m b r e . 2 1 ,9 0 8 ,6 9 0 n

M oules . Heclol. 2 ,4 9 0 2,575

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem , 1,171 1,055

C h a n c re s ...................... N o m b r e . 6 ,5 0 0 5,915

C re v e tte s ....................... Kilogr. 2 ,6 5 0 2,480

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s . ..... .................... Mèt. c. 80 110

C an a rd s s a u v a g e s . . . N o m b r e . 20 ,3 7 1 6,477

PÊCHE À PIED .

D iv erses  e sp è ces  de
p o is s o n s .................. Kilogr. u

H u ître s Nombre. n »

115 95 U 20 „ „ „ u „ „ 1 M ou les ............................ Hoctol. « .

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem. 410 115

i C re v e t te s ....................... K i l o g r . » u

A m e n d e m e n ts  m a -
' rn is . Mèt. c. 318 350

1,538 1,577 39 1,009 1,091 82 " 2 ,0 7 0 2 ,0 6 2 " 8 T o t a u x .

*

DE LA T E S T E .
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DIFFÉRENCE

j ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
DE LA VENTE 

dos
produits pècliés.

DIFFÉRENCE

ENTEE

187 0  ct 1877

cu
plus.

en
m oins.

1876. 1877.
en

plus.
cu

moins.

Il a

francs. francs.

•

francs. francs.

II * " ” ”

Il • - » - » *

• - « “ ” «

. » » ■ • «

■ » * » »

3,219.100 » 121 ,5 5 5 199 ,2 5 5 74 ,7 0 0 “

“ « - * » «

» 2 0 0 ,0 9 8 857 ,8 0 7 6 8 1 ,0 1 5 . 176 ,222

• 2 1 ,9 0 8 ,0 9 0 1 85,111 tt » 185.111

85 » 6 ,1 7 0 6 ,5 2 5 319 «

» 1 1 0 7 ,3 9 9 6 ,7 0 0 a 093

a 585 2 ,7 5 0 2 ,2 4 5 u 505

" 170 1 ,7 7 5 4 ,4 7 0 - 305

30 U 300 440 80 II

" 13 ,894 5 4 ,4 7 4 19 ,6 0 9 * 3 1 ,8 0 5

n u n

« - * u ■ a

" - ■ • » -

« 295 8 ,5 0 0 1,150 " 7 ,3 5 0

" ” " » - *

32 » 810 1,050 210 »

1 ,252,807 9 2 3 ,1 5 5 75 ,3 3 9 104 ,991

D i f f é r e n c e  en  m o in s .  . . 329,G 52f

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

4 bateaux à vapeur, 1 3 chaloupes, i cotre e t 1 ,0 7 3  tillóles 
ont pratiqué, pendant l ’année 1 8 7 7 , la pêche du  poisson frais, 
dont les résultats sont inférieurs à  ceux de l’année dernière. 
Celte d im inution provient principalem ent de ce que les tra­
vaux ostréicoles absorbent presque entièrem ent la  population 
m aritim e.

La sardine a été plus abondan te; le  prix  en a été égalem ent 
supérieur à celui de la dern ière  cam pagne ( 1 5 francs le mille 
au  lieu de i3  fr. o4 cent.). Cette pêche a donné d ’assez bons 
résultats. Un seul établissem ent de conserves fonctionne à 
G ujan-M eslras; il a confit à l’huile  1 ,3 7 6 , 0 0 0  sardines, chiffre 
supérieur à  celui de l’année 1 8 7 6 , q u i é ta it de 7 4 1 ,0 0 0 ; le 
même établissement a salé 1 1 ,3 9 7 , 4 0 0  sard ines; en gén éra l, 
ce poisson était de petite  dimension.

La pêche des huîtres n’a pas été autorisée pendan t l’année 
1 8 7 7  ; les fonds huîtriers naturels dem andent à ê tre  m énagés, 
car ils assurent l’avenir de l’ostréiculture dans le bassin d ’Ar- 
cachon. C elte industrie  continue d ’ailleurs à prospérer dans 
des proportions considérables; p endan t la  dern ière  cam pagne 
de pêche, ouverte le i cr septem bre 1 8 7 6  e t ferm ée le i cr mai 
de l’année suivante, il a été exporté d u  bassin plus de  2 0 2  mil- 
bons d ’huîtres d’une valeur de 4,5oo,ooo francs, e t de nom ­
breuses dem andes de parcs à huîtres sont en cours d ’instruction.

La capture du  canard sauvage tend  de plus en plus à  dis­
p a ra ître ; les détenteurs des crassats su r lesquelselle s’effectue 
p réfèren t abandonner leurs concessions pour obtenir des parcs 
à  hu îtres .

En résumé, le m ontant total des produits des diverses pêches 
est inférieur de 3 2 9 , 6 0 2  francs à  celui de l’année 1 8 7 6 . Ce 
résultat serait désastreux pour les populations m aritim es, s’il 
n ’était p rovoqué, en g rande partie , par le développem ent de 
l’ostré icu ltu re ; cette industrie  est, en effet, la principale de 
toutes cebes auxquelles se liv ren t les m arins e t leurs familles 
dans le bassin d’Arcachon, e t elle assure à ceux qu i savent 
l’exercer avec prudence de fo rt beaux bénéfices. C’est, en un  
m o t, la  g rande affaire et l’unique préoccupation du  pays.

Les réservoirs à poissons situés su r les p ropriétés privées ont 
livré à la  consomm ation 7 0 , 9 3 2  kilogram m es de proauits d ’une 
valeur de 1 0 0 , 7 2 3  fr. 44 cent., en augm entation de 3 7 , 0 0 0  fr. 
su r l ’année précédente. Le prix de vente en 1 8 7 7  a été su­
périeur à  celui de l’année 1 8 7 6  ( 1 fr. 4 2  cent, au  lieu de 1 fr. 
i5  cen t.). Ces établissem ents sont destinés à un  g ran d  avenir 
e t il s’en crée de très im portants sur le b tto ra l du  bassin.

La station de bains de m er à Arcachon continue à être 
très fréquentée; grâce au  voisinage de  sa forêt de pins e t à la 
douceur de son climat, cette ville est aussi une résidence d ’hiver 
très recherchée ; en fin , il s’y forme un  centre m aritim e et 
ostréicole im portant. Arès, A ndem os, T aussat, Gujan-Mestras 
dans le bassin d ’Arcachon, Mimizan sur la g rande côte, de­
viennent aussi des stations de bains de m er. La présence des 
é trangers, s’a jou tan t à la prospérité  de l'industrie  hu itrière , 
répand un véritable b ien-être  dans la population m aritim e.
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Q U A R T I E R

NOMBRE

nmoMMES

employés.

D IF ­
FÉRENCE

entre 
187G 

et 1877

1876. 1877.

29 9 300

20 20

299 320 21

BATEAUX

1876.

121

121

1877.

107

107

D IF ­
FÉRENCE

entre
1876  

et 1877

14

14

TONNAGE

des

BATEAUX.

1 876 . 1877.

149

149

134

131

F ERBNCR
entre

et 1 8 /  ;

INDICATION

des.

ESPÈCES CAPTURÉES.

PÈ C IIE  EN B A TEA l

T erre-N '

Islande.
salaison 

b o rd .

M orue, j

/ H a­
ren g

f r a i s  .

M aque­
reau  ,

salaison 
b o rd .

fra is . . .

S a rd in e s .............

A nchois .

15/  A utres espèces.,

H u îtr e s .............

M o u le s ..............

A utres coquillages

C rustacés (bornai 
e t la n g o u s te s) .

C revettes................

A m endem ents m a

P E C H E  A T IE D .

I D iverses espèces de 
p o isso n s ................

I H u î t r e s .......................

J M oules........................

I A utres coqu illages ..

I C re v e t te s ...................

A m endem ents m a ­
rin s .

Q UANTITES PECHEES.

u n i t r . 1 8 7 6 . JS77.

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem. 

Idem. 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem. 

Nombre. 

H cclol. 

Idem .

Nombre.

Kilogr.

Met. c.

K ilogr. 

Nombre. 

Hcclol. 

Idem . 

Kilogr.

Mcl. c.

15 T o t a u x  .

176 .225 133 ,090

2,000

DE D A X .
—  I I I  —

DIFFÉRENCE

EXTRE

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA V E N T E

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE  

entre 

1 8 7 6  c t 1877

e n

plus.

en
m oins.

1876. 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs.

n

f r a n c s . francs. francs,

u

" u u * » n

» » n ■ »

» * i »

" ■ ■■ »

* " " «

• M «

4 3 ,1 3 5 108 ,2 6 3 8 2 ,6 2 7

U

II 2 5 ,6 3 6

• • - "

* * • il *

■ " « II *

* II . • »

* * « * *

* " • • ■

2 ,000 n 2 ,4 0 0 2 ,4 0 0

* - « •

- n ■ •

■ it * ■

• U ■ •

- ' * * » *

108 ,263 85 ,0 2 7 2 ,4 0 0 2 5 ,6 3 6

D i f f é r e n c e e n  m o i n s ................ 2 3 ,2 3 6 '

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

L’année 1 8 7 7  a ^lé mauvaise pour les pêcheurs d u  quar­
tie r de Dax : les inondations successives survenues de février 
à lin  ju in  on t fortem ent contrarié la pêche en riv iè re , e t la  
pêche en m er a été a rrê tée , pendan t la  m eilleure saison, par 
le m auvais tem p s , les vents contraires e t su rtou t p a r les diffi­
cultés que rencon tren t les em barcations pour la  sortie e t l’en­
trée  du  cheiial de C ap b re to n , seul poin t d u  litto ra l où se 
p ratique la  pêche côtière. P a r  su ite , pêche m édiocre et 
découragem ent des pêcheurs.

Les années précédentes, la pêche à pied était insignifiante. 
Depuis la  mise en com m unication de l’étang d ’Osségor avec la 
m er, elle se p ra tique  avec avantage à C apbreton , e t il est à 
présum er que le  produit en sera , l’année p rochaine, considé­
rab lem ent accru.

La création , dans l’é tang  d ’Osségor, de 3 9  parcs à hu îtres  a 
é té autorisée en  1 8 7 7 . Q uelques détenteurs on t aussitôt fait 
certaines expériences sur l’élevage c t la  reproduction de ces 
coquillages. Les essais ont été satisfaisants e t font espérer de 
très bons résultats p ou r l’avenir.
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Q U A R T I E R

113 —
DE B A Y O N N E .

—
NOMBRE
D ’ HOMMES

em ­

ployés.

D IF ­

FÉR EN C E

entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM ­

P L O Y É S.

D IF ­

FÉR EN C E  
entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BA TE A U X .

D IF ­

FÉRENCE

cnD'o 
1876  

ct 1877

INDICATION

(les

-----------------------------------------------

Q UANTITÉS PÊCHÉES.

L  1 "
DIFFÉRENCE

ENTRE

1876 et 1877

T O T A L
D E  LA VENTE  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

EN TR E

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1876. 1877. a  ac> o-
a .5  « S 

E
1876. 1877. § a

'E.

00
3  C
« 'S

s
1876. 1877. S 3 

7L
a  . 1ü o

S

ESP È C E S C A PT U R É ES.
U N IT É . 1876. 1S77.

en
plus.

en
m oins.

1876. 1877 .
en

plus.
en

m oins.
-

PÊCHE EN BATEAU.

francs. francs. francs. francs.

" « « * » " • » /» « •

( T e r r e - \ 'v0. . 
M o ru e . 1

( I s la n d e . . .

/  sa la iso n  à  
I I a -  ) b o r d . . .  

r e n g  )

Kilogr.

Idem.

Idem . 

Idem .

Idem.

■ »

u

u

» -

u

n

«

• ■

Les file ts  en  u sag e  d an s  le  q u a r t ie r  s o n t,  p o u r  la  p èc h e  d u  
sau m o n  e t d e  l’a lo se , la  g ra n d e  se ine  ; p o u r  le s  au tre s  espèces 
d e  p o isso n s , le  tré m a il e t  la  lig n e  d e  fo n d . Les p êc h eu rs  em ­
p lo ie n t d es  co u ra lin s  ja u g e a n t  g én é ra le m e n t u n  d em i- to n n e a u ; 
ils so n t em b arq u és  à  la  p a r t .  L e poisson  e s t v en d u  au x  m a r­
c h a n d s , q u i l’ex p é d ien t à T a r b e s ,  P a u ,  T ou louse  e t B ordeaux . 
Les m archés  d e  B ayonne e t d e  B ia rritz  s p n t ,  p a r  s u ite , p e u  
ap p ro v isio n n és  d e  p o is s o n , d o n t le  p r ix  e s t trè s  é levé . L a 
p êc h e  d u  s a u m o n , d e  l ’alose e t  des ancho is d o n n e  d e  bons 
ré su lta ts  au x  p êc h eu rs . Il a é té  p é c h é , en  1 8 7 7 , env iron . 
1 1 , 0 0 0  sau m o n s . L es ancho is  se so n t v e n d u s , c e tte  a n n é e ,

( sa la is o n  h 
M aq u e -J b o r d . . .  

r c a u  i
- ■ * • « « «

6  fran cs  le  p a n ie r  d e  2 0  k ilo g ram m es, e t  les la n g o u ste s  2 fr . 
5o  ce n t, l ’u n e ,  e n  m o y e n n e , q u o iq u e  d e  d im en sio n s  m o ins 
g ra n d e s  q u e  les la n g o u ste s  des au tre s  loca lité s  vo isines. Les 
fem m es e t  filles d e  p ê c h e u rs , d an s  le  sy n d ica t d ’U r t ,  fo n t des 
file ts  e t  g a g n e n t  ainsi 1 f r .  7 5  c e n t,  à  2 fran cs  p a r  jo u r .  Il 
ex iste  à  B ia rritz  p lu s ie u rs  é tab lissem en ts  d e  b a in s  d e  m e r, fré-

Kilogr.

Idem.

Nombre.

H cclol.

Idem .

Nombre.

5 0 ,0 0 0

122 ,0 0 0

00,000

210,000

10,000

92,000

10 ,000

2 3 7 ,0 7 2

18 ,0 0 0

3 1 8 ,0 0 0

8 ,0 0 0

8 0 ,9 2 8532 536 4 a 253 248 « 5 202 204 2 A u tre s  e s p è c e s . . . . •

d e  to u tes  na tio n s  ( 2 0 , 0 0 0  e n v i ro n ) , ce q u i re n d  la  v ie m ate-

A u tre s  c o q u illa g e s ..

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . . 8 ,0 0 0 10,000 2 ,000 . 16 ,000 25 ,0 0 0 9 ,0 0 0 a

UHC UU3 UI1U1G U U.LCII 111/7 CU il UuJ U11I1U.

A m e n d em e n ts  m a ­
r in s .................................. M èt. c. » ■ « ■ * » ■ a

PÊCHE À PIED.

i D iverses e sp è ces  de  
p o is s o n s ......................

I H u îlr e s ................................

Kilogr.

Nombre.

Hcclol.

Idem.

■ • » ■ •« « ■

A u tre s  co q u illag es . . « ■ ■ - * »

A m e n d em en ts  m a-
M et. c. «

♦

5 3 2 536 4 263 072 3 6 1 ,0 0 0 j 97 ,9 2 8
4

cn.!19Rr

8
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Q U A R T I E R  DE S A 1NT- JEAN- DE- LUZ.

NOMBRE
D ’ HOMMES

em­
ployés.

D IF ­

FERENCE  
entre 
1876  

et 1877

BATEAUX

EM ­

PLO Y E S.

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

FÉRENCE
en Ire 
1876  

o t 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCHÉES.

DIFFÉRENCE

EN TR E

1876 ct 1877

T O T A L
DE LA  VENTE  

des
produits peches.

DIFFÉRENCE  

entre 

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1 8 7 6 . 1877. d s  
® — 

A
O . s
«  o

e
187G. 1877. °  i

A

*3
a . Sw o

a
1876. 1877. a SV  _  

A

à  
a  .S® o

a

ESP È C E S C A PT U RÉ ES.
U S IT É , 1876. 1877.

cu
plus.

en
m oins.

1876. 1877.
en

plus.
en

m oins.

francs. francs. francs. francs.

PÊCHE EN BATEAU.

» > » " » « • « • M o ru e .
T  e rre -N v' . . 

I s la n d e .  . .

Kilogr. • « «

u

»

n

« La différence en moins- constatée ci-contre s'explique par le 
d ép art des ports de Saint-Jean-de-Luz e t de Socoa des marins 
espagnols qu i s’étaient réfugiés en France à l’époque de l’in­
surrection carlis te , e t qu i sont rentrés dans leur pays à la  lin  
de celte insurrection. Ces m arins ont emmené avec eux 1 5 em­
barcations qu’ils m ontaient.

H a ­
re n g

sa la iso n  à 
b o r d . . . Idem.

Idem.

Idem .

Idem .

Nombre.

Kilogr.

Idem.

« - « « " * «

M aq u e­
re a u

sa la iso n  à  

b o r d . . .

13 ,0 0 0 4 ,9 5 0

•

3 ,410

3 7 ,8 6 0

10 ,000

5 9 ,5 0 0

1 ,700

19,601

3 ,9 5 6

6 1 ,8 0 0

-

1,710

18 ,259

6 ,0 4 4

5 9 7 ,5 0 0

9 ,5 0 02 6 ,0 0 0

2 0 ,0 0 0

16,500

23,800384 307 u 77 60 45 15 239 171 6 8 ' A u tre s  e s p è c e s . . . . 3 ,800 2 ,3 0 0

Nombro.

Hectol.

Idem .A u tre s  co q u illag es . . „ „ M « « u »

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) .  . . Nombre. 1 2 ,900 2,400 1 0 ,5 0 0 15 ,540 2 ,9 1 5 u 12,625

KTOgl .

A m e n d e m e n ts  m a -
Mèt. c. 2 ,2 0 0 48 ,0 0 0 5 0 ,0 0 0 2 ,0 0 0

PÈCHE A PIED.

' D iv erses  esp èces  de 
p o is s o n s .................. Kilogr. 1 0 ,6 0 0 12,700 2,100 3 3 ,5 0 0 37 ,4 0 0 3 ,9 0 0 „

TM L 800

160

350

6 ,2 0 0

40

70

170 160 " 10 « » * - * « ■ »
1 M o u le s ................................

i A u tre s  c o q u il la g e s . .

Hectol.

Idem.

*20

9

30

12

10

3

• 200

4*20

-

Kilogr. 40 46 85 100 15

A m e n d e m e n ts  m a - -

Met. c. 23 ,4 2 0 57,420 24 ,000 11,710 23 ,0 0 0 11 ,2 9 0

554 467 87 60 45 15 239 171 68 38 ,6 3 8

D i f f é r e n c e e n  m o in s .  . . . , 1 2 ,8 2 3 f

8 .
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Q U A R T I E R  DE

NOMBRE
D 'H O M M E S

em ­
ployés.

187G. 1877.

1,486 1,476

D IF ­
F E R E N C E

en Ire 
1876  

et 1877

10

BATEAUX

1876.

453

1877.

4 52

D IF ­

F É R E N C E  

e n t r e  
1876  

e t  1877

TONNAGE

RA T E A U X .

1876. 1877.

1,362 1 ,330

D IF ­

F É R E N C E  

e n t r e  
1876  

e t  1877

p ê c h e u r s  é t r a n g e r s . ( I ta l ie n s  

95 851 .  10 19 17 « 2  107 85

1,581 1,561 20 4G9 1 ,469 1,415

INDICATION

de.

E S P È C E S  C A P T C n É E S .

PE C H E  EN BATEA U.

T h o n  ,

H a - 
r e n g  )

M aq u e -\ 
re a u  )

3 2 /

P è c h e  e n  
b a te a u  . 

M ad rag u es  

sa la iso n  à 
b o rd  . . 

fra is  . . . .  

s a la iso n  
b o rd . . 

f r a i s .  . . .

S a rd in e s .....................

A n ch o is .......................

A u tre s  e s p è c e s . . . .

H u î t r e s .......................

M o u le s ........................

A u tre s  c o q u illa g e s . 

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t l a n g o u s te s ) . . 

A m e n d e m e n ts  m a
r in s .........................

C re v e tte s ...............

22 A n ch o is

PEC H E A P IE D .

D iv erses  e sp èces  de
p o is s o n s .................. Kilogr.

H u î t r e s .......................... Nombre.

M o u le s ........................... H eclol.

A u tre s  c o q u illa g e s . . Idem .

C rev ettes ....................... Kilogr.

A m e n d em en ts  m a ­
r in s ............................ M èt. c.

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem.

Idem. 

Id em . 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem. 

Nombre. 

Hectol. 

Idem.

Nombre.

M èt. c 
Kilogr

Kilogr.

187G.

18 ,0 4 0

4 4 ,5 0 0  

4 7 ,0 4 2 ,0 9 9  

4 5 1 ,5 0 0  

2 2 5 ,3 8 3

18,314

59 ,1 3 6

1877.

2 ,400

25,711 

4 2 ,219 ,250  

294,600  

202,236

16,054

2,624

TO TAUX.

—  117
P O R T - V E N D R E S .

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 c t  1877

T O T A L
D E  LA  V EN TE 

d e s

p r o d u i t s  p è c h e s .

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 c t  1877

ç n

p l u s .

cu
m o i n s .

1876. 1877.
e n

p l u 8 .

e n

m o i n s .

f r a n c s . f r a n c s . f r a n c s . f r a n c s .

1 6 ,2 1 0 10 ,753 1 ,392 H 9 ,361

* " “ “ " ■

u . n » * »

•' “ " “ ° -

V „ U „ U «

» 18 ,7 8 3 2 6 ,3 0 0 25 ,8 1 1 ■ 4 89

» 4,822 ,849 6 8 1 ,2 4 9 5 9 9 ,2 2 6 * 82 ,0 2 3

» 156 ,9 0 0 2 9 5 ,4 0 5 2 3 0 ,4 8 0 » 64 ,9 2 5

• « 23 ,1 4 7 3 18 ,5 1 2 2 4 1 ,4 4 3 - 7 7 ,0 6 9

■ » " - “ »

- " » « -

• * • ■ " ■

« 2 ,2 6 0 2 3 ,5 7 2 1 9 ,3 6 4 4 ,2 0 8

- - •

« - " - ■ •

■ 50 ,512 38 ,438 2 ,1 6 4 ■ 30 ,2 7 4

■ «

* •

■

- « ■

1,394,229 1,119,880 » 274 ,3 4 9

D if f é r e n c e  e n  m o in s 2 7 4 ,3 4 9 f

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

La dim inution que  l’on rem arque sur le rendem ent de la 
pêche, en 1 8 7 7 , do it être attribuée aux mauvais tem ps qui 
on t régné pendan t la  belle saison. Cette d im inution a peu 
modifié d ’ailleurs la  situation relativem ent heureuse des m a­
rin s , car, bien qu’inférieure aux produits obtenus en 1 8 7 6 , 
la  cam pagne de 1 8 7 7  a donné les résultats d ’une cam pagne 
norm ale. Les arm em ents à l’anchois e t à la  sard ine , q u i, depuis 
quelque tem ps, ont pris un grand développem ent, su rtou t à 
Collioure et à  B anyuis, se soutiennent dans un  é ta t prospère. 
Les anciens bateaux sont successivement rem placés, e t les 
rechanges de filets don t les pécheurs sont m unis perm etten t 
d ’obtenir des résultats plus rém unérateurs. L’exportation de la 
sardine fraîche sur les marchés de l’in té rieur contribue sensi­
blem ent aussi au  bien-être d u  pays. C’est grâce à ce débouché 
cjue des quantités énormes de celte espèce de poisson peuvent 
s écouler e t perm ettre ainsi le  développem ent d ’une  industrie  
qui au trem ent serait restée bornée à ses limites prim itives.

Les bains de m er d u  quartie r continuent à être bien fré­
quentés. L’établissem ent de Banyuis prend tous les jours plus 
d ’extension.
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Q U A R T I E R
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DE N A R B O N N E .

NOMBRE
D 'H O M M ES

em ­
ployés.

D IF ­
FE R E N C E  

entro 
187G 

et 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

FÉ R E N C E  

entre 
1876  

et 1877

INDICATION

( l i s

QUANTITÉS PÊCHÉES.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 ct 1877

T O T
D E  LA 

t i e

produits

AL
V E N T E

S

p é c h é s .

DIFFÉRENCE 

entre 

1876 et 1877 R E N S E IG N E M E N T S  G É N É R A U X .

187G. 1877. S jü'Ph
a . 2« o

S
1876. 1877. a = « — Ph

c .2
«  o

B
1876. 1877. S J!

" p -
a .2« o

S

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

U N IT É . 1876. 1877.
en

plus.
en

moins.
1876. 1877.

en
plus.

en
moins.

PÊCHE EN BATEAU.
francs. f r a n c s . francs. francs.

• » ¡i « » » * • »

u

V

( T e r r e - N ï0. . 
M o r u e ,  j r , ,

( I s l a n d e .  . .

( s a la is o n  h 
H a - J b o r d .  . . 
r e n g  J r  .

Kilogr.

Idem .

Idem.

Idem .

Idem .

- » » »

n

»

u

La d im in u tio n  d es  p ro d u its  es t d u e  à  la  p é n u rie  d u  poisson 
d e  passage  a in si q u ’à  la  p e rs is ta n ce  des  ven ts  d u  su d  e t  d e  
T e s t, q u i a  é té  cause  q u e  te  po isson  a  g a g n é  la  p le in e  m e r e t  
q u e  la  p èch e  s u r  les  é tan g s  a  é té  m oins lu c ra tiv e .

( s a la is o n  à  
M a q u e - 1 b o r d . . .  

r e a u  i r  .
79 ,172

3 ,9 1 2 ,4 1 6

49,441

3 ,347 ,1 1 0

■
29,731

5 6 5 ,3 0 6

52 ,090

4 7 ,0 1 8

43 ,1 8 4

39 ,259

• 0

8 ,9 0 6

S a r d i n e s ......................... 8 ,3 5 9

Kilogr.

Idem.coo 5S1 a 19 303 288 a 15 621 521 » 100 A u tr e s  e s p è c e s . . . . 4 2 0 ,8 5 2 389,482 • 31 ,3 7 0 397 ,6 3 3 331 ,507 « 6 6 ,1 2 6

Hcclol.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Met. c.

A u t r e s  c o q u i l l a g e s . . 

C r u s ta c é s  ( h o m a r d s  
e t  l a n g o u s t e s ) . . . 1,161

3 ,2 5 0

554

4,950 1 ,700

607 1 ,7 4 9

1,270

917

1,417 147

832

A m e n d e m e n ts  m a -

PÊC HEU1ÍS ÉT [\ANGERS. —-  E s la g n c» 's :

• 86 | 8G| « • 3 6 1 3 6 | » ” I 1 1 6 | 1 16| »

I ta l ie n s  :

" 5 5 " 1 1 " " C 6 "

PÈCIIE à p i e d .

D iv e r s e s  e s p è c e s  d e  
p o i s s o n s .................... Kilogr. 

Nombre. 

Hectol. 

Idem. 

Kilogr.

Mèt. c.

11 ,468 12,590 1 ,122 - 9 ,5 7 0 11,337 1,767

183 157 ■ 26 • • - ” ■ " * -
1 M o u le s ............................

i A u tr e s  c o q u i l l a g e s . .

34

196

31

164

3

32

1 ,1 8 4

9 ,8 0 5

1,265

8,775

81

1,030

A m e n d e m e n ts  m a -
1,965 1,970 5 4 ,530 4 ,5 5 7 27

525 ,440 4 4 2 ,2 1 8 2 ,0 2 2 j 85 ,253

83.231*

_____ __________________________ • _ _____________ __________________________ i
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Q U A R T I E R

NOM BRE

nuM M F .8  

o m p l o j c , .

D IF ­

F É R E N C E

entre 
1876  

et 1877

1870. 1877. - I

772 740

170 154

942

32

48

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

1876.

283

283

1877.

D I F ­

F É R E N C E  
entre 
1 870  

et 1877

si

278

278

TONNAGE

des

1876.

1 ,585

1,585

1877

1,545

1,545

D IF ­

FÉ R E N C E

entre 
1876 

ct 1877

INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

P Ê C H E  EN BATEA U.

I  P ê c h e  en  
b a te a u . .

M ad rag u es .

[ sa la iso n  à 
a '  ) b o r d .  . . 

r e n g

M aq u e ­
re a u

f r a is .  . 

sala ison a
b o r d . . . .

f r a is .  ,

S a rd in e s ..........

j  A n c h o is ............

40/ A u tre s  espèces .

H u î t r e s ..........................

M o u le s ..........................

A u tre s  c o q u illa g e s . .

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . .

C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a -

P E C H E  A P IE D .

D iv erses  esp èces  de  
p o isso n s  .  ............

H u î t r e s ..........................

M o u le s ...........................

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C re v e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a-

QUANTITJiS PECH EES.

U N IT É . 1876. 1877.

Kilogr. 13 ,0 0 0 15,000

Idem. « •

Idem . « •

Idem. - -

Idem. « n

Idem . 2 0 4 ,8 7 5 188,000

Nombre. 2 ,8 0 0 ,0 0 0 3,729 ,000

Kilogr. - »

Idem. 123 ,5 5 0 137,400

Nombre. 2 7 ,3 6 0 33,600

Ilectol. 200 600

Idem. 325 300

Nombre. 5 ,6 2 0 3,050

Kilogr. 2 ,0 0 0 1,500

Mèt. c. 1 ,800 100

Kilogr. 10 ,000 10,000

Nombre. « *

H cclol. 103 110

Idem. 81 115

Kilogr. « «

Mèt. c. 5 ,5 0 0 1,000

40 T o t a u x .

D ’A G D E .
—  1 2 1  —

DIFFERENCE

E N T R E

187 6  ct 1877

p l u s .

2 ,0 0 0

929 ,000

13,900

6 ,2 4 0

400

16 ,875

25

2 ,5 7 0

500

1,700

4 ,5 0 0

T O T A L  j DIFFÉRENCE
D E  LA  V EN TE

d e s

produits pèches.

1876.

francs.

1 5 ,6 0 0

165 ,800

3 5 ,0 1 8

133 ,565

3 ,4 2 0

6 ,250

13 ,000

5 ,900

600

2 ,7 0 0

10,000

3 ,2 0 0

3 .2 5 0

8 .2 5 0

4 0 6 ,5 5 3

1 877 .

entre 

1876 ct 1877

e n

plus.

francs. f r a i

1 8 ,0 0 0  2 ,4 0 0

138 ,4 0 0

3 4 ,9 6 8

161 ,000  2 7 ,4 3 5

5 ,0 4 0 ]  1 ,620

6 ,0 0 0  

9,000

3 ,0 5 0  

450

100

8 ,0 0 0

2 ,2 0 0

3 ,3 5 0

1,000

390 ,5 5 8

D if f é r e n c e  e n  m o in s .

100

31 ,5 5 5

en

francs.

2 7 ,4 0 0

50

250

4 ,0 0 0

2 ,8 5 0

150

2 ,6 0 0

2 ,0 0 0

1 ,000

7 ,2 5 0

4 7 ,5 5 0

15,995f

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

Il n ’existe aucune m adrague n i aucune pêcherie dans le 
quartie r d'A gdc. On ne constate pas de variations bien sen­
sibles dans les résultats de la pèche de 1 8 7 7 , comparés à ceux 
qu i on t é té  obtenus en 1 8 7 6 . Si l’article a u t r e s  e s p è c e s  

présente une augm entation assez im portante p o u r 1 8 7 7 , p ar 
con tre , la  pêcbe du  m aquereau frais a été m oins abondante 
qu’en 1 8 7 6 , e t les résultats de celte pêcbe accusent une 
dim inution assez sensible. Les moules ont été très abondantes 
cu 1 8 7 7  et ont un i au développement" des clovisses; p a r 
su ite , les prix  du  prem ier de ces coquillages on t été faib les, 
si on les com paie à  ceux de 1 8 7 6 . 11 n’a été recueilli en 1 8 7 7  
que très peu  d ’am endem ents m a rin s , cet engrais ne servant 
que p ou r la  vigne qu i a été atteinte par le phylloxéra.
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Q U A R T I E R

NOM BRE

D 'H O M M E S

em ployes.

1870. 1877.

1,520 1,000

D IF ­
FÉ R E N C E

entre
187G 

et 1877

c C 
« ‘5

a

7/1

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

1870.

930

1877.

D IF -

n  m:' .:i:
entre

et 1877

940 10

TONNAGE

des

1876.

3 ,3 7 5

1877

3 ,5 5 0

D IF -

entre

ct 1877

175

âciiEURS É t r a n g e r s .  (I ta l ie n s  e t E sp a g n o ls .

375 380 5

80

1,981 2 ,0 6 2

99 103 4

1,035 1,049 14

510

3,885

520 1(5

4 ,0 7 0 185

INDICATION

des

E S P È C E S  C A PTünÉES.

PÊCUE EN BATEAU.

i  P è c h e  e n  
b a te a u  

M ad rag u e s  

s a la iso n  
b o rd  

fra is  . . 

sa la iso n  
b o rd

T h o n . . .

H a- I
re n g  ]

M aq u e
re a u I f r a i s .

S a r d in e s ............

A n c h o is ..............

A u tre s  e sp è c e s

H u î t r e s ..............

M o u le s ................

A u tre s  c o q u illag es  

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s  ) . . 

C an a rd s  e t  m a c re u se s  

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ..................

Q UAN TITÉS PÊCH ÉES.

U N IT E . 1876.

Kilogr. 

Idem .

Idem.

Idem.

Idem . 

Idem. 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem . 

Nombre, 

H ectol. 

Idem .

Nombre

Idem .

Mèt. c.

PÊCHE X PIED.

D iv erses  e sp è ces  de
p o is s o n s .................. Kilogr.

H u î t r e s .......................... Nombre.

M o u le s .......................... Hectol.

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem .

C re v e t te s ...................... Kilogr.

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................ M èt. c.

T o t a u x .

60 ,0 0 0

2 8 0 ,0 0 0

1 ,5 8 0 ,0 0 0

1 ,1 1 3 ,7 0 2

58 ,0 0 0

1 ,5 7 0

14 ,5 0 0

2 ,0 1 0

3 ,0 0 0

4 ,5 2 0

3 ,8 0 0

450

2 ,0 0 0

1877.

111,297

357,240

2 ,888 ,184

1,589,386

75,000

2,945

12,530

G,100 

4,350

7,200

4,800

500

3,035

—  123
DE C E T T E .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 et 1877

plus.

51 ,297

77 ,2 4 0

1,308,184

475 ,684

17 ,000

1,375

4 ,0 9 0

1,350

2 ,6 8 0

1,000

1,035

1,970

T O T A L
D E  LA  V E N T E  

des
produits pêcbés.

1876.

9 0 ,0 0 0

2 4 0 ,0 0 0

1 18 ,5 0 0

1,269,244

5 ,9 5 0

9 ,3 9 2

1 12 ,8 4 5

3 ,0 1 0

6 ,0 0 0

7 ,435

4 ,1 2 5

2 ,5 2 0

1,871,891

135 ,8 9 7

3 3 3 ,0 8 7

138 ,3 9 0

1,329,731

6 ,5 0 0

2 3 ,0 5 0

107 ,900

6 ,5 2 5

6 ,7 0 0

8,900

5 ,2 0 0

3 ,9 0 0

2,110,380

D if f é r e n c e  e n  p l u s .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 et 1877

4 5 ,8 9 7

93 ,087

19 ,8 9 0

60 ,487

550

14 ,2 5 8

3 ,5 1 5

700

1,465

1,075

1,4 S0

2 43 ,4 3 4

4 .9 4 5

4 ,9 4 5

23S,489f

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

E n 1 8 7 7 , la  pêche a donné de moins mauvais résultats q u ’en 
1 8 7 6 ; les espèces voyageuses se sont m ontrées par bandes 
nom breuses, mais pas d ’une manière perm anente. Les in te r­
m ittences q u i se sont produites à cet égard sont principale­
m ent dues aux fréquentes apparitions des m arsouins. S u r les 
étangs e t les canaux du  syndicat de C elte, la pêcbe aux loups 
c t aux m ulets a été fructueuse vers la lin de l’année. Cette

Îsôchc a été favorisée par l’abaissem ent de la  tem pérature  ct 
a permanence des vents de nord-ouest. On doit signaler la 

réapparition , su r l’étang de T b au , de la moule : cette réap ­
parition  s’est p rodu ite  d u n e  m anière presque subite e l clans 
des proportions qui perm ettent cl’espérer que la  pêcbe de ce 
m ollusque acquerra  une certaine im portance. Une quinzaine 
de nacelles, montées par des pêcheurs de Bouzigues, ont p ra­
tiqué cette pêcbe d ’une m anière à peu près perm anente. Les 
eaux in térieures du  sous-quartier d’Aigues-Mortes e t du  syn­
dicat de Palavas s’appauvrissent cbaque année davantage. Ces 
eaux ne sont pas suffisamment mises en communication avec 
celles de la pleine m er; il im porterait de rem édier à cette 
situation. Dans ce b u t,  les pêcheurs renouvellent la  dem ande 
de la réouverture du  G rau-M artin. C’est là  un  travail indis­
pensable qu’il serait nécessaire d ’cifectuer, sous peine de voir 
b ientô t se dépeupler, d ’une m anière com plète, le  vaste étang 
de Mauguio.
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Q U A R T I E R

NOMBRE
D ’ HOMME S 

em ­
ployés.

1876. 1877.

FE R E N C E

entre

et 1877

BATEAUX

1870.

114 135 21

135

77

1877.

100

100

D IF ­

FE R E N C E
entre

et 1877

23

23

TONNAGE

BA TEA UX .

1876.

164

164

1877.

212

212

D IF ­
FÉ R E N C E  

entre 
1876  

et 1877

48

48

a .h
°  o

e

INDICATION

(les

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

M o ru e . \

PEC IIE  EN BATEA U.

T e rre -N vo.

I s la n d e .  .

sa la iso n  
b o rd .  .H a­

re n g

( sa la iso n  
M a q u e -)  t o r d  

r e a u  i
’ f r a i s .  . . .

S a r d in e s ....................

A n c h o is .....................

A u tre s  e sp è c e s .  . .

H u î t r e s .......................

M o u le s .......................

A u tre s  c o q u illa g e s

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s )

C re v e tte s ................

A m e n d em e n ts  m a

PEC H E A P IE D .

' D iverses esp èces  de  
p o 's s o n s ..................

i H u î t r e s ..........................

I M o u le s ...........................

I A u tre s  c o q u i l la g e s . .

I C rev e tte s .......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................

Q UANTITES PECHEES.

U N IT É . 1876. 1S77.

Kilogr.

Idem. " ”

Idem. » .

■ ■

Idem. . .

Idem. 3 ,7 0 0 4,101

Nombre. » «

Kilogr. * »

Idem. 42 ,0 0 0 47,400

Nombre. • •

Hectol. - .

Idem. - “

Nombre. » .

Kilogr. • •

Mèt. c. « ■

Kilogr. .

Nombre. *

Hectol. ■

Idem . *

K ilogr. •

M èt. c. «

T o t a u x .

1 2 5  —

D ’A R L E S .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 ct 1877

401

4 ,800

T O T  A L
D E  LA V E N T E

des
produits pécliés.

1876.

francs.

2 ,7 7 5

53 ,2 5 0

1877.

francs.

3 ,0 5 2

5 9 ,250

56 ,0 2 5  62 ,302

D i f f é r e n c e  en  p l u s .

DIFFERENCE

E N T R E

1876 ct 1877

plus.

francs.

6 ,0 0 0

francs.

6,277

0,277

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

La pèche s’exerce, dans le quartie r d ’A rles, su r le litto ral 
de la C am argue e t dans la partie  m aritim e de l’em bouchure 
du  R hône, depuis le point de cessation de la salure des eaux 
ju sq u ’à la pointe nord  de l’île V allabrègue, lim ite de l’action 
de l’inscription m aritim e sur ce fleuve. Les espèces qui ali­
m entent la pèche côtière proprem ent d ite  sont les tu rbo ts, 
b a rs ,  m ulets , soles e t rougets. Les fdels employés sont la 
seine, la  m ugelière , la  rom alière e t le trabaco. Les pêcheurs 
se servent de bateaux plats d its b e t t e s ,  d ’environ 5 m ètres de 
longueur. La répartition  des produits s’effectue de la manière 
suivante : un tiers pour le bateau e t les b le ts , e t deux tiers 
p ou r l’équipage. Les produits de la  pêche sont généralem ent 
vendus su r les lieux à des persomies qui les transportent 
sur les m archés, soit p a r bateaux, soit par charrettes. Les 
pêcheurs des environs des em bouchures du  R hône vont les 
vendre à  M artigues, où ils en re tiren t d’habitude des prix 
élevés.

Il n’y a sur les côtes du  quartie r d ’Arles n i parcs, ni claires, 
viviers, pêcheries e t réservoirs quelconques. La situation des 
pécheurs est assez p récaire; du  reste, la pêche ne constitue 
pas dans ce quartier, à proprem ent parler, une industrie ; elle 
est p lu tô t le fait accidentel de quelques marins qui on t bxé 
leu r dem eure dans les environs des bouches du  Rhône. L’éloi- 
gnem ent du  centre de consommation e t le  peu de fond des 
plages de la C am argue, où l’on ne peu t em ployer que de très- 
petits bateaux , sont les causes du  peu de développem ent de 
cette industrie. La pêche dans les eaux de l’em bouchure du  
Rhône ne s’exerce avec quelque fru it que dans les mois de mars 
e t d ’avril, époque où les aloses rem ontent le fleuve pour y 
déposer leu r frai. Aux autres époques de l’année, elle est 
pour ainsi d ire  n u lle ; elle se borne à quelques espèces telles 
que la  carpe c t le brochet.

Le nom bre des bateaux employés a été plus élevé q u ’en 
1 8 7 6 ; il en est résulté  un accroissement de produ it de 
6 , 2 7 7  francs.

m
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Q U A R T I E R
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DE M A R T I G U E S .

NOMBRE
D ’HOMMES

em­
ployés.

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
187G 

ct 1877

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

D IF ­

FÉ R E N C E  
entro 
1876  

ct 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

FÉ R E N C E  
cutre 
1876  

ct 1877

INDICATION

des

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 cl 1877

T O T A L
D E  LA V E N T E  

des
produits péchés.

DIFFÉRENCE

E N T R E

1876 et 1877 R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

1S7G. 1877. C 3 o — 
P-

a .5« o
a

1876. 1877. s  J
p.

= 5« ‘o
a

1876. 1877. a S «
p-

a .2« o
a

E S P È C E S  C A P T U R É E S .
U N IT É . 1876. 1877. en

plus.
en

moins.
1876. 1877.

en
plus.

cu
m oins.

PÈCHE EN BATEAU.
francs. francs. francs. francs.

« • ■ « « •

n

u « ■ * *

i  P ê c h e  en  
T h o n . . ]  b a te a u . .  

(  M ad rag u es .

* [  sala iso n  à 
H a - i b o r d .  . . 

r e n g  J

Kilogr.

Idem .

Idem.

Idem .

Idem.

150 ,0 0 0

1 0 ,6 5 0

150,000

14,400 3,750

H

6 ,0 0 0 136,840

1 6 ,000

132 ,0 4 0

1 7,000 1 ,0 0 0

4 ,8 0 0 La pêche du  th on , en b a teau , a été moins fructueuse qu ’en 
1 8 7 6 ; par c o n tre ,le  p rodu it d e la  m adrague de Sainte-Croix a 
légèrem ent augm enté. Le m aquereau a do n n é , dans le golfe 
de Fos et au cap C ouronne, d u  mois de ju in  au mois d’oc­
to b re ; cette pêche a p rodu it de m eilleurs résultats que l’année 
dern ière. La sardine et l’anchois continuent à ne plus séjour­
ner en aussi g rand  nom bre sur les côtes du quartier, les eaux 
du Rhône res tan t troubles; néanm oins, les résultats de ces 
deux pêches on t été assez satisfaisants. La pêche aux bœufs 
a donné de bons résultats : 6 0  bateaux ont pris p a rt à celte 
pêche, qu i a p rodu it 553 ,50 0  kilogrammes de diverses espè­

( s a la iso n  à  
M aq u e - 1 b o r d .  . . 

r e a u  i
175 ,000

1 ,0 1 6 ,0 0 0

1 ,0 0 0

1 ,5 8 0 ,0 0 0

190,000

1 ,0 0 0 ,0 0 0

1,000

1,590,000

15,000

u

133 ,000

2 3 ,0 0 0

750

1,700,000

8 ,0 0 0

16,000 2 4 ,0 0 0

750

1,690,000

1 ,0 0 0

ces de poissons. Les quinze bordigues existant dans le quartier 
on t p rodu it 6 0 , 0 0 0  francs environ. Les trois parcs ostréicoles 
créés l’année dernière paraissent appelés à donner de bons 
résultats. 5 8 , 0 0 0  hu îtres adu ltes, provenant des étangs de la  
Corse, on t été ensemencées dans ces parcs d ’acclim atation, e t 
7 0 , 0 0 0  naissains de B retagne, enfermés dans des caisses, sont 
soumis à  des essais d’élevage. L ’usine d ’algues m arines de Gor-

Kilogr.

Idem .1,177 1 ,180 3 » 538 539 1 - 2,908 2,911 3 A u tre s  e sp è c e s ........... 10,000 - 10,000 »

3 5 ,6 0 0

200

9 ,0 0 0

35,900

200

12,000
10,000

24,000

178 ,0 0 0

2,000

9 ,0 0 0

179 ,500

2,000

12,000
500

4 8 ,0 0 0

1 ,500

3 ,0 0 0

500

des, près B erre , a  fabriqué cette année, en tre  autres p rodu its, 
le toron  , expérim enté en ce m om ent à Marseille e t à  Toulon , 
comme revêtem ent des tuyaux de vapeur. La sécherie de mo­
ru e s , de création récen te , à  Porl-dc-Bouc, est en pleine acti­
vité : 9 9 9 , 0 0 0  kilogrammes de morues vertes, provenant des 
bancs de Terre-Neuve y ont été lavés e t sécliés l’année der­
n ière. Les produits ont été vendus su r les m archés m ar­
seillais à un prix varian t en tre  7 6  e t 9 0  francs les 1 0 0  kilo­

A u tre s  c o q u i l la g e s . .

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . . .

Idem .

Nombre.

Kilogr.

M èt. c.

n

3 ,000

10,000
„ „

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................

PÊCHE A. PIED.

24,000 « 264,000 2 16 ,00

gram m es.
Les travaux d ’em branchem ent du chem in de fe r de Bouc à 

Miramas sont poussés avec activ ité , e t la voie pourra être 
livrée à la circulation vers la lin de l’année. Une usine pour 
confectionner des briquettes est en voie de form alion à Bouc.

' D iv erses  espèces de
Kilogr. " " " " "

H u î t r e s .......................... Nombre. - « „ ,, „

GOO 000 * « " * « « V ■ • •
M o u le s ..........................

[A u tre s  c o q u illa g e s .. 

1 C re v e tte s ..................................

Hectol. 

Idem . 

Kilogr.

500 500

- «

4,000 4 ,0 0 0

■

«

A m e n d em en ts  m a-
Mèt. c. 6 ,0 0 0 6,000 12,000 12,000

'

T o t a u x .

L . ---------------
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Q U A R T I E R  DE M A R S E I L L E .

DIFFÉRENCE

QUANTITÉS PÊCHÉES. E N T R E

•j “T? 1870 ct 1877

U N IT É . 1876. 877.
en

plus.
on

moins.

Kilogr. 115,493 80,825 34,GG8

Idem. 100,205 45,381 n 5 4 ,8 2 4

Idem. « „ u „

Idem. u * • a

Idem . i1 * * u e

Idem. 78,752 76,047 2,705
Nombre. 15,723,220 13,071,411 A 2,051,S09
Kilogr. 18,725 20,392 1,007 «

Idem . 180,012 171,762 » 8,250
Nombre. 101,082 98,651 . 3,331
Hectol. 8,521 4,187 „ 334

Idem . 8,737 8,487 « 259

Nombre. 0 0 ,0 1 2 41,128 1 ,1 1 0 .

Kilogr. ! " n
* /i

Mèt. c . ? * u

n

• »

Kilogr.

Nombre. M - u

Ilectol. V • u

Idem . U .

Kilogr. u •
* ■

Mèt. c . - «

NOMBHE
D ’ Il OM M ES 

em­
ployes.

187G.

[ «i>

? ‘3I

1877.

Till

fitoi r; 
"

i« to a

ft edi
•iPi'i 

Ifruvu 
g r a b i

y D vBÎ 

sírp

f a n l i b  n o  
,061. i l ,009

ïitiP & Ó X fl

irmsfe 
r t ') ¡

d q  o

D IF ­

FE R E N C E  
entre 
1876  

el 1877

m

» ru J t  
ï h

a  o m  

rn arJ 
iel' 
fí i i li  
JO o I 
¡ m i  ' 
i i  o í

TUJ1
I f *

«

JIO

nolli
OÍIÍO

TSffO
si 3

i u q
á )ú !£ ú

I n o

i ii  mi 
i.! *35 u 52

o í

í i

r jJíue

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

“ I

w n o ii lo  
)2«q

b o i q  
T f i f

TfjOÍl
Ö a i q
VOTO

K

ID r~.C
4 94

inoa 
r/rq ?.

?Of|!
r f q  J

kerm i *

1S77.

¿ T I J !

xjííH
GO 3 CIC

¿ l S

í j b

m as a 
485

. n í 
i i í f í s  
tí  a o í  
dont» 

.•j a h iv  
iff: j.m

i  ’fp<  ;

D IF ­

F É R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

j o J i

LiJ

ÓiííCÍ

ir  o b

q  J o  

ÚSfíA

m ax z  
. i  o t e

rjií-;* f

5JKÍ 
»nn; 
OÍ» 9

3 i i i

»Ul; 

o íb {  
i  ah 

9 
3 ( W  

o j q

3 ¿ *¡
r n q

■
•V n

20Í3

TONNAGE

des

B A T E A U X .

1876.

OÍ.’ io .  
i R Í

1877

yqs 
I»-, tri

o D e l s a  
io wo; so n  

1 ,232 1,121

areno
.

ld©<

D I F ­

F É R E N C E  
entro 
1876  

el 1877

1923!

ttlfi 
ín iq  
DÍ 9  i

INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U n É E S .

I  H a ­
re n g

110:1 
'MU. i

l i i ,

■

M u

p ê c h e u r s  Ét r a n g e r s . ( I ta l ie n s  e t e spagno ls .

1,157 1,105 52

22

512 1,207 1,186

P E C H E  EN RATEAU.

j F è c h e  en
T h o n . .  b a te a u . .

( M a d rag u es .

s a la iso n  à
b o r d . . .

f r a i s ............

i s a la iso n  h
MacH  b o r d . . .  

r e a u  )
fra is  ............

S a r d in e s .......................

A n c h o is .........................

A u tre s  e s p è c e s .  . .

H u î t r e s ........................

M o u le s ...........................

A u tre s  c o cp iilia g e s .. 

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t la n g o u s te s ) . . .

C re v e t te s .......................

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ............................

P ê c h e u r s  e sp ag n o ls . 

----------------i ta l ie n s . .  .

p ê c h e  À P IE D .

D iverses e sp è ces  de
p o is s o n s ..................

H u î t r e s ............... ..

M o u le s , ........................

, A u tre s  co q u illag es . .

I C re v e tte s .......................

A m en d çm en  Is m a ­
r i n s ............................

l i i T o t a u x  .

T O T A L
D E  LA V E S T E  

des
produits poches.

1876.

francs.

115 ,982

1 25 ,5 0 2

1 877.

1 0 0 ,75G 

323 ,711  

19,532  

3 1 7 ,4 2 0  

12 ,145  

9 ,031  

17,227

4 4 ,1 1 7

francs.

6 9 ,9 0 8

G 9,050

104,371

3 2 9 ,0 7 4

21 ,301

2 9 6 ,3 4 7

1 1 ,4 0 9

8 ,7 2 5

1 6 ,4 3 2

4 7 ,3 6 0

1,121,423 9 7 3 ,9 8 3

D if f é r e n c e  cu  m o in s .

DIFFERENCE

E N TRE

187G et 1877

idus.

franc

5 ,303

1,709

3 ,2 4 9

francs.

70 ,0 7 4

50 ,4 5 2

2 ,3 8 5

2 1 ,0 7 3

7 3 6

306

795

10,3S1 157,821

147,440*

R E N S  E I G N E M  E N T S  G E N E R A U X .

Les m adragues exploitées dans le quartier de ¿Marseille 
sont au nom bre de quatre . Chacune d ’elles est généralem ent 
calée deux fois dans le  courant de l’année : de février à mai cl 
d ’août à décem bre. Les résultats obtenus en 1 8 7 7  sont de 
beaucoup inférieurs à ceux de l’année précédente.

La pêche du  thon par bateau a été égalem ent moins fruc­
tueuse que pendant l’année 1 8 7 6 . Les produits obtenus p arces 
deux genres de pêche donnen t lieu à la rem arque suivante : 
tandis que /i5 ,38 i kilogr. ile thons capturés par les m adragues 
ont p rodu it 6 9 , 0 8 0  francs, 8 0 , 8 2 8  kilogrammes obtenus par 
les pêcheurs en bateau n ’ont p rodu it que 6 9 , 9 0 8  francs. Cette 
différence en faveur des m adragues provient de ce que ces 
établissem ents de pêche, en cas de capture  im portan te , 
peuven t, sans souci du  mauvais tem ps, déten ir le thon  dans 
le c o r p u s  ou v i v i e r ,  c t ne lancer su r le m arché que la quantité  
de poisson qu’ils ju g e n t nécessaire pour la consommation 
jo u rn a liè re , tandis que les pêcheurs p ra tiq u an t la s e n c l i c ,  

opération qu i consiste à cerner les bancs de thons, bien que 
pouvant conserver ce poisson pendant plusieurs jo u rs , sont 
tjuclquefois obligés par les mauvais tem ps de m ettre  la  tota­
lité de leu r capture en vente le même jo u r, ce qu i am ène une 
dépréciation sensible des prix.

Les résultats obtenus en 1 8 7 7  p a r les au tres genres de pêche 
présentent peu de diifércncc avec ceux de 1 8 7 6 ; le nombre 
de bateaux est à peu près toujours le même.

9
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Q U A R T I E R

1S70

NOMBltE
D ’ HOMMES

em ­
ployés.

i
i n t i i

of) o;
I f lü íJ j  >ÍÍ',J2í]

382

382

1877.

4 h  
"

i) fo  J( 
f>Í30

ces.Bi]

. ogfs:
•JO JBJ

402

D IF ­
FERENCE

entre 
1870  

cl 1S77

.
i«  y

,ítíGb:ir.tÍ£ 
»'loo 
i) ni

eoa i;
iJcfic

20

402 20

BATEAUX

1870.

£101.1:
i iu ‘Æu,

tn o
gïfi««

u n  Ie

tíJOÍj
¿ÍU)'J 
¿I riff

180

180

1877.

lo i »i 
"

) , no- 
l/io!

190

D IF ­

FERENCE  
entre 
1870  

ct 1S77

a .S

i Oit:
>22cr
lo i):

13

mp

■ • 
« tu r

TONNAGE

des

BA TEA UX .

1870.

nuqt)
n

îtü’l  Q 
up  ni

W<| a

: iiiF.£

ß lii .
« , ¿ i

y o ï l
p. u  n.t) 

illig i)

IO .tu

-,f<f

309

309

1877.

308

308

D IF ­

FÉRENCE  
entre 
1870  

et 1877

Lí

a ok i
■ij

» n ii

.0 r¿

ï H i m i o  j 
INDICATION

dns bHhvf

E S P E C E S  C A T T n R E E S .

sutl  V

PE C H E  EN BATEA U.

I P ê c h e  en  
b a te a u .

M a d ra g u e

sa la iso n  
b o r d .

H a­
r e n g

frais

M aque­
r e a u

sa la iso n  
b o r d .

fra i s . . .

S a r d in e s . . . . ,  .

i A n ch o is ................

1 / A u tre s  e sp è c e s .

H u î t r e s  .

M o u le s .................

A u tre s  c o q u illag es

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
c l la n g o u s te s ) . .

j C re v e t te s ....................

\ A m e n d e n t15 m a r in s

PEC H E A P IE D .

D iverses espèces de  
p o is s o n s ..................

i H u ître s ...........................

I M o u le s  ...............

1 A u tre s  c o q u il la g e s . .

I C re v e tte s .......................

A m e n d em e n ts  m a ­
r in s ............................

Q UANTITÉS PÊCUÉES.

îtibouj i' TT&i to OCÔÎ -:

.30ar.iT

K ilogr.

Idem .

Idem . 

Idem .

Id em . 

Idem , 

Nombro.! 

Kilogr. 

Idem . 

Nombre 

Hectol. 

Idem .

Nombre. 

Kilogr. 

M et. c.

Kilogr. 

Nombre. 

I lecto l. 

Idem. 

Kilogr.

Met. c.

; 1870.

10,000

3 ,0 0 0

3 ,0 0 0 ,0 0 0

0,000

50 ,0 0 0

250

15,300

1877.
I -w irf

7,900

52!

2,400,000

2,542

81,530

150

9,000

.■S

T o t a u x .

131 —
DE LA  C I O T A T .

DIFFERENCE

feNTRK

1816 rl 1877

plus

8 5 ,;

: 31 ,530

2 ,7 0 0

3 ,0 7 2

1,200 ,000

3 ,4 5 8

lOQP
100

0 ,2 4 0

T O T A L
D E LA V EN TE  

des
produits pêches.

187G. 1877

francs.

15 ,8 0 0

; .

.«raji 

Í kimTÆ

5 ,2 5 0

00,000

3 ,2 0 0

95 ,0 0 0

1,250

11 ,700

francs.
û f j m

1 1 ,880

»i OOR C 
- ..LtCOi

710

64 ,4 9 6

1,602

118 ,100

800

0 ,790

1 9 2 ,2 0 0  2 0 4 ,3S4

D if f e r e n c e  e n  p l u s .

DIFFERENCE

E N T R E

1870 ct 1877

francs.
?f m  :u

u i h I

f c  j

•r
; n »

4 ,4 9 0

> si°

23 ,1 0 0

« p o a

I) m

francs.

3 ,020

s F î
CTS7 *

„ ' 
i

4 ,5 ;'

\

1,598

n lt

Il I

450

4,910

v u )  '

T » j

" j  
-,

27 ,5 9 0  15 ,412

12.184

I  E M a n a s a  I m
3 0 » :« l i . .- ,  ¡ K a„J ! 0 1 , . a  ,

I -wrr I- S ea 
no I

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

U n  se u l a te lier  çle sa la iso n  a fo n c tio n n é  en  1 8 7 7  à la  C io -  
ta t. Il n ’a  p r é p a r é  q u e  / j , i 3 5  k ilo g r a m m e s d e  s a r d in e s , p a r  
s u ite  d e  la  c h e r té  d e  c e  p o is s o n , d o n t  là  v a leu r  to ta le  «à d é ­
p assé  c e lle  d e  l ’a n n é e  p r é c é d e n te ,  m a lg r é  u n e  g r a n d e  d im i­
n u t io n  d a n s  la  q u a n tité .

l i e  r e n c h é r is se m e n t d u  p o is so n  e t  u n  a b o n d a n t  p a ssa g e  d e  
m er la n s , q u ila  p r o d u it  u n e  v a leu r  d e  3 o ,q o o fr a n c s ,e x p l iq u e n t  
c o m m e n t 011 a  p u  d é p a sse r  en  v a leu r  la  d ésa streu se  a n n é e  
1 8 7 6 . E n  fa isa n t a b s tra c t io n  d e  c e s  c a u s e s , on co n sta te r a it  sur  
T e n se m b le  u n e  d im in u tio n  d e s  p ro d u its.]

- H

9 -
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Q U A R T I E R

NOMBRE
FEI'.ENCED ’HOMMES

e n t r o

et 1877

1877.

9 Ü Ï

'"BOIT

S’IJJ!

Dl ß

cl i*. 

o h

508

589

Jaoa
I tiu ji

n

Ïb ô q
4a- , «

î i r i 'b

tnßili
l i l a

582

102

911 rróii
Í O Í J í

Dans : û"à
I  2 ‘j Í

ol Jfl

« n i i
alít]

q u o

95

Jü ;

'B ,
io a b

o il M aJuai ÖJX3
n sh Ml
flin j w  i ?f ■’np>n

338 390

BATEAUX

PLOYES.

ïo b
nani

9'n
3 0 8 8 Í Í

JÍU2Í)

s in i
o m o :

dfid
oiioif

338

tonna
a im

oiI / e!
JßJÖt

,;f ii  E1

%  99
noa ii

390

DIF­
FÉRENCE 

ontro 
1876  

et 1877 ,

■Ml
'

b ont 
j Jdo
c o v j k

« q
l u l l ’s  
P  0 0

fonri
VT/il
c! ó 

, 'ï

> M

t*

52

52

arçca

abac
7.ÍJE :
f f-h i  
^nnc 
lo o  !

•joi

DE L A  S E Y N E .
133

TONNAGE

187G.

nou.
\  n 

"
.1 9 2 0 !  

C T t J  l i b  J y

■

; a a b Ô-rji
n i) t

■: . 1 1)1
*i:.

F ( [

¡mo
erwq

520

520

1877.

i i :  ' ■

006

G0 G

D IF­
FÉRENCE (j 

entre 
187G ¡ 

et 1877 :

[ I f ß  

„
tg ejiirf

ß)

8 G

■SG

c  . 5  o  o  
3

3 D v m ; i : in ia  Ï
INDICATIpN

a/mta
d o s

ESFE

I .Balboi 

CES CAPTURÉES.

. r a i

T 0T  I , aarçiiàT ïià
- .QUANTITES PECHÉES.

”91* I  HÚTH3

.■ _ _  ’ - r a i  » r a i

•auíq i

PÊCHE EN BATEAD

Í Pêche

S

nil

en 
b a te a u ,.

° u e s -

i

i «•*«o ií 'e
( s a la iso n
J b o rd .

re n g ) r  .. ( ira is . . .

I sa laison à 
b o r d . . .

j
f ra is ...........

j i I .. ¡ 0 0 1 ,0 1
S a rd in e s . . . . . . . . . .

A nchois. . . . . . . . .

A u tre s  e s p è c e s . . . . .

H u îtres........................

M oulds. . . . . . .

Autres coqu illages ..

C rustacés (hom ards 
e t la n g o u s te s ) . . .

C rev e tte s ....................A m endem en ts m a- 
i r in s  ...........

PE C H E  A P IE D .

i Diverses espèces de 
po isso n s .................

H uîtries >............

I M ou les ...........

1 A utres coq u illag es ..

I C revettes.....................

A m endem en ts m a­
r in s ..........................

jo sm i.

Kilogr.

Idem.
Oov,«!

Idem.
i 15
Idem .

Idem.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

;Idem . 

Nombre. 

Hcclol.

Idem.
150??-, 11

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

Kilogr.

Nombre,

Hectol.

Idem.

Kilogr.

i

M et. c

j
T o t a u x

1 8 7 0 .
1 '.snip,

9 ,9 4 0

2 3 ,5 0 0

1 0 ,7 0 0

2 ,3 9 7 ,0 0 0
r i ' i ' i

7 ,8 0 0

9 5 ,3 3 0
lo e à

71

2 ,9 9 2

8 ,0 4 0

525

7

155

187.7,

DIFFERENCE
.a a à n u d T  ddu

ENTRE

187G et 1877

_plu8.

10,324

28,000
005,1*

8,500 

1,953,000  

7,100 

j 94,800

73 

2,908

8,055

030

100

¿86.01
384

000.32
4 ,500

000. a
u

joao,eco,
001.r 
[oes, ¿e

ier
2

80(1,8.' : 

'600, c,

coa
105

OOP

OAG.C . 

0 0 0 ,0 2

2,200
o o a .r s j

4 4 4 ,6 0 0
003,7

700
0 0 0 ,0 0  

530

84

T O T A L
BU LA VENTE

des
produits pcclids.

876.

:rancs.

12 ,900

2 8 ,7 5 0

.
..•nsffi

I .map 
• «

12,200
.rccdmo
5 4 ,500

4,G00

135 ,500

240

11,205

1G.100

780

45

020

277 ,440

1877 .

francs.

f í O O 

1 3 ,1 8 0

3 2 ,0 0 0
é nof

I 10,100 

4 0 ,8 0 0  

i [4,100  

134,000

205

1 1 ,100

N r o m

10,135

SIM I

a b  eoa 

S45

64:

2 7 3 ,1 2 5

D if f é r e n c e  e n  m o in s ..................

DIFFERENCE
ÎTAUIGFI

ENTRE

187 0  et 1877

plus.

francs.

b S S  \  ■

■ISO 

3 ,2 5 0

.80

. 8 !

-ßH
LUiOf

2,100
ifv iß S  I  

4 ,7 0 0
•iiaiiA J 

50d
a i l  u k  \ 

000

25
i/jpoo

? M i
íjjo B n  n 

3 5

ilü.Ti

q?.o soi
. 8 iXOS€ 

65

francs.

105
}8fJ*lD j

io

il îü l

4 1

3 ,690  8 ,0 0 5

4,135f

I aUA/i/JJT I
rvb orfflo

0781 )73IÖ78L I

R E N S E I G N E M E N T S  GÉNÉ RAUX.

T®
.673111- s? • ?  s - ï l - r r a iX lia !

—

7r31 .0731

!

IMKOB'Î]
•ino

L’augm entation ¡(signalée l’année dernière ne s’est pas 
m aintenue etj a fait pl&ce à ;; une diminution; qu i auraitj été 
plús g ra n d e , si l’abjonaahce dbs tlions n ’éta it yjenue en partie  
la compenser^ grâcè su rtou t à l’étaljlissenlcnt pes m adragues 
del Bru sq et d|u Grafid-Rpuveaiu. Ce résu lta t est principalem ent 
dûiaux dégâts occasionné par pes m arsouins, dqn tle s  pêcheurs 
ont eu  à se p laindre cette année plus que I de coutum e, e tù  la 
faiblesse des produits ent ce qp i concerne íe sardinal. Q uan t à 
l’augm entation d u  p e rs o n n e l’e t des b a téaux ,, elle s’explique 
pa r le ralentissem ent desj travaux à l’a te lier des forges e t chan­
tiers d e 'jia M éditerranée ; à la Scyne;, où beaucoup d ’inscrits 
avaient trouvé à s’occuper.

On continue à se louer des excellents effets résultan t de 
f  interdiction d ’em ployer les filets tra înants dans la [Jetile rade 
dejToulôn depuis le i 81 hvril jusqu’au  i or ju ille t.

IOOê >.££ I

 1-

ÍT

- I -



Q U A R T I E R  DE T O U L O N .

NOMBRE

D ’U O N M E S

1876.

580

1877

FF.REN CE

cn ire

et 1877

o j L

048 59

BATEAUX

E M ­

P L O Y É S .

1870.

208

1877.

295

entre

et 1877

27

TONNAGE

îles

R A T E A U X .

1870

587

1877.

G 40

FE R E N C E

e n t r e

et 187 i

59

p ê c h e u r s " é t r a n g e r s .  ( I ta l ie n s .)

75  75 u u i o  12 » 4  30  20

004 723 59 284 307 072 55

INDICATION

des

l s s r È C E s  C .W T U IIK E S .

I

QUANTITÉS PÊCH ÉES.

PÈCHE EN BATEAU.

T l i o n ...........................

M a­
d ra g u e

d e
G ien s .

H a re n c

T h o u . . . .  

D iverses es­
p è ce s  d e  
p o isso n s

M a q u e - j 
re a u

sala i son 
b o rd , 

f r a i s . .

S a rd in e s ...............

A n c h o is ...............

, A u tre s  e s p è c e s .

H u i  1res..................

M o u le s ..................

A u tre s  c o q u illa g e s . 

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  l a n g o u s te s ) .

C re v e tte s .................

I A m e n d em e n ts  m a  
\  r in s ..............

Kilogr.

Idem.

Idem .

Idem .

Idem. 

Idefn. 

Nombre. 

Kilogr. 

Id em .

Nombre.

H ectol.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

PECIIE A PIED.

D iverses e sp è ces  de
p o is s o n s ..................

H u î t r e s ..........................

M o u le s ...........................

A u tre s  c o q u illa g e s ..

I C re v e tte s .......................

A m e n d em en ts  m a -

K ilogr.

Nombre.

Hcclol.

Idem.

Kilogr.

1870 .

T o t a u x .

4 ,8 4 2

10 ,085

6 ,5 2 4

2 0 ,7 0 0

2 ,0 0 0 ,0 0 0

1 ,9 0 0

115 ,409

1,120

1 ,800

13,200

•1877 .

________

0,035

10,751

3,552

25,500  

!,775,000  

1,300 

102,500

1 , 1 1 0

1,500

12,000

1,193

070

DIFFERENCE

E K T ItB

1 870 ct 1S77

DOO,

00'

00.:,

2 ,9 7 2

F 200 

2 3 1 ,0 0 0  

000 

1 4 ,909

10

300

1,200

T O T A L
D E  LA  V E N T E

des
produits péchés.

1870 .

francs.

0,000

15 ,000

4 ,850

38 .0 0 0  

91 ,3 5 0

2 ,2 5 0

172 ,120

u

11,200

18 .000

2 0 ,7 9 0

1877.

francs.

9 ,0 5 2

1 0 ,1 3 0

3 ,2 7 0

3 4 ,4 2 5

8 7 ,5 0 0

1,5G0

153 ,7 5 0

11,100

15 .000

18.000

DIFFERENCE

E N T E E

1870 ct 1877

francs.

3 ,052

1,130

francs.

1,580

3 ,5 7 5

3 ,8 5 0

090

18 ,370

100

3 ,000

2 .7 9 0

R E N S

j y J r / . d  Ml<1. I
j anyfanai I E3iîjîod'g

I &
I G N E M E N T S  G É N É R A U X . ?• ‘N J Î  j  r   ̂ \ o l  ju i

 1

__________

La dim inution constatée dans les quantités) de poisson pê- 
cliées en 1 8 7 7  e st attribuée par les pécheurs aujx mauvais 
temps ijui ont régné à jia f in d e  mars e t au commencement 
d ’av ril, e t qui ont amciié la destruction  d ’une quantité  consi­
dérable  de fra i; pai’ su ite , les poissons m igrateurs ont été peu 
abondants s u t  les côtes ¿du quartier.

Le p rodu it de la: pêche faite par les é trangers est-cependant 
supérieur à celui dje 1 8 7 G ; niais il est encore inférieur à celui 
de 1 8 7 5 , q u i avait a tte in t 6 ^ , 5 9 8  ¿kilogrammes. Les bateaux 
italiens sont moins nom breux, mais ils ¡sont p lus forts ê t de 
mieux cn mieux approvisionnés de filets.

Les essais tentés-par les concessionnaires de la  m adrague de 
Giens p o u r la reproduction e t l’élevage d u  coquillage dans 
les eaux réservées de la m adrague n ’ont p a s  cu g rand  succès 
ju sq u ’ici. On a volé plusieurs centaines dç kilogrammes de co­
quillages. Des huîtres achetées à Arcachon ont péri par suite de 
la trop  g rande salure des eau x , résultat de l’itDscnçe de pluie 
depuis près d ’un an. Los coquillages dq  la M éditerranée se 
reproduisent.

3 79 ,5 0 0  349 ,787

D if f é r e n c e  cn  m o in s .

4 ,1 8 2  33 ,9 5 5

29 ,773

I
" 1
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Q U A R T I E R  DE S A I N T - T R O P E Z .
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NOMBRE
D ’ HOMMES

em­
ployés.

187G. 1877.

FEHENCE
entre

et 1877

U
0 CJC
1 fil l  (

13

IO i
la  Kti 

-ào‘j-£ r

3 3 0  340

v/lll

BATEAUX

l ’L O Y E S .
3 0  BTM

1876.

DilLli 
tmiiU  
i  t j h

157

1877.

■nii 1

159

D IF ­
FÉ R E N C E

entre 
1876  

et 1S77

¡iv f ¿ r  
ilf > ri;!
¡„ i.,.

í t í l ' J
V j

(fe* 
.fot 

i o i l l  

c i  
?:l 

/ ' i  r.

TONNAGE

R A T E A U X .

1876.

i:;V *
10

D  S IO

I {¡Bit­
ia' oot
)fc 'M
o r f : r >

308

1877.

10

lolo « 
ri rijft

311

D IF ­

FÉ R E N C E  
entre 
1876  

et 1877

a .2« o
5

p ê c h e u r s  É t r a n g e r s . ( I ta l ie n s .)

357 350 320 323

i t w a f lâ T T ia S I

INDICATION

i  8;
.les ;

E S P E C E S  C A P T U R E E S .
fîO I 1 .•.¡-rai
moni fu iq  I

D H illi  .O f lD s l  E - .iU iii'li

PÊCtIE EN BATEAU.

i P ê q h e  cn  
T h o n . . J b a lc s u . .  

( M ad rag u es  

sa la iso n  ¡i 

l io r d . . .re n g
H a n

fra is  ............

» ,  [ sa la iso n  à
M aflUC- b o r d . . .  

r c a u  i ;
( f r a is .............

S a r d in e s  ............

A n c h o is .........................

A u tre s  e s p è c e s . . . .

H u ître s .   ............

M o u le s . ...............

j A u tre s  c o q u illa g e s . . 

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u stes ) . ,  .

C reven tes .......................

A m e n d em en ts  m a-
!

O
i . s  
h
sJiuboiq

i  a o ^ f a a ^ i u i a  

QUANTITÉS PÊCHÉES.

7TS1 io  o r a l

K ilogr.

Idem.

Idem .

Idem.

j Idem.

Idem .

Nombre.

Kilogr.

Idem.

Nombre.

Hectol.

■ Idem.

Nombro. 

Ki logt

Mèl. <

PECIIE A PIED.

D iv erpes e spèces ile
p o is so n s ..................

H u î t r e s  ............

M o u le s  . . . . .

A n tre s  c o q u i l la g e s . . 

C re v e t te s . . . . . . . . .

A m e n d em en  ts m a  - 
r in s ..................

Kilogr. 

Nombre. 

I le c to l. 

Idem. 

K ilogr.

Met. c.

187G.
.caioru

1 ,655

8,450

16,101

2 ,8 2 7 ,4 0 0

7 ,1 7 4

8 8 ,5 6 3

2 0 ,0 4 6

1S77.
«üBÍq

2,018 

15,80o|

15,781

1,G80,312

0,753

85.7G6

17,289

T o t a u x  .

DIFFERENCE

E N T R E

1 876 et 1877

pins.

393

7 ,3 5 0

2,570

410  

1,147,088

2 ,7 9 7

3,057

T O T A L
D E  L A  V E N T E  

des
produits pochés.

187G.

francs.

2,5G3

9,801

17,705

67 ,507

8 ,0 3 0

125 ,740

14,489

1877.

DIFFERENCE
Alil'Cl/* I \

E N T R E

1876 ct 1877

francs. francs.

3 ,007

22,000

10 ,005

4 1 ,7 4 2

12,297

1 10,071

11,000

246 ,8 3 4  220 ,7 7 8

D if f é r e n c e  c n  m o i n s .

134

12 ,190

3,307

francs.

800

2 5 ,8 5 5

6 ,6 7 8

2 ,8 2 3

m .  
'2 1 .

m  I KU^aTAüJ
I snxu& n I r

R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .
X ~ T  i 1 t b. -I

f r
r  r a i  I. o r  81

L’année 1 8 7 7  a  été rém unératrice pour les concessionnaires 
de la  m adrague. Cette pêcherie, qui a fonctionné du  1 7  mars 
au 23 novem bre, a capturé 2 5 , 2 0 0  kilogrammes de poissons 
de toute espèce, représentant une valeur de  3o ,3oo Francs.

Trois ateliers de salaison on t été ouverts à Saint-Tropez c t 
deux à  Saint-Raphaël.

La différence en moins provient p rincipalem ent d ’un  déficit 
su r la  pêche de la  sardine : comme les années précé­
dentes , les pêcheurs sé p la ignen t des ravages causés à leurs 
filets par les nom breux m arsouins qui o n t fréquenté nos 
côtes.

La situation des pêcheurs continue à être généralem ent 
bonne.

Ik *  h r .  \?m  i  e l e e i  k r  1 U e

1 ! M M

i ! I

16 ,100  3G,15G

20,05Gl
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Q U A R T I E R

NOMBRE. \
D ’HOMMES

em­
ployés.

D IF ­
FÉ R E N C E

cu tre 
1570  

ot 1877

BATEAUX

EM ­

P L O Y É S .

D IF ­

FÉ R E N C E

entre 
1870  

ot 1877

TONNAGE

des

BA T E A U X .

D IF ­

F É R E N C E  

entre 
1870  

et 1S77

3 D ? n n i m m  I ’ 1 
INDICATION

des

“ P  j  'á o 'B á iá T Í ir á
QUANTITÉS PÊCHÉES.

tSaf.m r, 1 - « i  P- a r g i

1S7G. 1577. 2 À'cL

‘SU
IO

U
I 

I

I 
no 187G. 1S77. a 3 

'p-
0 .3«  0

E
1870. 1877. en

 
pl

us
, 

j

c  .3« 0
a

E S P È C E S  C A P T U R É E S .

' :  T
U N IT É . 187 G. 1877.

PÊCHE EN BATEAU.

u

u - h
1 ■>‘M î 

■ .

> tr/- 

icbrt
Ji < j/l 
• '{■)'» ■

iJouirj

IflOV !

Ü

7

, h èrn i
n

.'i Un, 
y i rjorv "

: ■ „ j

( T e rre -N ,c . .  
M o ru e , i

( I s la n d e .  . .

Kilogr.

Idem.
i '

> iroai j sa la iso n  à 
/ t ia - ;  ) b o r d .  . .! nube VJ i!).

'M  ,i
10 m

In o i n
A .ui •

îlù n
rio é .ilf/iyi

V jib lî
lO É t 5f. r e n a  I

( frais Idem.tyjï T ............
•< 'fi r o b  : h q é . ’’fi s-jtii iodorr ■ ( sala iso n  à 

M a q u e -1 b o r d . . . 
r e a ü  1

( f r a i s ............

m l rf -1 , lo  j Idem.

Idem.i C' n b
/ I O

;b ■ sir

tuïb'T'- 0 « i< Bf fr.'1 

cf| > ül %■ |t<»'

BU Tri 

j-iirA. 
P ,1 •

<il

5 ,8 4 0

*

0,070

j ]  y 1 Nombre. 2 j7 3 0 ,2 4 0

4 2 ,1 3 8

2,207,GSO

17,832
«

A n c h o is . . . . K ilogr.

587 589 2 n 21Ü 205 * U 377 370 « j A u tre s  c sp èc 3S. . . . Idem.

Nombre.

101 ,053 159,074

A u tre s  c o q u i la g o s .. Idem. „

C ru s ta c é s  (h o m a rd s
e t la n g o u s te s ) . . . Nombre. 22 ,201 20,410

C re v e t te s . . . Kilogr. « »

i A m e n d em en ts  m a-
M èl. c .

1 PÊCHE À  PIED.

/  D iv e rses  e sp èces  d e
p o is so n s . ................... Kilogr. n »

1 M o u le s . . . . Ilectol. u "

j A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem . i "

f  C re v e t te s . .  . Kilogr. « ;

A m e n d e m e n ts  m a -
\ r in s ........... M et. c. « i

587 589 2 21G 205 11 377 37G 1 T o t a u x  .

D’ANTIBES.
—  130  —

DIFFERENCE

E  S T U B

1870 ct 1877

uu
p i u s .

230

.

moms.

5 2 2 ,5 0 0

2 4 ,3 0 0

2 ,5 7 9

1,845

T O T A L
D E  LA  VENTE 

îles
produits pèches.

DIFFÉRENCE

' ' ÉltTRE

187G ct 1877

187G. 1877.
en

plus.
cn

m oins.

francs. francs.

J 2í¿Ü

francs.

UÜ û'J i

francs.

* * n u

a a * j

• u

• ■■ Il/Ji J »

i <» aùv.
. j : i .I«  i

!Ujj  H
8,833 10,378 1,545 •

5 4 ,8 4 0 5 2 ,1 9 8 - 2 ,0 4 8

5 2 ,0 6 0 2G,453 n 25 ,0 1 3

2 0 3 ,9 8 0 184 ,777 » 19 ,209

■ « ■ »

* - « *

« • ■ *

21 ,8 1 9 20 ,2 0 5 » 1 ,014

n - » ■■

. a t

» - ■

« ‘ '
•

« ”

' « • *

■ » • *

294 ,011 1,545 4 9 ,0 8 4

i  m o in s ................... 4 7 ,5 3 9 '

I a a o i / i ö i
I  S3H M 0ïl*t

R E N S E I G N E M E N T S  GÉ NÉ R

Pendan t l’année 1 8 7 7 , la quan tité  de poisson prise a été 
de beaucoup inférieure celle de 1 8 7 6 . Au Cjros-de-C agnes 
e t à Cannes su rto u t, lesi sardines e t les anchois ont fait com­
plètem ent défaut. Les pbix de vente cependant se sont bien 
m aintenus e t ôn t été mèihc assez éleyés pendant la  saison d ’h i­
ver, sans toutefois Rem porter de beaucoup su r ceux de  1 8 7 6 ; 
de là  celte différence en ¡moin¡5 de ^̂ 7 ,5 8 9  franCs.

Les ateliers de salaisqn établis à! AnLibes è t au  Crosrdc- 
Cagnes ne fonctionnent presque p lu s , le  p r i i  de la  sardine 
eL de l’anchois étant trop élevé pour leu r perm ettre  de  réa­
liser u n  bénéfice ta n t sott peu  rém unérateur.

Aucun batQau ne s’est.livréicelte année à la péché du  corail 
su r les côtes du  quartier, c l cela à  cause des diilicultés qu ’ont 
éprouvées, 1 année d e rn iè re , les cotailleurs à  vendre  le pro­
d u it de leur pèche e t du peu  de bénéfice qu’ils on t retiré. !

La situation des pécheurs, pendant l’année 1 8 7 7 , a été 
néanm oins assez satisfaisante.



Q U A R T I E R

NOMBRE

D 'H O M M ES

1S7G

a ú h  
r:

C3
)« û !

la9 i
jsq pi

o b l a
b  ó

filüjf .Uffi 
[ iff|: 

vfb

- u o
’SIO

O.iiV

516

510

1877.

515

515

D IF ­
FE R E N C E

outre
1876

ct 1877

: i S
M

u tik
D

)UD
M

oq

Oit i 
foi 

i i a u c

J
ÆBflCI

) JlO 
,D1 f

3onoi
Olifii

BATEAUX

1876.

oí :>jj

q  ^ \ 8 :  n; 
nq  'iii tint? 

n
O:

lisu ril  
11301

)fjieo«; 7/iol: 

29'iJi rri à

2fom
io  iii'
ob es
,  ClICl

167

167

1877.

29b
oJîlq;

lilpftC
q e o

OUI f

170

lili tl! 
}<] ü

0Î> S?

:cq
Gfj.GJ

jbIwIi 
,o d  
o l  Ja 
o r a n

170

D IF ­

F É R E N C E  

entro 
1876  

ct 1877

9ffoi 
b "n i io "

„ „
A íjo jf jc jj  ?. i

id b:
: , r .  

ib/oi

)lj£
iô 

a ö 
onoi, 
T no. 
<y

TONNAGE

des

BA T E A U X .

1876.

o b  
a o ïii 
b  J i
, i î;îi )Jîi í c e

i  r> s i

h i
vx;

3 9DÎÿ
VRig: 
¿  d j i  

liVjRjy 
i i i  ne 

m  Oil/- ob
l im o !

'íí’jjCÍ

344

344

1877,

xubo*
Yißäl

HVOWl

¿brea 
OiißU

:

JOfj
il i!

322G. 
Ui

346

340

FE R E N C E

outre 3

et 1877

1

oonc i j l
ir  Iß 

ßl i)I 
ia  x;
>. .  i J0l

iaa

ßb
IßT

L ii

qDüiä/1 3 - n i a  I
I 3 

INDICATION

r a i f í i M i  '
des

E S P È C E S  C A P T Ü B É E S .
« î n m  .B ü l t j  I

—  T  —

M o ru e .

PÊCHE EN BAÏEAU.

Terre-N ” .

I s la n d e . . ,

salaison à 
b o rd . . .H a­

reng .

M aque­
re a u !

L frais’...........

salaison à 
b o r d . . .

fra is  ? ,  . i

S a r d in e s . . . . . . . . .

A ncho is .

I A utres espèces..........

H u î t r e s . . . .  . s . . . . .

M o u h js  ,............

A utres coquillages..

C rustacés (hom ards 
et langoustes). . .

C rev e ttes . . J ...........

A m endem ents m a­
rin s............. '...........

PÊCHE À PIED.

Diverses espèces de 
po issons. ,j...........

Huîtrfes ...........
U

M oules '■...........

A utres coqu illages ..

C rev e tte s .. .  . j . . . . .

A m endem ents m a­
rin s ..........................

I i o ï t i S ï ï ï a— ~
A.1 aa I

Q DANTITÉS PÊCH ÉES.

U N IT É S .

Kilogr.

Idem.

Idem.

Idem .

l'Idem .

m
I A f  g  o ( 

Nombre.

Kilogr.

i ldem.

Nombre.

Hectol.

Idem.

Nombre.

Kilogr.

Mèt. c.

Kilogr.

Nombre.

Hectol.

I Idem . 

Kilogr.

Met. c.

J876.

10,001
Ä |o g A .8 i \  
2 ,5 5 3 ,4 6 0

31 ,1 2 2

128 ,1 2 2

5 ,1 5 0

380

1877 .

T o t a u x .

10 ,640  

2 ,1 1 0 ,0 4 0  

14 ,374  

1 25,199

50

4,027

400

. g a io ta  a s  iK H pai-T uQ

DE NICE.
m  —

DIFFERENCE

. æ f l f f l & i  e i n
1 870  ct 1877

"T O T A L
D E  LA  V E N T E

de*
produits peches.

plus.

645
10^0  <01

fi
m j í  

goi, s e r

ÏT*
20

m oins.

4 4 3 ,4 2 0  

j 10 ,848  

, 2 ,9 2 3

523

1870.

francs.

•l'îolü

.jvc*h\

u

1 4 ,9 1 2

102 ,814
: t.ciamn

3 6 ,8 8 8
- T g n l i J

202,022

.1877 .

DIFFERENCE

E M U E  j

1870 ot 1877

cu
m oius.

francs.

M rd r. Att W3

:  ■ " / 1 noT* j

" îE f« r |

'UI b iß3 J
. .  . \ ) 1 *

" i n v û "  j

ú rio, t e h e )

392 420

5 ,548 4 ,6 9 6

980 1 ,2 0 0

4 2 3 ,5 5 0

14,607

5 2 ,1 7 2

16 ,3 9 4

132,584

L t ,

3 22 ,0 7 3

D i f f é r e n c e  en  m o in s .

francs. francs.?

IDâ-i ||

I j

ù U u

s a o i

!
m il" )

!

' . ú

305

28

220

248

.

7 JJ I3 T 1 .Í1  i  “ a .
I  M-------

•i m  jarOÀ'KHOTj *’ i a . .
ayk a/ià i s i a o n a ;m  .1

yiJno B eob i o'tino B - kz  B eiSiio
R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

31.9781

~ \--------

.o r s i  | -  g .7781 781 g' S

2íííülíO?I
;ianKon*a

-flip

trat Ufa

Le produ it de la  pêche en 18577 présente une dim inu­
tion très  m arquée sjur celui de l’année précédente. Çettc ¡dif­
férence p rovient desee que les quantités ont d im inué , les prix  
s’é tan t m ain tenus, e t suikout de ce que le  passage de l’anchois 
e t de la 'sa rd in e  a  été bien in fé rieu r^  ceux des autres années.

La situation m orale d,es pêcheurs du p o rt cle Nice est tou­
jou rs bonne; íes difficultés de leu r position matérieHe parais­
sent s’aggravèr.

11 existe à Nice qua tre  parcs à huîtres.
V i l l e f r a n c h è .  —  La situation des pêcheurs, au point de  vue 

m oral, continue à  ê tre  satisfaisante; mais elle laisse à désirer 
au  point de vue m atériel. Les anchois on t à peine p a ru  pen­
dan t la dernière saison, e t les espèces de  fond;, telles que les 
rascasses, noustelles, congres, m erlans, langoustes, on t di-

2 9 ,4 3 8

' “ . " i
"

• ; 1 -T, I 
-V Í  
852

\
" 1

■

101,731

—  -

1 0 1 ,4 8 3 r

minue.
I

|0i>8 m . p. I o n '0 f axa

r *  ‘• i
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Q U A R T I E R

NOM BRE

DMIOMM ES

em­
ployes.

1870.

RUU!

¿ i *

584

1877.

D IF ­

F E R E N C E
entro 
187G 

ot 1877

"
□ ü i ñ í i  m : i >

r M  
l m
« 3  J;

580

1876,

BATEAUX

EM ­

P L O Y E S .

l.OiiT

140

;■

lJí>rr i  
MEctö- 
./JO, (i

jt.îl
i; '/' J

1877.

141

D IF ­

FE R E N C E

entre 
1870  

et 1877

rrr.l

1870

TONNAGE

des

B A T E A U X .

i

g u la  
ü‘l ú 
v.:À Yl

LSI J i

297

1877.

D IF ­

FE R E N C E

entre 
1876  

ct 1877

u

f ■
i lu*} - -

) x o t i  
yriG
c4ÏÏt 

infüÔj 
x

pi ç î  i 

281

o ii

w i t

a .3«a o
3

Ü I

' j m f c s ' f à w  I

INDICATION

. .  , , , ,  
des

E S P E C E S  C A P T U R É E S .

p ê c h e u r s  é t r a n g e r s .  ( I ta l ie n s .)

32

020

70

G5S

38

38 140 156

10

313

44

325 12

PÊCHE EN BATEAU.

( P oche  e n  
T h o n  . 1 b a te au . . 

M aefragues 

sa la iso n  à  
b o rd

f r a i s . .

H a
re n g

i sa la iso n
MaCIUe- b o rd  

re a u  1
( f r a i s .  .

S a rd in e s ...............

A n c h o is . . .  . y . .

i r»/ A u tre s  e sp è c e s .

H u î t r e s ..................

M o u l e s . . . . ¿ . .
i

A u tre s  c o q u illa g e s . .  

C ru s tac é s  (h o m a rd s  
c t  la n g o u s te s ) . .  .

C re v e t te s .  ............

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s   ............

OT I a o w a a à T ïia

Q U A N TIT ÉS rÉ C H É E S .

. .  I v ra i  a, a r a i

K ilogr.

Idem.

Id em . 

Idem.

Idem. 

Idem. 

Nombre. 

Kilogr. 

Idem . 

Nombre, 

j Hectol. 

Idem.

Nombre.

Kilogr.

M èl. c.

PÊCHE À PIED.

D iverses  e sp è c e s  d e
p o is s o n s .................. i Kilogr.

H u ît r e s .......................... L _ i -

M o u le s . . . . ; . ............ Hcclol.

A u tre s  c o q u i l la g e s . . Idem.

C re v e t te s . . .................. Kilogr.

A m e n d e m e n ts  m a ­
r in s ........... ’................ Mèt. c.

T o t a u x . .

1 870.

5 ,2 8 0

2 3 0 ,7 0 0

3 ,845

2 0 4 ,5 5 5

20,000

4 2 ,7 8 9

275

1877.

3,219

7,470

024,000

2,040

253,756

P5,000

00,082

902

400,

DE B A S T I A .

D IF F E R E N C E

E N T IIB

187 0  ot 1877

plus.

3 ,2 1 9

2 ,1 9 0

3 93 ,3 0 0

i : . "

75 ,0 0 0

23 ,8 9 3

027

100

T O T A L
D E  L A  V E N T E  

cles
produits péchés.

1 876 .
.¿nàn

1877.

francs. francs.

1 „ . . n w ' i J i .

i . <tï'4v 3 ,2 1 9

j d  not  r

i ( A ' .

'
I

3 ,9 5 0 5 ,3 4 2

0 ,0 5 0 15 ,530

3 ,0 2 5 2 ,5 7 0

253 ,181 2 2 9 ,98G

2 ,5 0 0 G,305

20

37 ,0 0 4

ir

51,021

2 9 0 007

3,900 4 ,0 0 0

3 0 9 ,9 8 0 318 ,0 4 0

D IF F E R E N C E

E N T R E

1870 c l 1877

e n  ■ 

p l u s .

francs.

3 ,2 1 9

.io s  1

»Ute

t
1 ,392

9 ,4 8 0

3 ,8 0 5

13,957

ip ß u fl
HiO'í.

n i ;  tí» 

455  

2 3 ,1 9 5

20

317

100

francs.

"

D if f é r e n c e  e n  p lu s . S ,0 5 4 f

R E N S E I G N E M E N T S  G É N É R A U X .

La pêche du  poisson fra is , pratiquée dans le quartie r de 
B aslia, est peu  développée, à  cause des faibles dim ensions des 
bateaux em ployés, q u i, pour cette raison, sont forcés, cn 
hiver, de se réfugier dans les étangs salés de B iguglia , D iana 
e t U rb ino , où l’on p rend  de beaux poissons, tels que loups, 
m uges, angu illes, e tc ., don t une grande partie  est exportée 
à  M arseille, Nice, Livourne e t Naples.

L’indem nité, pour les pécheurs exerçant leu r industrie  dans 
ces dom aines, consiste dans une p a rt varian t d u  tiers à la 
m oitié , suivant u n  ta r if  par espèce convenu avec les proprié­
taires ou leurs fermiers.

Les étangs de D iana e t d ’Ürbino produisent aussi d ’excel­
lentes hu îtres , consommées dans le  pays. P a r exception, il en 
a été vendu au départem ent de la  m arine 4 6 ,o o o , à  raison de 
6 7  francs le  m ille , pou r le peuplem ent des étangs de M ar- 
ligues.

La pèche des crustacés n ’est pratiquée que su r les côtes 
d u  sous-quartier de R oglianoet des syndicats de S a in t-F lo ren l, 
de  rîlc-Roussc e t de Calvi. Les langouslespccliées su r ces deux 
derniers points sont très avantageusem ent e t presque toutes 
exportées à Marseille ( 2 1 , 3 9 1  en 1 8 7 7 ).

Il n’existe dans le  quartie r de Bastia n i m adragues ni a te ­
liers de salaison. Les pêcheurs p réparen t e t venden t eux-mêmes 
l’anchoiis e t la sa rd in e , selon que la  récolte s’y prête.

La pêche du  corail est exclusivem ent pratiquée par des Ita­
liens , qu i en exportent le p rodu it dans leu r pays. Les m arins 
de la Corse on t abandonné depuis longtem ps ce genre d ’in ­
d ustrie , qu’ils a llaient même exercer su r les côtes de l’A lgérie; 
ils préfèrent se liv rer à la  navigation commerciale.



NOMBRE
D’HOMMES

157G.

184

1877

210

i j : i i i : n c; i ;
outre

et 1877

2G

BATEAUX

PL O Y E S

1870.

70

1877.

73

D IF ­

FE R E N C E

entre 
1876  

et 1877

TONNAGE

RA T E A U X .
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D IF ­

FÉ R E N C E

entre 
187G 

et 1877

Q U A R T I E R

187G.

110

1877

119

pÊ C D E uns é t r a n g e r s .  ( I ta l ie n s  

134 134 » » 37 32  .. 5  82

322 348 2G 107 105 192

70

195

INDICATION

des

E S P È C E S  C A P T U R É E S

PECIIE EN BATEAU.

T e rre -N ” .
M o ru e .

H a -  I 
r e n g  )

I s la n d e .  . 

s a la iso n  
b o r d . .  

f r a is .  . . .

, ,  i  sa la iso n
M a tlu e - b o r d ,  

r c a u  »
f f r a i s . . .

■

S a r d in e s .....................

A n c h o is .  ............

A u tre s  e s p è c e s . . .

H u î t r e s .......................

M o u le s ........................

A u tre s  c o q u illa g e s . 

C ru s ta c é s  (h o m a rd s  
e t  la n g o u s te s ) . .

C re v e t te s ....................

A m e n d e m e n ts  m a  
r in s ....................

PECIIE A PIED.

D iv e rses  e sp è c e s  d e
p o is s o n s ...............

H u î t r e s .......................

M o u le s ........................

A u tre s  co q u illa g es .

C re v e t te s ....................

A m e n d e m e n ts  m a 
r in s ......................

Q UANTITES PÊCHÉES.

T o t a u x  .

U N IT É . 1S7G. 1877.

Kilogr.

Idem. -

Idem . a

Idem.

Idem. n

Idem . 350 300

Nombre. 39,C00 42 ,000

Kilogr. 3 ,0 0 0 2,750

Idem. GG.000 G5,000

Nombre. 1 6 ,0 0 0 12,000

Hectol. » »

Idem. 357 300

Nombre. 2 9 ,8 3 8 28 ,345

Kilogr. - «

M èt. c.

Kilogr.

Nombre. « «

H cclol. « «

Idem. 12 15

Kilogr. • -

M et. c. 50 75

D ’AJ A CC IO .
145 —

DIFFERENCE

E N T R E

1876 ct 1877

plus.

3 ,0 0 0

25

T O T A L
*

DP. J.A  V E N T E  

des
produits pêches.

1876.

francs.

■" n *

"

j ^

u ■

,, .
50 5G0 480

" 4,1  G0 4 ,400

250 4 ,8 0 0 4 ,5 0 0

1,000 1 0 5 ,G00 105,101

4 ,0 0 0 800 GOO

57 3 ,2 0 0 3 ,0 0 0

1 , 4 9 3 44 ,7 5 8 4 2 ,6 1 9

25

164 ,143

1 877.

DIFFERENCE
...

E N T R E

1876 et 1877

plus.

francs. francs.

330

40

161 ,0 7 0

D if f é r e n c e  e n  m o in s .

240

90

francs.

80

300

499

200

200

.2 ,1 3 9

j agaria-; j  ^  I I a union h

I i r a i  ! I Ü“£ l  i  ”œo
R E N S E I G N E M E N T S  G E N E R A U X .

« n M

Ii  -  T - -

3 ,418

3 ,07 3 '

Pas de progrès dans la  situation m orale e t m atérielle des 
pêcheurs. Leurs arm em ents restent toujours inférieurs à ceux 
des Napolitains, cjui continuent à venir, en g ran d  nom bre, 
faire la  pêche su r les côtes du  quartie r.

M algré une dim inution dans l'effectif des bateaux qui cap­
tu ren t les langoustes, la  pêche des crustacés s’est m aintenue 
dans les proportions avantageuses constatées en 1 8 7 6 ; l’ex­
portation su r Marseille a! été même plus forte.

Le parc à huîtres formé dans la  crique de P o rtig lio lo , au 
moyen de fascines et d ’huîtres de Bonifacio e t de Porto-Yec- 
chip, n’a encore donné aucun résultat.

Un autre parc  est en voie de form ation dans le golfe de 
Porlo-Vecchio,

La m adrague de Cam pomoro n ’a pas été calée en 1 8 7 7 . Le 
coucessionnaire a dem andé à m odifier la  form e, lès dim en­
sions et l’orientation de cet établissement.

» -
i ! I

i  M  !
5 I

’ IÎJ I

I '

s !
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RÉG  A P I T U

DES  QUA N TI TÉ S E X P R I M É E S  EN K IL O GR A MME S ,  EN NOMBRE OÜ EN MESURE DE

(PÈCHE EN BATEAU

ARRONDISSEMENTS.

1 "  a rro n d is s e m e n t.

T o t a u x .

MORUE.

T E n n E - * E D V E .

187G.

kilogr.

4,2*20,649

J‘2 ,0 7 0 ,3 4 4

1877.

k i l o g r .

4 ,1 6 3 ,5 7 8

9 ,7 5 9 ,1 3 6

1 6 ,2 9 6 ,9 9 3 1 3 ,9 2 2 ,7 1 4

1S76.

k ü o g r .

7 ,2 9 5 ,3 8 0

4 ,2 9 4 ,0 9 9

1 1 ,5 8 9 ,4 7 9

1877.

k i l o g r .

7 ,694 ,321

5 ,4 0 7 ,9 2 1

1 3 ,1 0 2 ,2 4 2

HARENG.

1876.

k i l o g r .

2 5 ,9 4 8 ,2 0 2

64 ,0 8 4

4 9 ,2 5 0

2 6 ,0 6 1 ,5 3 6

1877.

k i l o g r .

3 0 ,0 7 0 ,6 4 2

314 ,1 5 4

35 ,430

3 0 ,4 2 0 ,2 2 6

—  147 —

L A T I O N

CAPACITÉ,  SUIVANT L E S E S P È C E S ,  DES P OI SS ON S,  COQUILLAGES OU CRUSTACÉS.

ET PÈCHE A PIED.)

MAQUE R E AU.

1870.

k i l o g r .

2 ,7 1 4 ,9 8 7

7 ,8 9 0 ,5 4 6

8 6 ,8 0 8

2 2 6 ,4 7 0

9 4 4 ,6 6 7

1 1 ,8 6 3 ,4 7 8

187

k i l o g r .

2 ,2 7 9 ,5 5 5

5 ,5 8 0 ,3 2 3

3 0 4 ,5 7 0

3 2 7 ,8 8 4

965 ,341

9 ,4 5 7 ,6 7 3

SARDI NE.

1876.

n o m b r e .

4 2 1 ,5 0 5 ,7 8 0

4 2 0 ,5 4 8 ,8 4 5

2 6 6 ,8 6 3 ,0 3 0

8 9 ,4 S 4 ,5 ‘26

1 ,1 9 8 ,4 0 2 ,1 8 1

1877.

n o m b r e .

4 1 5 ,9 6 0 ,0 5 0  

3 4 5 ,4 9 6 ,6 0 0  

2 6 4 ,5 4 6 ,5 7 0  

S 0 ,046 ,9 8 7

1 ,1 0 6 ,0 5 0 ,2 0 7

ANCHOI S.

1876. 1877.

k i l o g r .

3 6 4 ,0 0 0

7 7 ,3 0 0

9 3 ,8 0 0

632 ,6 2 8

k i l o g r .

105 ,004

11,598

8 2 ,5 0 0

3 76 ,9 0 7

1 ,1 6 7 ,7 2 8 576 ,0 0 9

A U T R E S  E S P E C E S .

1876.

k i l o g r .

1 9 ,6 5 5 ,2 7 8

5 ,7 0 3 ,1 0 7

5 ,9 7 9 ,1 7 5

5 ,9 4 5 ,9 5 9

5 ,2 9 4 ,3 8 3

1877.

k i l o g r .

1 9 ,9 2 1 ,2 0 4

5 ,2 0 1 ,6 0 7

5 ,9 8 3 ,6 4 3

5 ,9 0 8 ,8 4 5

5 ,0 3 5 ,4 9 5

4 2 ,5 7 7 ,9 0 2 4 2 ,6 5 0 ,7 9 4

ARRONDISSEMENTS.

1 "  a r ro n d is s e m e n t

2 ' ......................................................

3*....................................

A".....................

5 ' ....................................

T o t a u x . . .  .

H U I T R E S .

1870.

n o m b r e .

5 ,1 9 8 ,7 0 1

2 6 ,8 5 9 ,0 3 3

2 2 ,9 8 0 ,6 5 0

10 4 ,9 4 5 ,6 9 0

2 8 3 ,3 2 2

1 0 0 ,2 6 7 ,3 9 6

1877.

n o m b r e .

4 ,9 4 3 ,0 7 0

10,IO S,023

20 ,3 8 0 ,3 5 7

G8,6 0 8 ,3 8 0

314 ,2 5 1

104,354 ,081

MOULES.

1876.

h e c t o l .

8 2 ,0 1 0

10 ,608

3 3 ,3 9 4

2 2 6 ,1 3 6

4 4 ,1 7 6

3 9 6 ,3 2 4

1877.

h e c t o l .

87 ,8 1 2

12,541

2 1 ,1 8 9

2 7 6 ,8 7 9

4 5 ,9 6 4

4 4 4 ,3 8 5

A U T R E S  COQUI L L AGE S .

1876.

h e c t o l .

30 ,487

19 ,599

10,984

60 ,6 0 4

29 ,9 5 4

151,628

1877.

h e c t o l .

22,984

18,700

9,119

57,286

2 7 ,279

135,368

CRUS T AC E S .

1876. 1877.

n o m b r e .

3 4 ,2 7 6

8 0 2 ,2 9 5

2 0 2 ,6 7 7

9 4 ,1 5 6

233 ,641

1 ,3 6 7 ,0 4 5

n o m b r e .

2 5 ,2 5 0

756 ,1 9 6

177 ,713

9 2 ,3 0 3

2 4 5 ,3 6 0

C R E V E T T E S .

1870. 1877.

k i l o g r .

1 ,1 5 1 ,5 9 1

98 ,231

2 2 1 ,3 3 5

6 0 ,3 2 0

5 ,6 3 0

1,2 9 6 ,8 2 2 1 ,537 ,1 0 7

k i l o g r .

9 0 2 ,4 4 3

95 ,7 9 8

227 ,7 0 7

85 ,6 5 1

16 ,850

1 ,3 2 8 ,4 4 9

A M E N D E M E N T S  MARI NS.

1877.

m e t .  c .  

3 1 7 ,3 5 2

5 5 3 ,2 6 9

4 5 ,9 0 0

4 1 2 ,7 0 8

4 5 ,8 3 5

1 ,3 7 5 ,0 6 4

m e t .  c .

4 8 4 ,1 1 5

584 ,8 8 9

55 ,1 3 8

3 9 3 ,3 4 5

43 ,3 8 0

1 ,560 ,867
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R E C A P I T U

D E  L A  V A L E U R P A R  E S P È C E  D E P R O D U I T S ,  D E S  P O I S S O N S ,

( P È C I I E  E N B A T E A U

M O R U E .
H A R E N G .

ISLANDE.
ARRONDISSEMENTS.

1870. 1S77. 1876. 1877 . 1870 . 1 877 .

fr , c . fr . c. fr . c. fr . c . - f r .  c . fr . c.

1"  arrond issem en t. . 2 ,3 7 1 ,9 2 8  00 2 ,5 4 9 ,7 8 5  00 4 ,8 1 2 ,4 4 9  00 5 ,2 1 9 ,9 3 2  00 9 ,0 1 2 ,5 8 1  00 9 ,7 9 9 ,2 8 0  00

2' .................................... 6 ,0 9 4 ,0 4 2  00 5 ,5 1 0 ,1 1 3  00 2 ,2 7 2 ,4 5 2  00 3 ,0 3 2 ,8 0 4  00 1 0 ,8 2 2  0 0 7 2 ,5 4 3  00

3 ' .................................... ■ “ « « 4 2 ,1 2 5  00 3 7 ,0 3 5  00

4 ' ........................................... • ■ « ■ -

5 ' ................................................... « ■ " * • *

T o t a u x ..................... 9 ,0 0 5 ,9 7 0  00 8 ,0 5 9 ,8 9 8  00 7 ,0 8 4 ,9 0 1  00 8 ,2 5 2 ,7 9 0  00 9 ,0 7 1 ,5 2 8  00 9 ,9 0 9 ,4 6 4  00

H u í t  a  E S . M O U L E S . A U T R E S  C O Q U I L L A G E S .

ARRONDISSEMENTS.

1870. 1877. 187G. 1877. 1870 . 1 877.

fr . c. fr . c .
.

Ir. c. fr . c. fr . c . fr . c.

1er arrond issem en t. . 4 2 2 ,0 7 1  00 3 3 9 ,3 2 3  00 3 3 5 ,5 7 7  00 3 0 1 ,0 2 5  00 148,1*24 00 1 4 7 ,9 1 2  00

O ' 1 ,0 0 3 ,3 3 1  00 4 2 2 ,8 0 0  00 51 ,2 3 0  00 5 9 ,7 7 8  00 9 4 ,9 7 4  00 97 ,5 1 3  00

3 ' . . ................................ 5 5 4 ,9 9 4  00 3 9 4 ,0 0 9  00 1 4 1 ,2 7 0  00 110 ,5 1 5  00 108,185 00 9 7 ,4 0 5  00

4e.................................... 5 2 7 ,4 9 6  00 3 1 0 ,1 7 4  00 1 ,5 3 6 ,6 1 0  00 1 ,5 4 8 ,2 5 3  00 3 4 9 ,0 4 8  00 4 3 1 ,5 9 4  00

5° ........................................... 2 4 ,8 1 5  00 2 9 ,9 1 4  00 2 2 5 ,4 1 2  00 2 4 0 ,6 6 0  00 190 ,960  00 182 ,7 5 2  00

T o t a u x ..................... 2 ,5 9 2 ,7 0 7  00 1 ,5 0 2 ,9 5 1  00 2 ,2 9 0 ,1 1 1  00 2 ,2 0 0 ,2 3 1  00 897 ,2 9 1  00 9 5 7 ,1 7 0  00
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LATION

C O Q U I L L A G E S  E T  C R U S T A C É S  P É C H É S  E N  1 8 7 6 - 1 8 7 7 .

E T  P Ê C H E  A P I E D. )

M A Q U E R E A U .

1870.

fr . c . 

1 ,7 7 0 ,6 5 8  00

2 ,7 2 5 ,2 3 1  00

5 2 ,8 7 4  00

1 5 0 ,0 5 0  00

8 2 0 ,1 3 1  00

5 ,5 2 4 ,0 7 4  00

1877.

fr . c, 

1 ,5 6 4 ,8 1 3  00

1 ,9 5 1 ,4 4 4  00

1 0 4 ,8 0 0  00

1 5 8 ,0 5 0  00

8 7 3 ,8 5 8  00

4 ,7 1 3 ,5 0 5  00

S A R D I N E S . A N C H O I S . A U T R E S  E S P È C E S .

1876 . 1877. 1870 . 1 877 . 1876. 1 877.

fr. c. fr. c. fr . c. fr . c. fr . c. fr. c.

« - » « 1 2 ,2 7 3 ,6 5 3  00 1 3 ,7 0 0 ,3 3 4  00

0 ,7 0 7 ,7 5 5  00 0 ,0 0 1 ,2 0 4  00 4 1 ,0 0 5  00 3 9 ,0 3 3  00 2 ,7 0 2 ,9 6 8  00 3 ,0 7 8 ,6 4 2  00

0 ,1 6 9 ,4 2 1  00 5 ,3 3 5 ,0 2 7  00 4 1 ,8 9 5  00 5 ,451  00 3 ,0 2 4 ,9 2 4  00 3 ,0 9 0 ,1 5 0  00

1 ,9 4 0 ,4 5 9  00 2 ,1 0 3 ,0 5 4  00 2 4 ,4 5 0  00 2 3 ,4 5 0  00 4 ,9 3 0 ,5 2 9  00 4 ,8 8 0 ,6 2 9  00

1 ,6 7 1 ,4 1 3  00 1 ,5 3 1 ,7 5 5  00 4 6 9 ,8 8 4  00 3 2 4 ,1 7 1  00 6 ,1 9 9 ,8 8 8  00 5 ,9 8 7 ,3 5 1  00

1 6 ,4 9 5 ,0 4 8  00 1 5 ,0 3 1 ,7 0 0  00 5 7 7 ,8 9 4  00 3 9 2 ,7 1 1  00 2 9 ,1 9 1 ,9 6 2  00 3 0 ,7 4 9 ,1 1 2  00

C R U S T A C É S . C R E V E T T E S .
A M E N D E M E N T S

M AR IN S.

T 0  T A U X.

1876. 1877. 1S7G. 1877. 1876. 1877. 1870. 1877.

fr. c. * f r .  c . f r .  c . f r .  c. f r .  c . f r .  c . f r .  c . f r .  c .

5 5 , 5 3 2  00 4 3 ,2 6 3  00 5 9 5 ,0 7 0  00 4 0 5 ,3 8 8  00 8 2 8 ,1 7 5  00 1 ,3 8 3 ,2 5 7  00 3 2 ,0 2 5 ,8 4 8  00 3 5 ,4 6 0 ,3 2 3  00

1 ,1 4 9 ,2 4 6  00 1 ,0 2 8 ,2 4 9  00 7 5 ,0 7 9  00 112 ,522  00 1 ,5 2 4 ,2 7 3  00 1 ,5 9 8 ,1 1 0  00 2 5 ,1 7 9 ,0 7 4  00 2 3 ,0 0 5 ,5 4 1  00

4 0 0 ,4 9 5  00 [3 1 3 ,9 9 0  00 188,531 00 2 5 0 ,0 0 3  00 134 ,9 3 0  00 143 ,688  00 1 0 ,8 5 9 ,0 4 4  00 9 ,9 4 9 ,3 3 9  CO

1 1 1 ,0 1 8  0 0 9 0 ,4 2 0  00 135 ,830  00 158,991 00 4 3 6 ,1 0 0  00 4 1 1 ,S77 00 1 0 ,1 5 3 ,5 9 0  00 1 0 ,1 3 5 ,7 0 4  00

2 5 9 ,6 1 6  00 2 6 0 ,3 5 4  00 2 ,8 5 0  00 3 ,5 0 7  00 3 0 1 ,4 0 0  00 78 ,5 9 7  00 1 0 ,1 7 2 ,4 2 9  00 9 ,5 1 2 ,9 7 9  00

1,975,907 00 1 ,7 4 2 ,2 8 2  00 9 9 7 ,3 6 0  00 930 ,4 7 1  00 3 ,2 2 4 ,9 3 8  00 3 ,6 1 5 ,5 2 9  00 8 8 ,9 9 0 ,5 9 1  00 8 8 ,1 2 3 ,8 8 0  00
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R É C A P I T U

D E S  H O M M E S  E T  D E S  B A T E A U X

E T  I N D I C A T I O N  DU

1"  a r r o n d is s e m e n t . . .

2 ' .....................................................................

3'.....................................

4'...........................

5'.....................................

T o t a u x .................

T o t a u x  g é n é r a u x .

N O M B R E  D ’ H O M M E S  E M B A R Q U E S .

P E C H E  D E  LA M O RU E .

Terre-Neuve.

1876 . 1877 .

657

6 ,7 6 0

741

6,000

7,731

Islande.

1870 . 1877

2 ,4 3 4

1,508

3 ,9 4 2

2 ,571

1,743

4 ,3 1 4

P Ê C H E  CÔT

bateau.

1876. 1877 .

14 ,709

2 1 ,5 0 9

11 ,445

10 ,2 1 6

10 ,438

08 ,317

14,831

2 2 ,2 4 9

11 ,040

10 ,4 6 4

10,601

£ 9 ,1 8 5

P E C H E U R S

a  r i E D .

( I' cram es,

vieillards. )

1876 . 1877

7 ,637

14 ,917

3 ,3 0 8

18 ,7 9 3

1,12 2

8 ,3 7 0

15 ,833

3 ,3 7 5

18 ,835

4 5 ,7 7 7  ! 4 7 ,5 1 9

P E C H E U R S

E T R A N G E R S.

1 8 7 6 . 1877.

812

812

NOM BRE D ’ HOM M ES E M P L O T E S .

Année 1 8 7 6 ...............  1 2 6 ,2 6 5 .—  Année 1 8 7 7 ................  1 2 9 ,6 8 5 .

930

936

—  151 —

LA T I ON

E M P L O Y É S  À LA P Ê C H E  E N  1 8 7 6 - 1 8 7 7

T O N N A G E  D E  C E S  B A T E A U X .

1870.

N O M B R E  D E  N A V I R E S .

P E C H E  D E  LA M O RU E.

Terre-
Neuve.

32

130

168

1877.

142

179

Islande.

1876.

151

77

228

1877,

154

90

244

P E C H E  C O T IE R E .

1 8 7 6 . 1877

3 ,0 7 6

5 ,4 1 7

3 ,4 3 7

4 ,1 1 8

4 ,6 1 4

2 0 ,6 6 2

3 ,0 0 0

5 ,5 0 6

3 ,491

4,301

4 ,7 2 4

21 ,1 4 2

E T R A N G E R S . 

( Italiens 
et

Espagnols.)

1876 .

205

205

1877.

244

244

NOM BRE D E  N A V IR E S .

Année 1 8 7 6 . . .  2 1 ,2 6 3 .—  Année 1 8 7 7 . . .  2 1 ,8 0 9 .

T O N N A G E .

P E C n E  D E  LA  M O RU E.

Terre-Neuve.

1876.

6 ,7 4 7

2 2 ,1 5 6

28 ,9 0 3

1877.

7 ,2 8 6

2 2 ,8 3 2

3 0 ,1 1 8

Islande.

1876.

13 ,575

8 ,3 4 8

21 ,9 2 3

1877.

14 ,3 1 2

9 ,4 0 6

23 ,7 1 8

P Ê C H E  C Ô T 1B R E .

1876.

3 4 ,0 8 0

22 ,3 2 2

15 ,032

16,481

14 ,169

102 ,0 9 0

1877.

34 ,5 9 7

22 ,8 4 4

15,923

17 ,713

14 ,253

105 ,3 3 0

E T R A N G E R S. 

( Italiens 
et

Espagnols.)

1876.

812

812

1877.

940

940

Année 1 8 7 6 . . . . 1 5 3 ,7 2 8 . —  Année 1 8 7 7 . . .  . 1 6 0 ,1 0 6 .


